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REIETANT LES AMENDEMENTS PROPOSES

Les instituteurs favorisent
un ministère de l'éducation

FAIS CE QUE DOIS -----------------------------------------------------------------------------------------------------

Montréal, vendredi îo aoot 1963 doté d une véritable autorité

BILL 60: Devant les 1,000 instituteurs de la C. I. C.

Lesage réaffirme son intention 
de créer un véritable ministère

QUEBEC (par E.G.). — La premier ministre M. 
Lesege a réitéré hier devant les quelque 1,000 congres­
sistes de la CIC l'intention terme de son gouvernement 
de procéder à la création d’un véritable ministère de 
l'éducation, sans délai et sans tergiversation. C'est 
seulement par un ministère de l’éducation que les 
parents pourront réellement exercer leur droit fondamen­
tal, a affirmé M. Lesage. “Il faut d’urgence sortir 
l’éducation de sa situation actuelle où l’autorité est 
confuse et diffuse, a-t-il dit. Aujourd’hui, la voix des 
parents n’a pas de portée ; au contraire, je dirais même 
que les structures actuelles de l’éducation ches nous 
l’étouffent.”

Prenant la parole au banquet de clôture du 13e 
congrès de la CIC, M. Lesage a déclaré : “Nous croyons 
que ce droit des parents, dont on parle beaucoup de ce 
temps-ci, mais qui ne peut actuellement s'exercer de 
façon réelle qu’au niveau de la famille et de la commis­
sion scolaire, constitue ce qu’il y a de plus essentiel, de 
plus vrai et de plus fondamental en éducation. C'est 
pourquoi nous voulons qu'il puisse enfin s’exercer sur 
tout l’ensemble du système d’enseignement. Cela exige 
nécessairement que les parents sachent qui est respon­
sable de l’enseignement ches nous et qu'ils puissent 
désignr eux-mémes. librement et directement, le gouver­
nement et le ministre qui dirigeront l'éducation au 
Québec."

“Nous croyons que les parents, 1 qui personne, je 
ne sache, ne conteste le droit d'élire leur gouvernement, 
nous croyons que les parents, dis-je, sont en mesure de 
choisir le gouvernement qu'ils jugent capable de p?endro 
leur intérêt et celui de leurs enfants en matière d’éduca­
tion”, a poursuivi M. Lesage.

Soulignant que les structures actuelles de l’ensei­
gnement écartent fait les parents, M. Lesage a affirmé 
qu'il “est temps que des questions aussi capitales que 
l’enseignement et la formation de notre jeunesse québé­
coise sortent du secret virtuel que les entoure — devrais- 
je dire qui les étouffe — pour être traitées dans la 
lumière de la place publique, comme on traite, dans une 
démocratie, toutes les questions qui regardent le bien 
commun."

Le premier ministre a insisté sur l’urgence d'adopter 
les structures actuelles de l’éducation, structures qui 
sont plus vieilles que la Confédération, aux exigences du 
Québec d'aujourd’hui et de demain.

Billet de Québec

Les protestants ont 
un appétit vorace

Par Marcel THIVIERGE
QUEBEC — Les protestants veulent donc avoir huit 

représentants sur les vingt-quatre qui composeront le fu­
tur conseil supérieur de l'éducation. Le hill 60 leur en 
donne au moins quatre et aux catholiques au moins 
seize.

Cette suggestion d'amendement, sans parler des qua­
tre autres soumises avant-hier au ministre de la jeunesse, 
soulève un certain étonnement. Ici, on ne recueille aucun 
commentaire officiel, mais les réflexions officieuses vont 
bon train.

On fait le petit cacul suivant : huit sur vingt-quatre, 
cela équivaut à trente-trois et un tier pour cent. Huit 
sur seize égale cinquante pour cent.

Cette exigence est pour le moins exagérée quand 
on songe que la population du Québec compte 88 p.c. 
de catholiques, 2 p.c. de juifs et 10 p.c. de protestants 
et autres dénominations.

Dans le domaine de la population scolaire, les chif­
fres pour 1962 63 indiquent qu’il y avait 1.081.170 élèves 
sous le contrôle des commissions scolaires catholiques 
contre 119,948 relevant des commissions scolaires protes­
tantes. Et encore, de ces 119,948 il faut retrancher environ 
20.000 élèves juifs fréquentant les écoles protestantes.

Un observateur a déclaré ironiquement : “Si au moins 
le comité protestant accordait à sa minorité de langue 
française le même traitement que le bill 60 accorde à 
la minorité protestante du Québec . .

TOUS LES MOYENS SONT BONS
Les opposants au bill 60 ne manquent ni de res­

sources ni d'ingéniosité. C'est ainsi que les braves catho­
liques d'Yamachiche ont pu lire, dans leur bulletin 
paroissial de dimanche le 18 août, le conseil suivant de 
leur curé :

"Nous vous demandons de prier l'Esprit saint d'éclai­
rer les intelligences. Selon une autorité religieuse, la 
lot projetée (le bill 60) ferme la porte de l’éducation 
aux parents et a l'église, et ce sont les parents qui ont 
le premier mot à dire dans l'éducation de leurs enfants.

C'est bien beau de former des savants, encore faut-il 
que ces savants craignent Dieu, aiment la justice et pra­
tiquent la charité."

La Fédération des ligues du Sacré-Coeur, un corps 
intermédiaire hautement démocratique, a trouvé un au­
tre moyen d'instruire ses membres “de la bonne cause". 
En effet, au bulletin mensuel qu'elle fait parvenir s’a­
joute un supplément : la reproduction d'un article de 
M. François-Albert Angers, intitulé : “Les sectaires sont 
pressés" et qui constitue une dénonciation du bill 60.

VOIR PAGE 10: LES PROTESTANTS ONT

Les réformes dans la domaine de l'éducation vont 
requérir des cadres nouveaux et des institutions dont le 
mécanisme démocratique s'appuie essentiellement sur la 
consultation et la participation des éléments responsables 
et dynamiques de notre société. "Aves la création d'un 
ministère de l'éducation, a précisé M. Lesage, il ne s’agit 
pas de distribuer l'autorité, mais plutôt d'identifier et 
de départager clairement les responsabilités. Le gouver­
nement du Québec est prêt et bien décidé i s’acquitter 
des siennes ; nous avons demandé aux groupes intermé­
diaires, dont vous êtes, de prendre aussi les leurs et de 
constituer pour vous éclairer et nous guider un conseil 
supérieur de l’éducation vraiment agissant."

Le premier ministre a fait remarquer que le Conseil 
supérieur de l’éducation embrassera tous les niveaux 
d’enseignement, de la maternelle à l'université, ce qui 
permettra è bien des groupes qui étaient obligés aupara­
vant d'opérer en circuit fermé à cause de l'état d'émiet-

VOIR PAGE 10: LESAGE REAFFIRME SON

Gérin - Lajoie : le min 
une suite logique de I

QUÉBEC (de notre envoyé spécial). — M Paul 
soir “qu’un ministère de l’éducation pour le Québec est 
et naturelle de l’évolution historique de notre système d 
société elle-même".

Le ministre de la jeu­
nesse présentait alors iVi. 
jean Lesage au millier de 
congressistes qui assis­
taient, au Pavillon Pollack, 
à l’université Laval, au ban­
quet de clôture du 13e 
congrès de la Corporation 
provinciale des instituteurs.

Notant que l'inconnu 
que nous réserve l'avenir 
prend souvent allure de 
danger, M Gérin-Lajoie a 
déclaré : “Nous ne pou­
vons, nous n'avons pas le

Di noir* envoyé spécial, Jules leBLANC
QUÉBEC. — Contrairement i toutes prévisions, un revirement très important 

s'est produit hier au XIIle congrès de la Corporation des instituteurs et institutrices 
catholiques du Québec. Par une très forte majorité <75 à 80 p.c. au regard de 20 
à 25 p.c.), les délégués ont décidé de reviser les amendements au bill 60 suggérés 
par les dirigeants de la C.l-C. “de façon à redonner l'autorité véritable au ministre 
de l'éducation”. Ils ont décidé en particulier de rayer les mots de l'article 25 — “sur 
l’avis favorable” du conseil — qui accordait un droit de veto au conseil supérieur de 
l'éducation dans la plupart des questions d'ordre académique.

istère est 
’évolution
Gérin-Lajoie a déclaré hier 
une suite logique, normale 
enseignement et de notre

droit de refuser à notre 
société les choses bonnes 
aujourd’hui, des institu­
tions rénovées et adaptées 
aux besoins actuels, par 
crainte maladive qu'elles 
puissent se détériorer avec 
le temps ou devenir mésa­
daptées dans l’avenir". Né­
anmoins, a poursuivi le mi­
nistre, chaque génération 
"doit prendre ses responsa­
bilités et... compléter l'oeu­
vre de ses prédécesseurs."

En ce qui concerne la con- 
fessionnalite des écoles, c'est- 
à-dire l’établissement de deux 
bureaux confessionnels à la tè­
te du ministère de l'Education 
et les pouvoirs des comités ca­
tholique et protestant, — les 
deux autres amendements ma­
jeurs suggérés conjointement 
par la C.I.C., la Fédération pro­
vinciale des commissions sco­
laires et la Fédération des col­
lèges classiques, — aucune dé­
cision n a été prise. Le sujet 
sera étudié lors de la reprise 
du congrès, les 7 et 8 septem­
bre prochain. De la même fa­
çon, les quelque 1.000 congres­
sistes n'ont pas étudié ie bill 54 
• projet de Code du travail i où 
le principal point litigieux con­
cerne le droit de grève pour 
les professeurs.

Le congrès devait prendre fin 
hier soir. Toutefois, les congres­
sistes devant l’importance des 
sujets à l'étude, ont d'abord 
décidé de prolonger les assises 
jusqu'à vendredi midi. En fin 
d'après-midi, hier, il est de­
venu évident que cela serait 
insuffisant. Ils ont alors décidé 
d'ajourner jusqu'au samedi 7 
septembre: cette fois, les as­
sises auront lieu à Montréal 
et dureront toute la journée du 
samedi et le dimanche matin

La décision des membres de 
la C.I.C. de préconiser un vé­
ritable ministère de l'Educa­
tion a surpris les observateurs. 
Avant le congrès, ces derniers 
s'attendaient à des oppositions 
termes mais peu nombreuses 
à Tattitude adoptée par la 
C.I.C. Lors d'un premier débat 
mardi, les interventions et les 
réaction t qu’elles ont provo­
quées dans l'assistance ont per­
mis de croire que les opposants 
sans être majoritaires, étaient 
très nombreux. Lorsque le bill 
60 a été vraiment discuté, mer­
credi après-midi, il est apparu 
que les opposants étaient écra­
sés et fort peu nombreux.

Ce n'est que mercredi soir 
que le revirement a commencé 
de se faire sentir avec une sé­
rie d'interventions remarqua­
bles et l entree en scène du 
vice-président de la C.I.C., M. 
Aimé NatiH. : au debut du dé­
bat, le president de l'Alliance

des professeurs catholiques de 
Montréal présidait les délibéra­
tions; vers la fin de l'après- 
midi. il a demandé à être rem­
placé de façon à pouvoir par­
ticiper aux délibérations.

Il a alors joué un role de 
premier plan

Dès la reprise des discus­
sions hier nratin ii était évi­
dent que le droit de veto ac 
cordé au Conseil serait rejeté 
et qu'un véritable ministère de 
l'Education serait réclamé. Il 
a cependant fallu trois heures 
de discussions avant d'en arri­
ver à une conclusion finale sur 
cet aspect du bill 60.

Trois votes ont eu lieu aux­
quels seuls les délégués offi­
ciels ont pris part :

1) Tout d’abord le texte 
soumis par les dirigeants de la 
C.I.C. a été rejeté par 30*5 vo­
tes au regard de 110.

Léopold Garant, 
réélu président 
de !a Corporation

QUEBEC (DNC) M. Léo­
pold Garant a été réélu presi­
dent de la Corporation des 
instituteurs catholiques hier. 
Il n’avait aucun adversaire. Il 
n'y a eu que trois mange- 
mrnts au conseil d’administra­
tion: Mme Thérèse Fréchette, 
de Rimouski, a été élue secré­
taire, en remplacement de 
Mlle Fabienne Laporte. Mlle 
Jeanne - Mance Ouellette, de 
Valleyfield, et M Raymond 
Caron, de St-Jérôme, ont été 
élu conseillers en remplace­
ment de madame Madeleine 
Aubert-Croteau et de M. Vic­
tor Dallaire.

Les autres membres du ron 
seil d'administration sont Mlle 
Stéphanette Potvin el M Aimé 
Nault, vice-présidents. M. Ai­
mé Brochu, trésorier. Mlle 
Laure Gaudreault, MM Nor­
mand Mandeville et Jean-Paul 
Croteau et Mlle Thérè*e Ba­
ron. conseiller*.

2) La résolution présentée 
par M. Nault a été acceptes 
par environ 80 p.c des délé­
gués (un vote compté na pas
Voir psg* 10: Lei instituteur*

Il est possible 
que le comité 
caihcüque n'ail 

même pas étudié 
de rapport...

QUEBEC, (Par M.T.). — 
Des informations plus pré­
cises veulent que le Comité 
catholique du Conseil de 
l'instruction publique, lors 
de sa réunion d'avant-hier, 
à Québec, n'ait même pas 
étudié la rapport que son 
sous-comité d'étuoes lui 
avait remis sur le bill 60.

Dés le début de te réu­
nion, las membres du Co­
mité catholique curaient 
décidé de ne pas te pronon­
cer sur le projet de loi 
créant le ministère de l'édu­
cation, parce qu'ils ne vou­
laient pas se donner l'air 
de personnes qui tiennent 
à tout prix à leurs positions. 
Ils ont préféré envoyer le 
rapport aux calendes grec­
ques.

De plus, on apprend que 
M. l'abbé Jean Charbon- 
neau, u.'i des six membres 
du sous-comité, avait enre­
gistré se dissidence aux 
conclusions du rapport sur 
le bill 60.

On sait qua l'abbé Char- 
bonneau, conseiller en édu­
cation du cardinal Léger, 
avait représenté (‘archevê­
que de Montréal à la réu­
nion du Comité catholique. 
Le cardinal Léger, après la 
séance de l'épiscopat, mar­
di soir, avait dû quitter la 
capitale pour sa rendre 
dans la métropole «ù il de­
vait, la lendemain, assister 
è deux cérémonies.

Deschatelets annonce : la transcanadienne va 
encercler Montréal — Travaux de $175,000,000

Par Marc-Henri CÔTÉ
Un réseau de communication routière à grand debit de cir­

culation, six voies, formera une route de ceinture dans nie 
de Montreal. Le ministre des travaux publics dans le cabinet 
fédéral. M. Jean-Paul Deschatelets et le ministre de la voirie, M. 
Bernard Pinard, ont énoncé hier au cours d'une conférence de 
presse aux bureaux de la compagnie de l’Exposition universelle, 
Place Ville-Marie, les grandes lignes du projet d'aménagement 
routier, tronçon de la route transcanadienne, du nord au sud, 
puis de Touest à Test, dans la métropole, sur une distance de 
15 milles. Ces travaux coûteront $175,000,000.

Les municipalités, il s’agit surtout de la Cité de Montréal, 
contribueront $35,000,000. La contribution fédérale sera de $40.- 
000.000, mais c’est surtout la province qui assume la plus gran­
de part avec au moins $100,000.000 et probablement $120,000,- 
000.

M. Bernard Pinard a annoncé que la haute priorité est ac­
cordée au tronçon nord-sud qui reliera le prolongement du 
boulevard Métropolitain, à partir du pont de TIle-aux-Tourtes, 
en allant rejoindre le prolongement éventuel du boulevard 
Cavendish jusqu]» Test des nouvelles cours de triage, au sud 
du boulevard Métropolitain. Ce tronçon de la route transcana­
dienne dans Touest de la métropole suivra ensuite une direc­
tion est et atteindra le boulevard Décarie aux environs de la 
voie ferrée du Canadien Pacifique. Il suivra la direction géné­
rale du boulevard Décarie jusqu'à Test de l'ancienne cour de 
triage Turcot. Il y aura là point de rencontre avec le prolon­
gement de la route 2, venant de Touest, et de la voie de raccor­
dement au pont Champlain.

Dans la brève allocution qu’il a prononcée, M. Pinard a 
insisté sur l’étroite collaboration qui s’établit entre Québec et 
Ottawa en vue de la réalisation d'un gigantesque programme 
d’aménagement routier dans la région métropolitaine, auquel 
la province à elle seule contribuera $300,000,000.

VERS LE RACCORDEMENT EST
Au-delà du point de rencontre avec les approches du pont 

Champlain, le tronçon de la route transcanadienne dans la 
métropole se dirige vers Test, jusqu'à la Montée St-l^éonard, 
au nord du tunnel de Boucherville qui, avec le pont sur la 
rive Sud reliera la route 9, route transcanadienne, aux voies de 
raccordement avec la transcanadienne à Touest de la métropole 
vers l'Ontario.

Quel sera le tracé emprunté par le tronçon de la route 
transcanadienne dans Test de Montréal ? Le communiqué remis 
à la presse hier situe de façon laconique ce parcours entre le 
boulevard Dorchester et le port de Montréal.

Or, le projet de route en voie élevée dans le secteur du 
port, tracé original de l’autoroute est-ouest, en 1959, t été 
abandonné.

Une emprise assez large pourrait être aménagée dans Taxe 
de Vitré et Lagauchetière, mai* le projet d’édifice de Radio- 
Canada à la hauteur de la rue Amherst, entre Craig et Dorches­
ter, pourrait être un obstacle. Une route en tranchée serait 
recommandée sur ce parcours, mais les plans ne sont pas à 
point en ce moment, a-t-on eommenté hier.

M. Deschatelets a lu le texte du communiqué et Ta briève­
ment commenté. Le point de saturation est maintenant atteint 
sur le boulevard Métropolitain qu'empruntent quelque 100,000 
véhicules par jour. Il faul donc situer la route transcanadienne 
en dehors de ce boulevard.

Le ministre a fait remarquer que la description du parcours 
est à dessein approximative. Il faudra procéder à des homolo-

MM. Deschatelets et Pinard
(Photo "I,r liovolr”)

Le Sénat américain est saisi 
du traité sur la limitation 
des essais thermo-nucléaires

VIETNAM DU SUD : tandis que le conflit grandit avec les Etats-Unis

Paris offre son concours et sa médiation — 
Le calme paraît revenir dans tout le pays

SAIGON — Le fossé semble 
s'élargir entre les gouverne­
ments du Vietnam du Sud et 
des Etats-Unis, alors que le 
premier écarte catégorique­
ment les recommandations du 
second et parait vouloir con­
firmer son autorité sur le 
pays. Il semble d'ailleurs que 
malgré Tagitation des semai­
nes dernières et le méconten­
tement croissant dans une 
grande partie de la population, 
le régime de Diem est bien 
en selle et n'a pas à redouter 
de soulèvement dans Timmé-
t

diat. d'autant qu’il tient fer­
mement la gendarmerie et 
Tarmée.

Hier, le nouvel ambassadeur 
des Etats-Unis, M. Henry Ca­
bot Lodge, a rejeté catégori­
quement une requête du gou­
vernement de Saigon qui de­
mandait que Tambassade lui 
livre deux moines bouddhistes 
qui ont obtenu asile au siège 
de ta mission américaine d'ai 
de et de coopération. Les deux 
bonzes avaient réussi * échap­
per à la gendarmerie lors de* 
arrestations massive* de la se­

maine dernière et à se réfu­
gier chez les Américains.

C'est le ministre intérimaire 
des affaires étrangères qui a 
présenté la requête du gou­
vernement à l'ambassadeur 
américain. Celui-ci a opposé 
une fin catégorique de non- 
recevoir même après que le 
ministre Cong Cuu eût fait 
valoir que des centaines de 
b inzes arrêtés la semaine der­
nière ont été relâchés depuis 
deux jours.

La veille, le gouvernement 
américain avait repoussé les

affirmations du gouvernement 
sud-vietnamien selon lesquel­
les le commandement supé­
rieur de l’armée avait pleine­
ment approuvé les mesures du 
gouvernement contre les boud- 
distes. Washington persiste à 
soutenir que les opérations 
antibouddhistes ont été le fait, 
de la gendarmerie et d'unités 
“spéciales” et non de l'armée 
régulière. (Mais la plupart 
des observateurs estiment que 
Washington nourrit des illu-

Volr peg* 10 i Peris offre
♦

WASHINGTON - La commis­
sion sénatorial* sur les affai­
res étrangères a recommandé 
au Sénat américain d'adopter 
sans restriction le traité de 
Moscou sur l'interdiction par- 
tielle des expériences thermo- 
nucléaires qui, depuis sa signa­
ture, a donné lieu i de longs 
débats à Washington. C'ost par 
16 voix contre 1 que la résolu­
tion s été adoptée hier. Avant 
d'an arrivar là, les membres de 
la commission avaient tenu 
deux scrutins sur des amende­
ments proposés i la résolution. 
Lo premeir tondait à remettra 
la sujet jusqu'à plus ample in­
forme. Il fut battu par 11 voix 
contra S. Lo second visait à ob­
tenir du gouvernement la publi­
cation d* tout* la corraspondan- 
ca américano-soviétique sur le 
sujet. Résultat: 10 voix contre, 
7 pour.

La commission sénatoriale 
sur les affaires étrangères n'a 
pas cassé d'entendre des témoi­
gnages souvent contradictoires 
depuis doux semaines. Des re­

présentants des forces armées, 
particulièrement sont venus af­
firmer que le traité de Moscou 
pourrait fort bien amoindrir la 
puissance des E.-U. Toutefois, 
ta tendance générale, aux 
Etats-Unis, est favorable au 
traité et, si Ton excepte la re­
commandation de la commis­
sion en faveur d'une "clarifica­
tion des termes du traité", 
c'est avec la bénédiction quasi 
unanime du groupe de séna­
teurs qua la traité s'en va à 
présent à l'assemblé* plénière.

C'est lundi en huit, le 9 sep­
tembre, que le traité sera pro­
posé au scrutin du Sénat. On 
s'attand généralement que quel­
ques arguments invoqués par 
d'aucuns durant las audiances 
de la commission soit reprit au 
Sénat. Mais il est une promes­
se du gouvernement américain 
qui a eu raison, dans bien des 
cas, de l'inquiétude manifestée 
par cartains témoins et que 
quelques sénateurs étaient prêts

Voir page 10 : L* Sénat
1

gâtions et cette procédure n * pas encore été amorcée L'élabo­
ration du projet devra conserver une grande flexibilité, a re­
marqué M. Deschatelets.

11 ajoutait que l'on apportera un soin spécial aux voie* 
de raccordement entre le nouveau tronçon de la transcanadien­
ne dans Montréal et les ponts Victoria et Jacques-Cartier, ainsi 
qu'avec les principales artères nord-sud de la métropole.

LA CONSTRUCTION
Les études préliminaires détermineront quel genre d» 

construction conviendra le mieux aux divers secteurs du par­
cours qui a été choisi. Toutes les solutions seront envisagées. 
“Nous n'avons pas de prélérence, mais nous devrons nous pré­
valoir de tous les moyens et de tous les trucs du genie pour 
nous frayer un chemin dans un tel complexe urbain”, a com­
menté le ministre des travaux publics.

Des voies de services côtoieront les voies raoiries où elles 
seront nécessaires. Tous les moyens seront pris afin de ne pas 
compromettre l'activité des quartiers que traversera la voie ra­
pide.

1-cs municipalités, chacune dans leur territoire, absorberont 
le coût d’expropriation et de construction des voies de service. 
Le gouvernement provincial assume le coût de l'expropriation 
de l'emprise des voies rapides. Ottawa et Québec se partageront 
le coût de construction des voies rapides, selon les termes dé 
l'entente fédérale-provinciale au sujet de la route transcana­
dienne.

GIGANTESQUE RESEAU
I-e ministre des travaux publics a loué I effort du Quebeé 

au sujet de projets spéciaux qui favoriseront le succès de l'Ex­
position universelle. Ils comportent l'accélération d'un program-

VOIR PAGE 10: DESCHATELETS ANNONCE

Georges Hees : "Si on me fait 
commissaire, je refuserai ! "
TORONTO. — Pour mettre fin à de» conjecture» qui lé 

concernent, l'ancien ministre du commerce dan» le gouver­
nement Diefenbaker, M. George Hee», nommé par le gouver­
nement libéral, en juillet dernier, directeur de la Compagnie 
de l'exposition mondiale a remit i la Presse Canadienne ie 
communiqué suivant :

"Je n'ai pat ét éinvité par le premier ministre à assumer 
ces fonctions de commissaire général et je ne m'attends pas 
à Tètre. Même si je Tétais, je refuserais le poste parce que 
je suis d'opinion que le commissiaire général doit être un 
Québécois. Ce ne sont pas les candidats compétents qui man-, 
quen» dans cette province pour occuper ces importantes fonc­
tions.

"Le Canada a demandé et obtenu que l'Exposition univer­
selle de 19*7 se déroule au Canada pour commémorer le 
centenaire de la Confédération e* l'exposition est organisée et 
financée par les 10 provinces. Néanmoins, l'administration de 
cette gigantesque entreprise doit être confiée à des Canadiens 
réputés qui, non seulement sont en contact étroit avec I» 
métropole, mais sont familiers avec les problèmes quotidiens 
de l'administration et des affaires.

Quant è moi, je serai heureux de demeurer directeur de 
la Compagnie de l'exposition, quel que soit le commissaire 
général que nommer* le premier ministre, mais encore une fois, 
c’est mon avis que c* poste doit être confié è quelqu'un du 
Québec, la province dans laquelle l'exposition universelle 
aura lieu."
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LE CONSEIL GENERAL DES EMPLOYES DU GOUVERNEMENT:

“La Fédération libérale doit rester à l’écart 
des affaires concernant la fonction publique”

QUEBEC — Conseil général des employés du gouverne 
ment a nié. hier, catégoriquement l'affirmation de M. François 
A^Uin. président de la Fédération libérale du Québec à l'effet 
qu'une phalange de fonctionnaires embauchés sous l’ancien 
Régime “cherche aujourd’hui à saboter l'oeuvre de la libération 
du Québec."

Cette déclaration publiée dans la réforme est non seulement 
fausse et mensongère : elle est tout simplement stupide, soutient 
le conseil général
• Ce dernier rejette également “le droit de la Fédération 
Cbérale de s'immiscer dans les affaires de la fonction publique ; 
(me telle intervention dégage une odeur familière qui sent le 
patronage à plein nez.”

Enfin, le conseil général exhorte le gouvernement, ou du 
moins le premier ministre et ses ministres qui juscju'ici ont 
résisté aux assauts des éléments “patronneux” de la Fédération, 
de tenir le coup car c’est l’avenir de la fonction publique et 
l'honneur de la province qui sont en jeu.

conseil général qualifie de lâche et excessivement mal­
honnêtes ces pressions qu’exerce la fédération. Sous la couver 
»ure d'un appel pour l’épuration de la fonction publique, semble 
(e't'ai'her le désir d'une revanche politique massive avant que 
ne s'effectue la revalorisation de la fonction publique.

Le conseil général reconnaît que le gouvernement a tenté 
de reels efforts pour mettre fin aux congédiements systémati­
ses qui caractérisent le lendemain de nos élections d’autrefois. 
; “Mais s’il faut, dit le conseil général, prendre les grands 
moyens pour assainir la fonction publique et assurer l’embau- 
Chement de fonctionnaires compétents, ce n’est pas en ayant 
recours a la guillotine que l'on y arrivera. C’est en élevant les 
tmrmes d'entrée aux services, en offrant des salaires raisonna­
bles aux candidats et en éliminant toute considération politique 
flans la nomination du titulaire.

Les mots croisés du "DEVOIR"
ï 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2
3
4
5
6
7
8

9
10 

11 

12

ppjnmmDDG

HORIZONTALEMENT
1—Elles naissent de l'intimite 

entre amis
i—Entre deux trottoirs — Pour 

I assaisonner — Romains 
3 On y fait du feu Msr 

cher en claudieant 
i—Qui est dégoûté de tout — 

Senfonee. dans le bois 
•. i haCUM a sa forme pai il 

culiere — Partie de tout — 
Dans Lachine

4— Centre industriel du Sague­
nay

7—Attention bienveillante
5— Note — Lui — Entre amis 
1—Complique les chores — Il

sort avec forte d'un tuyau 
K)—Source des idées 
J1—Négation — Période de 

temps — Piquante 
JU^Abreviation courante — 

Rend scc.
VERTICALEMENT:
i I—Membres d'un Ordre reli­

gieux
■ J—Pour le sacrifice —- Propre 

.1—Choses extraordinaires pai 
leur beauté

4^ Infinitif — Moyen d éclaira- 
ge

J—Article — Enlevai — Ven 
lie un oeui

'E-Romains — Brûlées vives 
au Moyen Age

T—Famille de ducs — Maison 
de campagne

*—Parcourt — Pour serrer 
if—Echassier — Chant a deux 

—En ce heu
in—Lac d'Afrique — Exultation
11— Fin de somme — Allonge
12— Pour s adresser a un roi — 

A sa clé — Dans

Solution d'hier
Horizontslement : —

1— COEFFICIENT
2— EPROUVER — AH
3— LENINE SA
4 ERE — CLIN
5— BES — MIRAGE
6— RETABLIR — FAT
7— AS — VUE — DRAME
B—SEL ASIE
9—INTREPIDITE

10— ET — ISOLE 
11 —NOLISE
12—RESSUSCITEE
Verticalement : —

1 -CELEBRATION 
2—OPEREES - OR
3 ERNEST STELE
4 KOI AVERTIS 
5—FUNAMBULE SS 
H IVE - ILE - PIEU
7 CE — CRI — VIS
8 IR — LARD — DONC 
9—MIC. RAIL

10 -NEFASTE
11— TAS — AMIE
12— HABITEE - PIE

IMIIMI*W

Importé

France

l’our votre digestion, buvez

LesUTHINESduPrGUSTIN
Une «au de régime alcaline. Economique. 
Pouvent être bue aux repat at en tout temps.

l'eau bienfaisante et agréable a boire
I
Ii
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PROVINCE DE QUEBEC
COMMISSION OU SERVICE CIVIL

TECHNICIENS
Division des Produits Lettiors 

Ministère de l’Agriculture et de le Colonisation
Clesse IV 23,600. • $4,400.
Classe V 4,200. • 5,000.
Clesse VI 4,500 - 5.500.

suivent le compétence.

FONCTIONS : Sous direction, voir à l'application des lois 
et réglements concernant les produits laitiers et les suc- 

.cédanos de ces produits; visiter les otablisements laitiers 
pour surveiller l'amenagement des usines, les méthodes 

ude fabrication, l'hygiène, le paiement aux producteurs 
“en vérifiant les épreuves de gras et les facteurs de paie; 
"visiter occasionnellement les producteurs de lait pour voir 
“l’état sanitaire des fermes lailieres et donner des conseils 
^au besoin; prendre mensuellement des échantillons de 
“produits laitiers en vue de leur analyse par le laboratoire 
«provincial, conformément au programme d’amelioration 
Tfe la qualité des produits laitiers; inspecter les véhicules 
affeetes au transport du lait en vue de rémission de» permis 
de transport; surveiller la fabrication, le transport et le 
commerce dca succédanés de produit, laitiers, procéder 
tu dépistage, à l’mspectior à la saisie, à la détention 

même qui la confiscation des succédanés illégaux. 
; ippliquer les scelles sur la marchandise saisie et en dis 

poser selon les instructions; préparer les procès-verbaux 
d'inspection et exécuter tout autre travail connexe.
DUALITES REQUISES i Diplôme en technologie laitière 
(Je l'Ecole provinciale de Laiterie de StHyacinthe, ou 
l'équivalent; experience pratique dans la fabrication des 
divers produits laitiers; aptitude à transiger avec le public 
et ? préparer des rapports d’inspection; connaissance de 
Tanglais souhaitable, qualités personnelles appropriées.
N. B — Il y a cinq poste vacants, dont trois à Montréal 
et deux à Québec.

“Le besoin urgent de la revalorisation est un fait incontes­
table mais si elle doit se faire au prix de quelques mille têtes 
embauchées sous l’ancien régime, cette revalorisation portera 
toujours le sceau de 1a honte

“Et les fonctionnaires voient plus loin, surtout ceux qui ont 
été engagés sous le régime actuel Si le gouvernement consent 
i un nettoyage “genre fédération libérale”, rien n'empéchera un 
autr» régime de poursuivre” la revalorisation de la fonction 
publioue en e.feviuant son propre nettoyage particulier, et nous 
retomnons du même coup dans l’ère patronage déchaîné et de 
la revanche politique."

Lesage loue les législations 
ouvrières de son gouvernement

QUÉBEC. — L’étude de “deux grandes mesures 
touchant directement les travailleurs" donne cette année 
à la Fête du Travail, aux yeux du premier ministre |ean 
Lesage, "une signification toute spéciale."

On se souvient certaine­
ment, poursuit le message du 
chef du gouvernement à cette 
occasion, des longues années 
d’attente et des nombreuses 
promesses d’une législation 
codifiant les lois de relations 
industrielles. Le projet de loi 
relatif au Code du Travail 
n’est pas seulement rédigé, il 
a été discuté publiquement 
par tous les intéressés et il 
est au stade de l’étude ultime 
par le gouvernement. Il sera 
voté par le* chambres à la 
prochaine session. Nous som­
mes fiers de proposer une me­
sure susceptible de garantir 
les droits des associations 
professionnelles et d’assurer 
des chances meilleures à la 
paix industrielle.

"Quant à 1a caisse de re­
traite. la position de l’Etat du 
Québec est claire : son gou­
vernement songe à déposer 
devant la législature, dès la 
prochaine session, un projet 
de loi prévoyant l’établisse­
ment d’une caisse de retraite 
qu> soit provinciale et univer­
selle.

La lutte entreprise par le 
gouvernement pour conserver 
son autorité en matière de re­
traite dépasse les cadres d’une 
dispute de juridiction; elle est 
dictée par le désir normal 
d’une nation de s’épanouir 
pleinement. C’est pourquoi, 
c’est le devoir de tous les 
Québécois d’appuyer ce pro­
jet de toutes leurs forces.

Lé chemin parcouru
"L* Fête du Travail fournit 

é mon sens l’occasion de cons­
tater le chemin parcouru dans 
notre développement social en 
ces dernières années. La par­
ticipation active des mouve­
ments ouvriers à la vie com­
munautaire, U grande liberté 
de pensée et d’action des or­
ganismes intermédiaires, l’a­
mélioration des relations en­
tre patrons et employés, la 
réduction sensible des grèves 
et la disparition quasi complè­
te de la violence dans les con­
flits industriels, sont tous des 
signes d’une plus grande ma­
turité des parties et surtout de 
’’instauration d’un ordre plus 
démocratique.

“Il y a encore beaucoup à 
accomplir, nous en sommes les 
premiers convaincus; c’est 
pourquoi nous demandons l’ai­
de de tous. Le chômage, cette 
maladie sociale pernicieuse, 
ne sera enrayé que par le 
concours de tous et chacun 
des Québécois. Sans l’appui 
de tous, nous ne pourrions in­
vestir tant d’efforts et tant de 
ressources dans l’éducation, 
principal remède au chômage.

“Je souhaite une fête heu­
reuse à tous les Québécois à 
l’occasion du 2 septembre. La 
Fête du Travail, c’est la fête 
de tous les travailleurs, car 
nous oeuvrons ensemble en 
vue de l’édification d’un Qué­
bec nouveau."

La bicyclette tandem pourrait 
revivre sa popularité d'antan
La belle époque pourrait au 

moins revivre sous un aspect, 
celui d’un retour à la popu­
larité du tandem. La société 
Canada Cycle A Motor Limi­
ted (CCM) a présenté, hier, 
aux média d’information, la 
bicyclette tandem qu’elle of­
fre en vente aux amateurs de 
cyclisme. Ce modèle "rajeuni 
et allégé” du tandem d’antan 
a été particulièrement remar­
qué depuis une semaine, à l’oc­
casion du congrès à Montreal 
des représentants de vent* 
CCM.

Il s'agit du premier tandem 
dessiné et fabriqué en grande 
sérié au Canada, a souligné M. 
Thomas Nease. président de 
i ( M Cette société a ses usi­
nes à Toronto; elle fabrique 
egalement a St-Jean, Quebec, 
des bâtons de hockey et l'équi­
pement divers dont se servent 
les joueurs de hockey.

La population adulte s'inté­
resse de nouveau au cyclisme 
comme moyen de se tenir en 
bonne forme physique, a ob­
servé M. Nease.

CCM est maintenant le seul 
fabricant de bicyclettes au 
pays. Sa production dépasse | 
déjà de façon sensible les im- ! 
portations encore fort impor-1 
tantes. Le Royaume-Uni de­
meure le principal fournisseur I

étranger de bicyclettes.
Le cyclotourisme sera sûre­

ment favorisé par la mise sur 
le marché du modèle CCM 
Continental 19S4. Depuis fort i 
longtemps une bicyclette de ! 
couleur noire n’avait été fa­
briquée au Canada. L’émail I 
noir très brillant de ce modè­
le sera particulièrement re­
marqué des adultes.

Cette bicyclette est munie I 
d’un nouveau frein Hercule, 
analogue i celui des automo­
biles. fabriqué au Canada 
pour 1a première fois.

Ainsi, le cyclisme n’est plus 
seulement le sport favori des 
jeunes, mais if pourrait bien 
devenir ici comme en plusieurs 
pays d'Europe, un sport de 
grand air auquel tous les mem­
bres de la famille participent.

COURROIES A %# 
POULIES EN ▼ 

COURROIES V A MAILLONS 
COURROIfS CUIR, COTON,

CAOUTCHOUC, HAUTIS 
VITESSES, NYLON, 

SANS FIN
DOMINION BELTING

977, St-Anfolné
J.-C.-Q. Benoit, pr UN. 6-3815

EVALUATION SCIENTIFIQUE
L'Anaonatlon de* éTiluateun municipaux donnera des cours pra­
tiques a Montreal, Trola-RIrtères. Sherbrooke. Québec. Chicou­
timi pour rompléter les cours théoriques donnés par correspon­
dance. Nous prenons les Inscriptions à ces cours d utd aofit su 
Zf septembre, lot districts ruraux derralent »«r* partlcuUère- 
ment Intéressés s"Us seulsnt garder un droit de regard t l»nr 
affaire d'eraluation municipale Le eoét des cours tans profes­
seur isoté. Inscription HS.Oé. le couru conduit à un certificat 
de compétence.

Ecrira à *••• 513. L« Dévoir, Montréal

PROVINCE DE QUEBEC
COMMISSION DU SERVICE CIVtl

BIOLOGISTE
Régit d’Epursfion dot Eaux

Tramtumonf initial dé $7.600. avac augmentations 
statutaires iusqu’à $1.100

FONCTIONS Sous direction, être responsablt du labors 
foire de biologie, organiser et exécuter de» recherches, 
test» et analyses biologiques concernant les eiiei» de is 
pollution sur la vie aquatique, tant animale que végétale; 
coordonner ces travaux avec ceux des sections bactériolo­
giques et chimiques, tenir en bon ordre les données re­
cueillies. préparer des rapports, accomplir tout autre tra­
vail connexe.
QUALITES REQUISES: Diplôme en sciences avec option 
biologie d’une université reconnue avec un bon nombre 
d’années d’expérience; des études post-universitaires sur 
la pollution des eaux ou dans une spécialité connexe pour­
ront compenser en partie pour l’expérience; habileté ma­
nifeste à élaborer et conduire à ternie un projet de re­
cherches. analyser les résultats et formuler des recom­
mandations; très bonne connaisasnce de la littérature scien­
tifique. aptitude i diriger du personnel, bonne connais­
sance du français et de l’anglais.

l)n s'inscrit à ce concoui's au moyen de la formule “de­
mande d’emploi" de la Commission du Service Civil. 
50 est. lue St-Jo»eph Quebec, ou 1454 de la Montagne. 
Montreal Les candidatures seront aceptees jusqu'au 18 
septembre 1963 Mentionnez le numéro 63-563

On s’inscrit à ce concours au moyen de la formule “de­
mande d'emploi" de la Commission du Service Civil. 50 
est. rue St-Joseph. Québec, ou 1454 de la Montagne. Mont­
real Les candidatures seront acceptées jusqu'au 18 sep­
tembre 1963. Mentionnez le numéro 63 562

DUN OCEAN
A lAUTRE'

Nouvelle
constitution

SASKATOON — Le procu­
reur général de la Saskatche­
wan. M. R.A. Walker a décla­
ré mercredi qu’il faudrait con­
voquer une autre conférence 
sur la constitution canadien­
ne. Parlant au congrès annuel 
de l'Association des policiers 
canadiens, M. Walker a souli­
gné que nombre de Canadiens 
sont d’avis que le Parlement 
ne possède pas les pouvoirs 
suffisants pour réglementer 
et guider l’économie du pays.

H a mentionné, en particu­
lier, le mécontentement qui 
existe dans certains milieux 
du Canada français au sujet 
des relations entre le Fédéral 
et les prorinces.

Consul général
OTTAWA — John C. 

(Bubs) Britton, ancienne ve­
dette de l'équipe de football 
de l’université Queen’s, a été 
nommé jeudi consul général 
du Canada à Los Angeles. Il 
assumera ses nouvelles fonc­
tions d’ici quelques semaines, 
après trois années comme enn. 
seiller commercial de l’am­
bassade canadienne à La 
Haye. M. Britton était recon­
nu comme l’un des meilleurs 
athlètes canadiens durant sa 
carrière de football, il y a une 
quarantaine d’années.

Science et public
CALGARY — Un chimiste 

a affirmé, jeudi, que les jour­
naux canadiens n’ont pas réus­
si à devenir le chaînon entre 
le savant isolé dans sa tour 
d’ivoire et le public.

Le professeur W. G. Schnei­
der, d’Ottawa, directeur de la 
division de chimie pure au 
Conseil national des recher­
ches, assiste à un congres 
scientifique à Tuniversité d'Al­
berta. Il a déclaré que les 
journaux canadiens n’ont pas 
réussi k produire des journa­
listes capables d’interpréter 
pour le public les travaux des 
savants.

Sélassié à Ottawa
OTTAWA — L'empereur 

Hailé Sélassié. d’Ethiopie, fe­
ra une visite d’Etat, à Ottawa, 
les 11 et 12 octobre, a annoncé 
le premier ministre Pearson. 
L'empereur sera l’hôte du 
gouverneur général M. Geor­
ges Vanier, à Rideau Hall.

Les conservateur^
Ottawa — L’Exécutif natio­

nal du parti progressiste-con­
servateur se réunira ici les 26

et 27 octobre, a annoncé le 
président national, M. Egan 
Chambers, de Montréal. Les 
délégués seront au nombre de 
125. Une de leurs tâches con­
sistera à fixer la date de la 
réunion générale annuelle de 
1964.

Emploi et déficit
Winnipeg — Le professeur 

Clarence L. Barber de l’uni­
versité du Manitoba a déclaré 
que l'économie canadienne 
“aura probablement peu de 
chances d’en arriver à un ni­
veau d’embauche satisfaisant, 
à moins que le gouvernement 
ne soit prêt à accepter un dé­
ficit encore plus grand que ce­
lui que nous connaissons ac­
tuellement”. Le professeur 
Barber a déclaré à la commis­
sion royale sur la taxation que 
le Canada doit changer son 
attitude au sujet du budget fé­
déral. afin de tenir compte des 
tendances économiques varia­
bles. Ainsi, pour cette année, 
en raison du climat économi­
que du Canada, un plus gros 
déficit aurait peut-être été plus 
efficace.

L’étiquette syndicale
MONTREAL — La Fédéra­

tion des travailleurs du Qué­
bec annonce que, pour la troi­
sième année consécutive, la 
première semaine de septem­
bre a été proclamée “Semai­
ne de l’étiquette syndicale" 
par le ministre provincial du 
Travail. La Fédération a fait 
savoir que les maires de plu­
sieurs municipalités, dont 
Montréal, Québec, Trois-Riviè­
res. Verdun. Hull, St-Jean, 
Joliette, Gatineau. Cap-de-la 
Madeleine, St-Michel, Granby, 
Ville LaSalle. Lachine, Sher­
brooke, Buckingham, Thurso, 
Masson, Grand-Mère. Ste-An- 
ne-de-Bellevue et autres, pro­
clameront également la "Se­
maine de Tetiquette syndica­
le."

Réunion de 
sociologues

New Richmond — Une dou­
zaine de sociologues et d'an- 
thiopologues canadiens - fran­
çais sont actuellement réunis 
à New Richmond sous les aus­
pices du Conseil des arts, pour 
discuter de lettres et de scien­
ces sociales La réunion est 
sous la présidence de M. Mar­
cel Rioux. professeur d’anthro- 
pologie à l’université de Mont­
réal. Six professeurs de l’uni­
versité de Montréal et quatre 
de l’université Laval, ainsi que 
M. Jean-Marc Léger, du jour 
nal LE DEVOIR, participent 
à la conférence.

Diefenbaker ne songe pas 
à prendre sa retraite...

OTTAWA. __ Le leader du parti conservateur-
progressiste. M. |ohn Diefenbaker, a déclaré hier qu'il 
ne voit pas pourquoi il prendrait sa retraite et qu il 
s’attend d'obtenir un vote de confiance lors de la reunion 
annuelle de l’Association conservatrice nationale qui aura
lieu au début de 1 964.

Au cours d'une conférence 
de presse qu’il a donnée hier 
matin avant d’entreprendre 
une tournée de trois semaines 
au Moyen-Orient, le chef de 
l’opposition a annoncé qu'une 
réunion du conseil de direc­
tion de l’association nationale 
aurait lieu à l’automne.

L’ancien premier ministre, 
qui aura 68 ans le 18 septem­
bre. a également déclaré :

1. Que le gouvernement 
Pearson a précipitamment si­
gné une entente nucléaire 
avec les Etats-Unis et qu il a 
relégué au second plan la 
souveraineté canadienne.

2. Le gouvernement fede 
ral aurait dû obtenir la col­
laboration des provinces avant 
de présenter son système uni­
versel de retraite.

3. Qu’on proteste de plus 
en plus au pays contre 
l’exemption fiscale de $6,000 
dont bénéficient les députés 
qui ont obtenu le mois der­
nier une augmentation de trai­
tement de $8,000. Il a précisé 
que, pour sa part, il n’avai* 
pas encore encaissé son der­
nier chèque.

Lt succession?

Interrogé au sujet de son 
propre avenir à titre de chel 
du parti conservateur, poste 
qu'il occupe depuis décembre 
1936. M. Diefenbaker a avoué 
candidement qu'il n'y voit au­
cun problème. Certes, il y au­
ra toujours ceux qui cher­
chent constamment à susciter 
de la dissension au sein de 
tout parti politique.

Il prévoit que les dirigeants 
du parti conservateur se réu­
niront à l'automne, il n’a tou­
tefois pas mentionné de da­
te. et que le congrès innuel 
du parti aura lieu au début 
de Tannée prochaine.

Il estime qu’il soit normal 
qu’un vote de confiance soit 
pris à l’endroit du chef à Toc- 
casion du congrès annuel. H 
a refusé de faire des commen­
taires sur ses successeurs 
éventuels, se bornant à dire 
qu’il n’a jamais fait de décla­
ration au sujet de la valeur 
de divers chefs de file con­
servateurs. Il a cependant 
ajouté qu’il y a tout au moins 
cinq ou six conservateurs 
compétents qui seraient en 
mesure de lui succéder.

Lé voyage

Accompagné de son épouse, 
M. Diefenbaker s'arrêtera à 
Rome où il sera reçu en au­
dience par Sa Sainteté Paul 
VI. Il conférera également 
avec les chefs du gouverne­
ment italien.

Du 4 au 10 septembre, M. et 
Mme Diefenbaker séjourne­
ront en Egypte. Us visiteront 
le delta du Nil et les pyra­
mides. L'ancien premier mi­
nistre canadien conférera avec 
les dirigeants de la Républi­
que arabe unie, notamment 
avec le colonel Nasser.

Le 10 septembre, les voya­
geurs arriveront à Tel-Aviv. 
Ils séjourneront en Israël jus­
qu’au 18.

Prochain» session

De retour au Canada. M. 
Diefenbaker entrevoit une ses­
sion intéressante qui débutera 
le 30 septembre. L’opposition 
réclamera notamment lé paie­
ment immédiat de l’augmenta­
tion de $10 des pensions de 
vieillesse que M. Pearson a 
promis de porter de $65 à $75 
par mois.

Au sujet de l’entente canado- 
américaine sur les ogives nu­
cléaires. M. Diefenbaker esti­
me que le gouvernement Pear­
son a fait preuve de trop d'em­
pressement sans se préoccuper 
d'obtenir l'assurance que la 
souveraineté canadienne sera 
respectée.

Le chef conservateur a dit 
qu'avant l'avènement des libe­
raux au pouvoir, M. Pearson 
avait donner sa parole d’hon­
neur qu’en aucune circonstan­
ce, il ne signerait un accord 
nucléaire qui n’accorderait au 
Canada le contrôle complet sur 
les ogives entreposées sur 'c 
territoire canadien. “Te’ n’est 
p?s le cas maintenant”, de dire 
II. Diefenbaker.

7 pas à faire pour 
trouver un emploi

C’est facile de décrocher la 
situation dont vous rêvez.. .si 
vous savez faire valoir vos ca­
pacités Dans SÉLECTION 
du Reader’s Digest de sep­
tembre. un conseiller spécia­
lisé vous indique, en sept 
pointe, la meilleure maniéré 
de voua y prendre.

OUVERTURE DES ÉCOLES

LA COMMISSION SCOLAIRE 
RÉGIONALE DE

AVISE PARENTS ET ÉLÈVES QUE l'ouverture

des classes de 8e à la 12e années, garçons et filles, 

français et anglais, se fera le 9 septembre 1963.

Le 6 septembre, il y aura inscription dans

les écoles spécifiées sur la circulaire qui est adressée 

directement à chaque enfant.

Les trajets des autobus seront affichés aux

portes des églises paroissiales, des bureaux de 

Commission Scolaire et des Hôtels de Ville de chaque 

municipalité.

Donné à Jacques-Cartier, 
ce 28e jour d'août 1963.

Bernard Jasmin, L.ph.
Directeur Général des Etudes

T
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L'Ecol* de U communication de Montréal, tout la direction conjointe de MM. Jean-Louit Gagnon 
et Lucien Parizeau, vient d'ouvrir tet portes, et ton programme de quatre court est destiné é 
fournir une orientation de base et des méthodes de travail i ceux qui désirent s'engager dans 
les carrières de la communication. Les cours sont ceux du journalisme écrit et parlé ; des 
relations publiques; de la conception publicitaire et des annonceurs radio-TV. Sur la photo, les 
membres de la direction de l'école, de g. è d. ; M. Jean-Louis Gagnon, rédacteur en chef du 
"Samedi", cours de journalisme ; M. Pierre LeBlanc, directeur générai ; M. Paul Boudreau, 
secrétaire général et chargé des cours sur le journalisme parlé ; M. Yves Jasmin, titulaire des 
cours de relations publiques ; M. Lucien Parizeau, titulaire des cours sur la conception 

publicitaire et M. O. Mercier Gouin, cours d'annonceurs.

L'hôpital Pasteur ne sera pas vendu 
à ta Commission des accidents du 
travail mais au ministère de la santé

L'hôpital Pasteur sera acquis par le ministère provincial de la santé et noi 
plus par la Commission des accidents du travail. Voilà ce qu'a annoncé hier le 
président du comité exécutif de Montréal, M. Lucien Saulnier en révélant que le 
ministre de la santé, le Dr Alphonse Couti'rier, venait de lui confirmer que son 
ministère voulait acquérir l’institution.

La section française de l’École Nationale 
de Théâtre serait menacée de disparition

Par Jean HAMEIIN
Un profond malaise existerait depuis plusieurs mois à 

l’Ecole nationale de theatre, qui menace, devant la désertion 
des professeurs de langue française de toutes disciplines, de de­
venir une institution sinon totalement unilingue, du moins ou le 
français deviendra le parent pauvre de l’anglais. Au moins huit 
professeurs canadiens-français ont quitté cette institution de­
puis un ar et il se trouve qu’ils représentent dans leur sphère 
des sommités que l'Ecole nationale de théâtre ne parait plus 
guère soucieuse de conserver parmi son personnel.

On se souvient que l'Ecole fut fondée il y a quatre ans avec 
une section anglaise et une section française. Elle fut placée 
sous la direction générale de Jean Gascon, directeur du Théâ­
tre du Nouveau Monde, l'administration de l’Ecol® relevant de 
James de Domville. La section aglaise eut comme directeur 
Powys Thomas, qui exerce encore ses fonctions, et la section 
française, Jean-Pierre Ronfard, qui est également encore en 
place.

M. Thomas est d'origine britannique et M Ronfard est 
Français.

Or depuis plus d’un an, Jean Gascon a abandonne la direc­
tion générale de l’Ecole. 11 n’a pas été remplacé, de sorte que 
Télément prépondérant qu’il représentait au sein de TEcole 
pour le groupe canadien-français n'existe plus, d’ou lente ab­
sorption de la section française par la section anglaise avec le 
résultat que huit professeurs canadiens-français ont quitté l’ins­
titution, durant la dernière saison, que plusieurs élèves ont 
abandonné la troisième année avant que leur cours se termine, 
qu'aucun diplôme n’a été accordé aux élèves à la fin de Tannée 
académique.

Outre Jean Gascon, les professeurs qui ont quitté TEcole 
nationale de théâtre depuis les derniers mois sont Gabriel Gas­
con, Georges Groulx, Guy Hoffmann, le décorateur Robert Pré­
vost, Jacques Letourneau. Suzanne Rivest, professeur d’expres­
sion corporelle et son assistante, Marthe Mercure. De telle sorte 
que sur un ensemble de plus de vingt-cinq professeurs, il ne res­
te que deux ou trois enseignants canadiens-francais.

De plus, les professeurs canadiens-français qui ont quitté 
TEcole nationale de théâtre ont été remplacés par des profes­
seurs de langue anglaise ou des processeurs étrangers. On a me­
me fait venir un professeur français du Japon oour remplacer 
un Canadien français. Certains professeurs canadiens-français 
se plaignent même d'avoir été remerciés de leurs services, c’est- 
à-dire d'avoir été considérés comme démissionnaires, alors qu’ils 
n'ont jamais été informés par lettre de la part de TEcole que 
leurs services n’étaient plus requis.

Cet été aucun élève de langue française n’a suivi les cours 
qui se sont donnés à Stratford. L'an dernier, les élèves de lan­
gue française qui se sont rendus à Stratford ont été considérés 
comme menu fretin. Tout s’est fait uniquement en anglais et au 
cours des cérémonies officielles, comme la visite du premier 
ministre d'alors, M. Diefenbaker et celle du gouverneur géné­
ral, aucune parole française n’a été prononcée.

Certains nrofesseurs canadiens-français ont reconnu avoir 
été traités avec une grande courtoisie apparente, mais par con­
tre il se sont fait refuser tout ce qu’ils demandaient. Du point 
de vue administ 'atif, TEcole serait entières ent anglicisée et 
l’influence des Canadiens français y serait nulle. Des professeurs 
rs sont plaints d’avoir été empêchés jusqu’à un certain point 
d’exercer leur enseignement par le fait de locaux trop exigus. 
Un professeur nous a même dit avoir été obligé de donner son 
cours dans une salle si petite que les trente élèves auxquels il 
s'adressait ne pouvaient convenablement suivre son enseigne­
ment.

Bref, sous un flot de paroles aimables et gentilles, la sec­
tion française de TEcole nationale de théâtre s’en va vers la 
mort lente. Ce n'était pas ce qu'avaient en tête ses fondateurs, 
mais encore un fois il est prouvé qu’il est extrêmement difficile 
de maintenir une institution “bilingue” dans un état d’équili­
bre où les deux parties verraient leurs privilèges également 
respectés.

On signale enfin qu’il n'existe aucun point de rencontre en­
tre les élèves des deux groupes français et anglais, qui conti­
nuent rie rester très “séparés” même lorsqu’il leur arrive ri« 
travailler en commun. A ce point de vue, la politique de collabo-

LES EMPLOYÉS DE LA SHAWINICAN

Le vice-président de le CSM 
répond au directeur de TUNESP

ration entre les élèves de langue anglaise et ceux de langue 
française serait un échec complet.

Après la Place des arts, c'est a TEcole na’innale de théâ­
tre que s'appliquerait une politique dirigée de telle façon que 
les Canadiens français en seraient à peu près exclus. La plupart 
auraient quitté l’institution, dégoûtés de la situation qui leur y 
aurait été faite.

f i

Air Canada était récemment l'hôte d'une centaine de moniteurs 
bénévoles qui, chaque été, surveillent les activités de miiiiers 
de petits Montréalais dans les parcs de la métropole. Le 
programme d'amusement du Service des parcs de Montréal 
pour la présente saison étant maintenant terminé, Air Canada 
a voulu récompenser le magnifique travail accompli par ces 
jeunes moniteurs en leur offrant une visite de sa base d'entre­
tien et un vol He courtoisie au-dessus de la voie maritime du 
St-Laurent jusqu'à Cornwall. Nous apercevons ci-haut, de gauche 
à droite, Pierre Lapslme (au premier plan), attaché au parc 
Viger, Lucien Baril, Louise Duquette, au parc Rivard, Raymonde 
Tendron, au parc Dufferin, Jean-Marc Lasrose, au parc Baldwin.

Une affluence sans précédent sur 
Tautoroute durant le week-end

L'autoroxte des Laurrntides transportera, la pro­
chaine fin de semaine, le flot d’autos le plus considérable 
jamais vu depuis sa construction, et les autorités de 
l'Office des autoroutes du Québec ont pris toutes les 
mesures de sécurité nécessaires à la protection du public.

Tl y a environ un an une en­
tente avait été conclue avec la 
Commission des Accidents du 
Travail qui désirait acquérir 
Thôpital Pasteur pour le con­
vertir en centre de réhabilita­
tion des accidentés. Le prix 
de vente devait être S1.995.- 
000 et le Conseil municipal a 
approuvé cette vente qui fut 
ratifiée par la auite par la Lé­
gislature.

Depuis l'avènement de la Voie 
Maritime, la circulation sur le 
canal Lachine a grandement 
diminué et il est maintenant 
possible d'établir des lignes 
d'autobus via le pont de la Côte- 
St-Paul. La Commission en 
profite donc pour réorganiser 
son réseau dans le secteur de 
Côte-St-Paul et Ville Emard.

La réduction du trafic ferro­
viaire permet d’autre part l'éta­
blissement d une nouvelle ligne 
nord-sud, dans l'axe de la rue 
Rockland, depuis le boulevard 
Métropolitain jusqu’au boule­
vard Mont-Royal dans Outre­
mont et Ville Mont-Royal.

Ces changements entrent en 
vigueur à compter de dimanche 
le 1er septembre pour les ser­
vices réguliers et mardi 3 
septembre pour les services 
aux heures d'affluence.

LIGNE 35 NOTRE-DAME — 
Remplace la ligne 36 toute la 
journée depuis le terminus 
Frontenac avec prolongement 
au boulevard de la Vérendrye 
Cette importante ligne est-ouest 
est donc prolongée par le che­
min de la Côte-St-Paul. la nie 
St-Patrick et le boulevard Monk.

LIGNE M NOTRE-DAME - 
La ligne 36 est maintenue du 
terminus Frontenac à l’intersec­
tion Notre-Dame et chemin de 
la Côte-St-Paul comme service 
aux heures d’affluence seule­
ment du lundi au vendredi.

Certains événements qui 
n’ont pas été mis en lumière 
se sont produits par la suite 
cependant. Il appert que cer­
taines influences ont joué pour 
garder à Pasteur son statut 
d’hôpital pour maladies conta­
gieuses.

Lor* de la première enten­
te avec la Commission des Ac­
cidents du Travail le ministre

LIGNE Î5 DE L'EGLISE —
Cette ligne suivra dorénavant 
la rue de TEglise sur tout son 
parcours et à son extrémité 
traversera le pont de la Côte-St- 
Paul pour rejoindre son termi­
nus a Tintersection Notre-Dame 
et chemin Côte-St-Paul.

LIGNE 37 JOLICOEUR —
Les lignes 25 et 35 remplacent 
avantageusement le tronçon est 
de cette ligne. Le nouveau par­
cours assure un service continu 
rue Jolicoeur de Jogues à An­
gers avec correspondance pra­
tique aux lignes 35 et 78.

LIGNE 78 ST-REMI — Grâce 
au réaménagement général du 
réseau dans ce secteur, la ligne 
78 pourra circuler toute la jour­
née par Allard et Laurendeau 
éliminant ainsi la ligne 178 qui 
ne donnais le service dans ces 
rues qu'aux heures d’affluence.

LIGNE 110 NEWMAN — Le
terminus de cette ligne sera si­
tué à la boucle Allard et de 
Monts afin de permettre la cor­
respondance avec la ligne 78.

LIGNE Ilf ROCKLAND — 
Fonctionnant aux heures d'af­
fluence, du lundi au vendredi, 
cette ligne et prolongée à titre 
d'essai vers le sud jusqu'au 
boul. Mont-Royal, permettant 
ainsi un moyen de communica­
tion directe entre le boulevard

(Suite à la page 10)

Couturier avait donné l'assu­
rance que les malades conta­
gieux trouveraient gite dans 
les autres hôpitaux de Mont­
réal.

Apparemment la nouvelle 
venle sera faite aux mêmes 
conditions mais avant de pro­
céder il faudra attendre la 
prochaine session car l’article 
de la charte adopté le prin­
temps dernier stipule que c’est 
à la Commission des Accidents 
du Travail que Montréal est 
autorisé à vendre Thôpital Pas­
teur.

L’administration municipa­
le était tellement convaincue 
que cette vente serait conclue 
au cours de Tannée qu'elle a 
inscrit un montant de $1,995,- 
000 au chapitre des revenus. 
Tout indique que les modifi­
cations à la charte pourront 
être apportées assez tôt pour 
permettre la conclusion de ce 
deuxième marché au cours de 
Tannée fiscale.

Hausse (20 cents) 
du prix du sucre

Trois grandes raffineries onf 
annoncé hier qu’elles augmen­
tent de 20 cents le prix du su­
cre raffiné, ce qui porte le prix 
du sac de 100 è $11.

Une augmentation du môme 
genre a eu lieu hier ; elle 

. avait fait passer le prix du sac 
de 100 livres de $10.60 à 
$10.80.

Le prix du sucre est déter­
miné par le prix du sucra brut 
sur le marché mondial.

Le prix du sucre a changé 
62 fois depuis le 1er janvier ; 
il y a eu 40 augmentations et 
22 diminutions. Le 23 mai, le 
prix du sucre a été le plus 
élevé depuis 1920, $17.65 le sac 
de 100 livres. Il était de $9.10 
le 1er janvier.

Retour aux heures 
régulières de travail 
chez Concordia

Les heures régulières de 
travail, soit de 9 h. du matin 
à 5 h. de Taprès-midi, repren- 

I dront à Thôtel de ville de 
I Montréal à compter de mardi 
|s prochain, lendemain de la fê­

te du Travail.
Depuis la fin de juin les 

fonctionnaires municipaux tra­
vaillaient selon les heures 
d'été soit de 8 h. 45 a.m. à 4 h. 
45 p.rrr.

Tous les bureaux numici 
i paux. tant ceux logés à Thôtel 

de ville même que ceux logés 
dans d'autres édifices seront 
donc ouverts jusqu'à 5 h p.m. 

‘ à compter de mardi prochain.

I,e vice-président exécutif de 
la Confédération des syndicats 
nationaux, M. Adrien Plourde, 
a affirmé jeudi que le direc­
teur de l’Union nationale des 
employés des services publics 
tente de représenter les em­
ployés de la compagnie d’Elec- 
tricité Shawinigan, en dépit de 
Texistence, depuis un an, d’un 
contrat de sendee entre l’Asso­
ciation de ces employés et la 
CSN. aux termes duquel l’As­
sociation bénéficie des services 
des conseillers techniques de la 
Confédération. M. Plourde a 
souligné que ces conseillers 
techniques ont participé aux 
dernières négociations qui ont 
valu aux employés de la Sha- 
wdnigan des avantages supé­
rieurs à ceux qui furent négo­
ciés par TUNESP au nom des 
employés de THydro-Québec.

M. Plourde a ajouté, au sur­
plus, que TUNESP n'a pas, 
comme le prétend son direc­
teur. M. André Thibodeau, re­
cruté la majorité des travail­
leurs, et que c'est en désespoir 
de cause qu'elle a tenté d’ex­
clure les gens de la CSN de 
la salle au cours d’une récen­
te assemblée des employés.

M. Plourde a souligné qu'en 
vertu de l'article 26 de la Loi 
des Relations Ouvrières, TAs- 
soeiation des employés de la 
Shawinigan ne peu! faire au­
cune démarche pour s'affilier 
à la CSN avant le 1er septem­
bre. étant donné que sa con- 
venlion collective à la Shawi­
nigan ne se termine que le 31 
octobre prochain.

L’article 6 stipule, en effet, 
que “nulle association ayant 
conclu une convention collec­
tive. nul groupe d’employeurs 
ou de salariés membres d’une 
association ayant conclu une 
telle convention ne fera de 
démarches en vue de s'affilier 
à une autre association ou d'en 
devenir membre, sauf dans les 
soixante jours précédant la da­
te d'expiration ou de renou­
vellement de la convention.”

Il a ajouté que la CSN ai­
dera les travailleurs de la 
Shawinigan comme elle Ta

fait jusqu'à maintenant, et at­
tendra avec confiance la déci­
sion qu'ils prendront sur ia 
question de l’affiliation.

>-Y.

Jacques-Victor Morin 
au colloque du BIT

M. Jacques - Victor Morin, 
responsable à Téducation de 
l'Union nationale des em­
ployés de services publias 
(UNESP-KTQ-CTC), participe­
ra au colloque international 
des experts en éducation ou­
vrière du Bureau internatio­
nal du travail, à Genève. On 
sait que, Tannée dernière, le 
BIT a chargé M. Morin d’une 
mission au Sénégal, en Afri- 

ue Occidentale. Le colloque 
e septembre à Genève réuni­

ra douze des vingt-cinq per­
sonnes qui ont été chargées 
rie telles missions, depuis cinq 
ans. M. Morin profitera de son 
séjour en Europe pour visiter 
les divers mouvements syndi­
caux qui s'intéressent à la cul­
ture populaire, notamment a 
Londres, a Bruxelles et à Pa­
ris. Il rentrera à Montréal au 
debut d'octobre.

Le président de l'Office, M. 
Guy Poliquin annonce, en ef­
fet, que le nombre de véhicu­
les qui circulera sur Tautoroute 
des Laurentides dépassera pro­
bablement t25,000. ce qui est 
de 12 à 15 pour cent plus éle­
vé que les 368,287 autos enre­
gistrées la fin de semaine de 
la Fête du travail, Tan dernier.

M Poliquin est particulière­
ment heureux du record de sé­
curité publique enviable éta­
bli par l'Office des autoroutes 
grâce à la coopération et à l’es­
prit d’équipe des employés de 
l’Office.

Dans 'e but de maintenir la 
confiance du public, un plan 
spécial a été arrêté par les 
autorités de l’Office, et les 
automobilistes ainsi que leurs

Incendie à l’U. de M.
Un incendie a endommagé i 

le laboratoire d'histologie de J 
la Faculté de médecine, mar î 
di soir. Grâce à ia collabora­
tion du Service des incendies 
rie la Ville de Montréal et des 
employés de l’Université. Tin- 
cendie, qui a eu lieu au dé­
but de la soirée, vers 8 heures, 
a pu être éteint rapidement

Les dommages, qui s’élèvent 
à quelques milliers de dollars, 
ont été restreints au seul la­
boratoire d'histologie.

La cause de l’incendie n'rst 
pas encore déterminée.

Salon du meuble
Monsieur Edwin L. Kastner, 

gérant général de l’Associa­
tion des manufacturiers de 
meubles, a annoncé que le 
17ième Salon annuel du meu­
ble de Montréal se tiendra du 
9 au 14 septembre.

A cause de la grande su­
perficie requise pour exposer 
des meubles, l'exposition 1983 
se tiendra à la fois au Palais 
du Commerce, a Thôtel Reine- 
Fliznbeth et à Thôtel Mont 
Royal. Des autobus, aver hô- ; 
(esses bilingues, assureront le 
servire rie transport des arhe , 

leurs d'un endroit à l'autre.

Îiassager» peuvent compter que 
es mesures suivantes de pro­

tection seront prises. Tous les 
membres de la police de Tauto­
route seront en devoir jour et 
nuit, tous les congés ayant été 
suspendus pour la fin de se­
maine. Les patrouilles d'entre­
tien vont également circuler 
jour et nuit afin d'aider la po­
lice à secourir rapidement les 
autos en panne. Toutes les bar­
rières seront ouvertes en tout 
temps pour permettre une expé­
dition rapide de la circula­
tion. Des instructions spéciales 
ont été données aux péagers 
pour la surveillance des voitu­
res défectueuses ou des chauf­
feurs en état d'ébriété. Les 
véhicules trop lourds et trop 
longs seront interdits sur Tau­
toroute toute la fin de semaine.

On demande aux automobi­
listes de tenir leur appareil de 
radio ouvert afin de pouvoir 
capter les messages que beau­
coup de postes donnent sur 
Tétat de la circulation.

M Poliquin s'est plu à sou­
ligner que même si les routes 
sont de plus en plus achalan­
dées à travers la province, le 
record de sécurité établi par 
Tautoroute des Laurentides en 
1963, est remarquable. En ef­
fet. de janvier au 31 juillet. 
1963, la circulation a augmen-

BÜI 60: les Ch. 
de Champlain 
craignent pour 
h vitalité de 
b culture...
Au cours d'une essemblée 

plénière tenue » Montrée! le 
24 août, le Conseil souverain 
des Chevaliers de Cham- 
■slain a résolu de demander 
au gouvernement provincial 
de modifier le bill 60, en af-, 
firmant qu'aux termes de ce 
projet de loi, l'Etat devient, 
grand responsable et grand 
maître de Téducation dans* 
la province. Les Chevaliers 
disent que "le grand danger 
que recèle le système propo­
sé est celui de soumettre si 
étroitement l'ordre culturel 
à Tordre politique que la 
vitalité du premier en soit 
étouffée". Ils ajoutent que 
"la mission de l'Etat est j 
d'organiser les conditions I 
les plus favorables à la cul­
ture et à Téducation, non 
de diriger Tune et Tautre".

Le Conseil souverain des 
Chevaliers da Champlain est 
donc d'avis qu'il import, de 
reviser Téconomia qénérale 
du bill 69 parce qu'il est 
étranger aux principes de 
sociologie chrétienne qui a 
inspiré la loi de l'instruc­
tion publique : Téducation 
relève des éducateurs et non 
de le politique, et l'Etat doit 
aider et coordonner, non do­
miner de toute le puissance 
du parti au pouvoir.

La société ajoute que le 
bill 60 propose une expé­
rience qui s'est révélée dé­
sastreuse dans tous les pays 
socialistes qui y ont eu re­
cours et où aujourd'hui 
l'Etat se retire J'un domaine 
dans lequel les spécialistes 
sont beaucoup plus è Taise 
que lui.

Le Conseil souverain des 
Chevaliers affirme que le 
texte du bill 60 dépasse lar 
gement la pensée qui doit 
inspirar une sage réforme : 
sous prétexte de coordon­
ner, il déplace sans raison 
l'autorité réelle, seule com­
pétence en matière pédago­
gique, fait d'elle une auto­
rité purement nominale, et 
reporte l'autorité réelle sur 
les épaules d'un homme po­
litique.

Messe à la mémoire 
de Henri Bourassa

Une messe marquant le 
onzième anniversaire de la 
mort de Henri Bourassa se­
ra célébrét le samedi 31 
août, en la chapelle Notre- 
Dame-de-Lourdes, 430, est, 
rue Ste-Catherine, è Mont­
réal.

La messe est recomman­
dée par la Société historique 
du Saguenay. Elle débutera 
à 9 heures et 45 du matin.

té de 11.2% alors que les ac­
cidents mortels ont baissé de 
74.3%. Durant ces 7 premiers 
mois de 1983 on a enregistré - 
1.129.518 autos de plus queja î 
même période en 1962 M. Pa- 
liquin attribue à la route à ; 
péage une sécurité plus grande < 
d'au moins 50% que les routes î 
libres et déclare que Ton tra- * 
vaille constamment à rendra ' 
ces routes encore plus sûres 
pour le public.

Tailleur exclusif sur mesures pour hommes

JACQUES DE PARIS
Spécialiste de la coupe française et italienne, 
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Plusieurs modifications au 
réseau de transport de Mil

Au cours de la prochaine fin de semaine, plusieurs change­
ments seront effectués à diverses lignes du réseau de transport 
de la Commission de transport de Montréal. Désireuse d’amélio­
rer son service et de répondre à la demande du public, la 
Commission profite constamment des améliorations du réseau 
routier et des améliorations apportées à la circulation pour 
modifier ses services et les rendre plus avantageux pour ses 
usagers.

CLAUOC ««VOIE

Vient de paraître

LA VÉRITABLE 
HISTOIRE DU
• Toute la vérité sur le FLQ. par Claude Savoie, un des 21 "présumés terroristes." • Document sensationnel!

En vente partout è $1-00
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iXOTTIR,..
Dlrtqto» pur jAcqu«» HAtwrt 
3411 ST DENIS, MONTREAL vi. 9 tm
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EDITORIAL

Le débat continue
I.e 'Suspense” énervant que vit la 

province de Québec depuis quelques se- 
piaine» se poursuit à un rythme accéléré.

Ce qu'il y a d'intéressant dans les évé­
nements des derniers jours, ce sont sur- 
tml les voix nouvelles qui se sont fait 
entendre, et dont l'intervention ajoute 
d'c nuances imprévues au paysage extrê­
mement varié, confus même, des opi­
nions qui ont cours dans la province. On 
suit que le dénouement approche, mais 
nul ne saurait en prévoir l’issue.

Des événements des derniers jours. 
n'«us retiendrons pour le moment deux 
développements.

vie qui circule librement. Impossible 
d’assurer cet objectif si les structures ad­
ministratives supérieures n'offrent pas 
un minimum de garantie a cet égard.

Si cette légitime exigence administra 
tive est satisfaite, et que chaque comité 
confessionnel donne un plein rendement, 
il n'y a pas lieu de s'inquiéter outre-me­
sure des problèmes de représentation 
numérique au sein du Conseil supérieur 
I>e rôle de cet organisme ne consistera 
pas d’ailleurs à se substituer aux autres 
organismes prévus dans le projet de loi. 
mais à faire la synthèse des problèmes et 
suggestions pouvant intéresser i’enscm- 
ble de l'éducation.

A 'ors que le Comité de l’instruction 
publique décidait de ne pas intervenir. 
[ Comité protestant a jugé nécessaire 
de proposer d'importants amendements 
su bill 60.

Sans porter atteinte au principe d'un 
ministère, qui est plus facilement admis 
dans les milieux anglophones, le Comité 
protestant juge que les structures propo- 
s es dan» le bill 60 n’offrent pas de ga­
ranties suffisantes pour la confessionna- 
lit.é de« écoles protestantes. Il demande 
une meilleure représentation des protes­
tants au Conseil supérieur de l’éducation 
et propose l'organisation de services ad­
ministratifs distincts pour les écoles ca­
tholiques et protestantes au sein du fu­
tur ministère.

Kst-il possible de porter a huit sur 
vingt-quatre, c’est-a-dire à .".lî'r de l'en­
semble, la proportion des membres pro­
testants au sein du Conseil supérieur ? 
Kn stricte logique démocratique, il faut 
répondre non. vu que le« protestants 
comptent a peine lO^e de la population 
québécoise.

On comprend qtie les protestants na 
veuillent pas voir se perdre dans une 
assemblée où ils seront une faible mino­
rité les traits originaux du système d'en- 
aeignoment dont ils ont joui jusqu à 
maintenant. On admet aussi qu il ne 
faille pas jeter aux orties ce parallélisme 
confessionnel qui a caractérisé jusqu a 
maintenant l’enseignement québécois. 
Mais il faut chercher ailleurs le moyen 
d'éviter cette erreur.

l,e Comité protestant envisage, entre 
autre» moyens, la création, au sein du 
ministère, de services distincts pour les 
écoles catholiques et protestantes., ( es 
service* seraient placé* sous I autorité 
de chacun des sous-ministres confession­
nels prévus dans le bill 60.

A condition que les sous-ministres as­
sociés exercent leur fonction sous In di­
rection immédiate du ministre iui-mème, 
•t non des comités confessionnels, cette 
suggestion nous parait répondre aux 
exigences d'une confessionnalité scolaire 
réelle. Elle maintient en même temps le 
principe de l’unité de direction au *ein 
du ministère.

La confessionnalité ne saurait, en ef­
fet, se réduire à de simples nonnes géné­
rales qu'énonceraient les deux comités 
confessionnels. Elle doit s’incarner dans 
la réalité quotidienne; elle doit être une

l ........ i ‘•'ic, à a ' 1 • i - '‘•;'M:i iwhh

Chez les instituteurs catholiques, on * 
assisté hier, a Québec, a un spectaculaire 
renversement de vapeur.

A une forte majorité, les quelque 
mille congressistes qui participent aux 
assises d* la CT ont décidé de rejeter 
certains des amendements au bill 60 
qu'avaient proposés il y a quelque temps 
leurs propres dirigeants agissant en ac­
cord avec la Fédération des commissions 
scolaires catholiques et la Fédération 
des collèges classiques.

Ce cartel inusité de trois organismes 
poursuivant des buts fort différents 
avait déjà quelque chose d'artificiel et 
de fragile. Certaines des propositions qui 
avaient émané du cartel tendaient trop 
a restaurer le système auquel on cherche 
aujourd’hui une formule de remplace­
ment. I! n’est pas étonnant que les ins­
tituteurs aient voulu scruter a la loupe 
ces vues qu'on leur avait prêtées trop 
librement.

Notons que la CIC est le seul orga­
nisme, à notre connaissance, qui ait tenu 
sur le bill 60 une discussion publique à 
laquelle pouvaient participer tous les 
membres intéressés. Les résistances 
qu'ont rencontrées les dirigeants de l'or­
ganisme étaient saines. Les débat» ne se 
termineront pas nécessairement par d *s 
proposions capables de faire runanirnî- 
té au sein des membres de la profession 
enseignante. Mais l'expérience aura au 
moins un effet salutaire : elle ajoutera 
de l’élan à l’effort de démocratisation qui 
se poursuit depuis quelques années au 
sein de la profession enseignante.

De tous les groupe* qui se sont reuni* 
ces jours derniers, seul l’épiscopat ca­
tholique n'a rien laissé transpirer de ses 
conversations.

Certains ont accordé beaucoup d’im­
portance au fait que le Comité catholique 
ait décidé de ne rien dire. Je me réjouis, 
au contraire, de ce que les évêques 
n'aient pas voulu, dans les circonstances 
actuelles, associer leur prestige, a une 
intervention qui serait venue d’un orga­
nisme ambivalent comme celui-là.

La vraie question est de savoir si 
l’Assemblée des évêques comme telle gar­
dera. elle aussi, le silence. Etant donné 
l’importance des questions en jeu. cela 
serait plus étonnant.

Claude RYAN
tilm mi — Min ilimiilWiilililli II «Ml

Une contradiction ?
Dei lecteur* croient voir une contradiction formel­

le entre l'attitude que j'ai tenue à propo* de Radio Ca­
nada et celle que je détend* devant le bill 60. |t croi* 
qu'il* *c trompent: l'illogitme dont il* *e plaignent 
n'exiite pa«. j'en *ui* du moim pertuade.

Rapprlon.* d abord nu* I* 
ilatut dr Radio-Canada, en 
tant our règle ou ’'compagnie 
de la Couronne a rarement 
été discuté députa qutnr# an* 
Neuf foi» sur dix. le proble 
me » été abordé à propne de» 
critique* formulées par le co­
mité parlementaire de la ra­
diodiffusion. Nous défendions 
la liberté réelle dea commen 
tuteurs et réalisateurs devant 
les attitudes, a nos yeux par­
tisanes. de certains députés, 
ce qui est une tout autre ques­
tion.

Niais prenons le problème 
dans son ensemble: pourquoi 
nous parait il norirfnt de con 
t-{r la radio et la telé\ mon • 
iiitt ro :ie cl renseignement a 
un ministère''

Le fruit de* taie*
T» abord, e est un fait qur 

pltiMeur» pa>i agissent ainsi 
Far exemple, la Grande-Bre 
tanne possédé la B BC. et un 
ministère de l'éducation. Il 
dait a\oir. a cette pratique 
assez générale au moins 
pour ce qui regarde le minis­
tère — de* monts tires de 
I'experience.

I e rapport Parent en évo 
que quelques-uns dont voici le 
plu» important “t er romps 
gniq* de la Couronne <*nt ha 
Situellement dea revanua pr« 
nraa la dtpartqmant de 1 Ina 
Tyctlen publique ee* *Umen 
aé erMeramaat par le frp.«"r 
publie". C'v* ainsi qu* Radio- 
Canada regia fédérale '.“H?- 
dm<Quebee régi# provinciale 
ont de* irttvit** eommereia 
le* et “font de* affair*» Mais 
l'enseignement publie est gra­
tuit: il dépend entièrement 
du fruit de* taxe*. La respon 
aahlltté de l'Etat est donc, sur 
le plan de la responsabilité fl 
nancière. beaucoup plu» direc 
le et intégrale.

bn doit ajouter qu» t'am 
pleur de la participation fi 
nanriere de I Rtat e*t une au 
tr# donnes important». P»r

exemple, le» montant» verses 
a Radio-Canada ne forment 
qu'une proportion relative 
ment minime du budget fede 
ral. t.e minister* québécois de 
l'éducation dépensera près du 
tiers du budget provincial: 
peut-on concevoir que l’Etat 
confie environ trente pour 
cent de tous ses déboursés — 
r’est-à-dire du fruit dea impdt* 
— à une régie indépendante'1

Le rapport Parent dit en ou­
tre “Il n'est pas assuré que 
le ministre charge d'exposer 
les besoins de l'éducation dé­
fendrait avec conviction le pro 
gramme recommandé par le 
surintendant, avec un tel s>s 
terne l'Etat risquerait de ne 
pa» accorder aux besoins H» 
l'ediicatinn la priorité qu'il» 
méritent et de réagir trop 1rn- 
Irment aux urgences d'un ra­
pide développement scntaire . 
L experience de Radio-Canada 
eonftrme. k nos yeux, eet ar­
gument: l'Etat central stimule 
autant qu'il peut le télé com­
mercial de la Société: plu» 
celle ci aura de bénéfice», 
moins forte sera 1* noie que 
le Parlement doit solder. Ce 
la tient k divers tac-leurs, mai» 
notamment au fait que le mi­
nistre responsable de Radio 
Canada se sent mem» implique 
que s'il s'agissait d'un servir» 
d» •«* ministère

L *Cti<u« in*m«Hi»te aur

r>« doit recourir »» »u*r* t 
un* «utre aen* d argumenta

t.« radie *t la t*lè**i»l«n 
bien plu» qu* renseignement 
exercent un* action immedia­
te sur l'opinion du moment — 
celle qui s'exprimera aux elec­
tions Cast d'ailleurs pour­
quoi le» secteurs les plus sen­
sibles. à Radio-Canada, sont 
ceux de* affaires publiques et 
des noux-ellea. Ici, l'intérêt po­
litique et electoral du député 
t-omm* celui de» parti», e-t 
nécessairement en eveit car 
ce *ont «e» discours et inlet
*é»n!inn.i qui *nnt rapport*»»

BLOCS
NOTES

**-

discute» la tentation d’inter­
venir est constante.

Certee. le patronage risque 
de jouer au minister* de l’e- 
ducation cormne ailleurs, et il 
y sera plus dommageable. Il 
s'agira alors du problème gé 
néral du patronage, qui doit 
être résolu, et aur lequel en 
tout cas les citoyens, les grow 
pea intermédiaire» et les édu 
cateurs devront exercer la plus 
stricte surveillance. Mai* la 
tentation d intervenir ne sera 
pas plu; grande qu'ailleurs. 
sauf si les éducateur» sortaient 
de leur role. Car normalement, 
les professeur* ne tugent pas 
en class» 1* politique de* par 
ti« et l'on ne résuma pa» 
leurs cour* Han» le* tournaux. 
Or c'est ce qu'il faut faire a la 
radio et a la télévision. On ne 
aaurait donc résoudre les deux 
problèmes de la meme façon 

Ad hominen*
Au reste, il s'est agi. t# 

crois, d'un argument od ho- 
m me ni. On s'est amusé à me 
mettre en contradiction avec 
moi-mème, sans en tirer de 
conclusions pratiques

Rares aujourd'hui sont ceux 
qui voudraient confier l'en 
«eignement quehecoi* » une 
régi* le» aHver»*re* du bill 
*n rherch*nt de» solution» 
dan» d autres directions P«r 
• 'Meure s.»»*» rare.» font »>i 
Canada franqii» ceux qui vou 
draient enlever '* radie *t 1» 
télévision d Etat k la régi* 
certain» • opposent k l'inter­
vention nrême de l'Etat dan» 
ces domaine», et confieraient 
les ondes a l’autorité privée, 
ce qui est une attitude bien 
différente

Comme il arrive souvent, 
l’argument ad tiommem est 
fondé sur le rapprochement 
très artificiel de deux prohlo 
mes fort étrangers l'un a Vau 
tre 11 ne fait pa» avancer la 
question d'un pouce

t Andr» L.

Jr

OPINION DU LECTEUR

Peut-on parler cFitne communauté 
cullurellc néo-canadienne ?

Lorsque, il y a environ 
deux ans. je pense. M. Andre 
Laurendeau a proposé la te­
nue d une enquête royale de 
caractère culturel ou linguis­
tique. il n’a soulevé que la 
question du "biliimuisme". Il 
ne s'agissait certes pas d'une 
enquête sur la situation juridi­
que des deux langues anglai­
se et française au pays: l'ar­
ticle 133 de l’/lcte de 1867 
est le seul qui rétablisse; elle 
se limite au seul bilinguisme 
parlementaire et judiemire, au 
sein de l'Etat central et au 
sein de 1 Etat québécois. Pas 
nécessaire de tenir une enquê­
te royale pour le révéler à la 
population du pays. Pourquoi, 
alors, proposer une enquête 
royale sur la question du bi­
linguisme. si ce n’est que pour 
étudier la situation de fait? 
c est-a-dire l'usage réel accor­
dé à l’une et à l’autre lan­
gue dans le monde de l’ad­
ministration publique, dans le 
monde scolaire, voire dans le 
monde des affaires, partout au 
Canada, sans tenir compte du 
caractère extrêmement limita­
tif de l’officialité des deux 
langues'’ Et cela, sans doute, 
en vue d’en arriver à élargir 
considérablement, dans l'ave 
nir, le status juridique ou 
constitutionnel de celles-ci7 
L'opportunité de la proposi­
tion de M. Laurendeau était 
discutable. Talonné par le*

3uestions de certain* député* 
e la Chambre des Comnrunes. 
le premier ministre de Tépo.

3vie. M. Diefenbaker, a repon- 
u par un ‘’Non” catégorique, 

l.es chose.» en restèrenl la. 
jusqu’k ce que le chef de l'op­
position. M. Pearson.-flairant 
un bon atout électoral, a pro­
noncé son discours .du 16 dé­
cembre 1962, par lequel ü 
s'engageait, s'il parvenait a 
détenir 1* pouvoir, i faire 
poursuivre une enquête roya­
le. non seulement aur la ques­
tion du bilinguisme, mais aus­
si sur celle du biculturalisme 
( expression fort ambiguë, de­
venue k la mode) et sans trop
Îiréciser ce qu'il entendait par 
à. Une élection générale se 

présenta. Le parti libéral (or 
mula la promesse de la tenue 
de la double enquête royale 
D prit le pouvoir et tint sa 
promesse, mai» en cherchant 
a s'assurer, d'abord, l’adhésion 
des chef» provinciaux sur l'op­
portunité de l'enquête A cet­
te fin, il leur adressa une let­
tre. le 13 mai 1963 Or. dans 
rette lettre, la dimension de 
l'enquête était encore élargie. 
En effet, comme objectif gé­
néral. M. Pearson définissait 
comme suit la triple fin de 
l’enquête royale:

“Enouèter «t faire rapport 
sur l'état présent du b«/in- 
guisme et du biculturalis­
me au Canada, et recom­
mander les mesures à pren­
dre pour que la Confédéra­
tion canadienne se dévelop­
pe d'après le principe de 
l égalité entre les deux peu 
pies qui l'ont fondée, comp­
te tenu de l'apport des au 
très groupes ethniques à 
l'enrichissement culturel du 
Canada, ainsi que les me 
sures propres à sauvegar­
der eet apport’ (Le* .souli­
gne» «ont de moi )

En dépit d* l'ambiguïté de 
rette addition, de aon earacte 
re aussi insolite que fort peu 
justifiable (probablement due 
à un simple souci électoral li­
mité k un petit nombre de 
comtes du pays, à moins 
qu elle ne vise à affaiblir la 
validité du principe de l'égali 
té des deux peuples qui ont 
bâti le Canada), il reste que 
l'addition a servi singulière­
ment à donner une importan­
ce nettement exagérée à la 
pretention qu’il existe, au Ca 
nada. une communauté rultu

relie, due neo cauaaieune, qui, 
elle aussi, requiert qu'on s'at 
tarde a la considérer. Et de­
puis lors, on parie de plus en 
plus, non plus d’un Canada 
bi-culturel, mais d'un Canada 
multi culturel, d’un Canada en 
mal de prendre l'allure d'une 
Tour de Babel.

Ce n'est pas mon intention 
d apprécier, ici, le bien-fonde 
de celte nouvelle prétention 
.le veux simplement indiquer 
la trraie dimension de cette 
pseudo-communauté culturel 
le. dite néo-canadienne. On ré-

Canadiens! Sur une population 
totale de 18.238.247. en 1961, 
cela signifie environ 13 p.c. 
de la population du pays, con­
tre environ 59 p.c. d'habitants 
du Canada dont la langue ma­
ternelle est la langue anglaise 
et contre environ 28 p.c. dont 
la langue maternelle est la 
langue française". A priori, 
c'est un pourcentage relative­
ment important. Mais, il faut 
voir comment il se divise en 
une série rie sub-divisions lin­
guistiques réparties entre 
plus de 22 langues maternel­
les. Voici un tableau, tiré du 
recensement de 1961. relatif à

le Canada compte, sur son ter la langue maternelle des ha-
ritoire, près de 2.500,000 Néo- bitants du Canada

Langua maternelle Population A
Anglais 10.640.334 58.5 %
Français 3,123,151 28.1%
Chinois 49.099 0.3%
Finnois 44,785 0.2%
Allemand 563.713 3.1%
Indien et esquimau 166,531 0.9%
Italien 339.626 1.9%
Japonais 17.856 0.1%
Magyar et Hongrois 85.939 0.5%
Hollandais 170,177 0.9%
Polonais 161.720 0.9%
Russe 42.903 0.2%
Scandmate (comprend danois. islandais.

norvégien, suédois) 116.714 0.6%
Slovaquo 42.546 0.2%
likrainien (comprend bukovm galicien.

nithene) 861.49* 20%
Yiddish 82,448 0.5%
AUTRES (comprend langue non declare#

avant 1951) 309,009 1.1%

Comme on peut le compren- der qu a trois groupes homo-
dre, ramenés a leur juste pro­
portion, les groupes linguisti­
ques, autres que ceux de lan­
gue anglaise et de langue fran­
çaise, ne représentent pas, en 
eux-mêmes, des minorités de 
nouveaux venus si importantes 
que le qualificatif global de 
"Néo-Canadien" peut le lais­
ser entendre. En toute justice, 
on n’est justifiable de s'attar

gènes: le groupe linguistique 
allemand (3.1%), le groupe 
italien (1.9%) et le groupe 
ukrainien, dont le pourcenta­
ge (2.0% ) se subdiviae lui-mê­
me en trois langages mater­
nels. Demandons-nous com­
ment ces trois groupes se ré­
partissent géographiquement. 
c'est-à-dire par province et 
territoire.

Traduit en pourcentage, vis-à-vis de la population totale d* 
chaque province, ce tableau prend la signification suivante :

langu»»
Allemand
Italien

563.713
339.626

T. M. t.-» t. 
616 126 
131 43

N.-a N.-arun.
1.323 1.162
1.119 ,647

Ouékw
31..>89 
89.306

Ontan»
183.789
207.937

Ukrainien 361.496 158 92 941 414 13.424 89.766
Langu*» Msnitftb# iê$k Afb#r*# C#iembt# Vu*** T N.-O

Allemand 83 994 89.650 97.666 72.473 640 485
Italien 4.362 1.369 9.881 24.168 144 83
Ukrainien 85.173 67.087 83.923 20.101 202 215

Traduit en pourcentage. vis* prend la signification «uivan
k vis de 1s population totale de 
chaque province, ce tableau

te ;

Provinc» Tétai Alltmand ltall#n Ukr«mi##
Terre-Neuve . 457.853 0.1% 0.03% 0.03%
I.-P.-E. 104.629 0.1% 0.04% 0.08%
N.-Ecosse 737.007 0.2% 0.15% 0.13%
N.-Brunswick 597.936 0.2% 0 09% 0.07%
Québec . 5.259.221 0.6% 1.7% 0.25%
Ontario .... . 6.236.092 3.0% 3.3% 1.30%
Manitoba 921.686 9.1% 4.7% 9.20°.
Saskatchewan 925.181 9.7*. 1.5% 7.20%
Albert» 1.331.944 7.4% 0.7% 6.30%
Colombia ... . 1 629.082 4 4% 1.5% 1.20%
Yukon . 14.628 4 4% 1.0% 1.40%
T. Nord-Ouest 22.998 2.1% n 4% 0 90%

Comme on peut le compren 
dre. le problème de* minon 
les allemande et ukrainienne 
est a peu près le seul a rete 
nir. dans un contexte provin 
cial. La minorité italienne 
n atteint pas 5 p c. de la popu­
lation manitobaine. et il sa 
git là de Sun maximum au sein 
d'une province. Quant aux mi­
norités allemande et ukrai 
nienne. elles comptent des 
pourcentages a peu près équi­
valents dans les (roi* seules 
provinces des Prairies (Ma 
nitoba. Saskatchewan el Al 
bertai; ils varient entre 8.3% 
el 9 7‘r. Or. ce* trois pro

- isiw,#W':*«HBiii'iiiii>ii»»* i iwn»in»i—na»**ua -e > u:|

La faute </// jour* » »
pas ''s'objecter" mois 

S'OPPOSER (à), S'ELEVER (contre)
L* verbe "objecter existe en français mais s ob­

jecter ' n existe pas. C est un barbarisme. On objecte 
quelque chose à quelqu'un mais on ne s objecte pas à 
quelque chose'' Le journal (écrit, parle, télévise', an­
nonce chaque jour que M A s'est objecté, que Mme
B s'objectait à. que le pays C. s'est objecté à telle ini * ■■e
tiative d'un autre, etc II ne manque pas de termes ,
tes en français pour remplacer le pénible s'objecter' [g Bibl6 VOUS pâufi 
on S OPPOSE à quelque chose, on S ELEVE contre on 
REJETTE on CONTESTE on REFUSE, etc Ou encore on 
SE REFUSE à faire, à dire à admettre quelque chose En 
somme il y a heu d nie ver une vigoureuse objection s 
I visage de ' s objecter". ^

\ince« reunie» n» forment 
pas 17% de la population ca 
nadienne. peuvent-elles exiger 
imposer leur point de vue au 
reste du pays quant au traite 
ment à accorder à la langue 
maternelle de leurs immi­
grants qui, dans chacune d'el­
le. n'atteignent pas 10 p.c.?

A la rigueur, si les trois pro 
vinces des Prairies tiennent à 
tout prix à devenir chacune 
une Tour de Babel, cela les re 
garde, mais qu'elles commen 
cent, au moins, par traiter 
équitablement la liberté lin 
guistique à laquelle elle a des 
droits historiques incontesta 
blés, avant de parler de mul­
ticulturalisme! avant de son 
ger à traiter les immigrants 
qui. en prenant la roule du 

l'anada. comme pairie d'adop 
lion, savaient qu'il s'agissait 
d'un pov biculturel i sur un 
pied a'agalité avec U popula 
tiop autocthone du Canada' 
Quoi au il en eoit. la Commi» 
«ion Laurendeau - D u a t e n 
prend le depart avae un *erm» 
d* maladie avee un microbe 
ou un virua. contre lequel il 
faut chercher à l'immuniser au 
plus tôt. Les tableaux que je 
viens de révéler devraient y 
contribuer.

Albert Lévesque 
Verchères. 17 août. 1963.

I »e ville doit sa prospérité 
I' nielligence des chefs 

(Eccti 10. il)
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Un chercheur à rechercher
Pir PIERRE VADEBONCOEUR

Un illuminé vient d* dénoncer devant trois commissions 
sonotoriolos amorieoines lo pacts mtorvonu *ntro I U.R.S.S.. Its 
ETATS-UNIS, lo GRANDE-BRETAGNE »t plusieurs autres pays 
pour mettre fin au» expériences nucléaires atmosphériques. 
Peut-être n‘avei-voos pas l'avantage de connaître ce forcent, 
EDWAR TELLER, l'un de» principaux inv*n**urs d* la bemb» 
"H" •* l'un de ceux qui ont le plus pousse I* Bouvernement 
• méricain à la fabriquer. La thés» présent* d* c* sorcier, c'est 
qu'il faudrait reprendre les essais nucléaires e*
!•% prolonger pendant plusieurs années. Il tance KeNNcDY 
pour avoir conclu le pacte de MOSCOU. Ce fort en physique se 
sert de son prestige de démiurge pour en imposer à le nation 
américaine. C» savant, qu* déjà l'histoir» iccose leurdement. n* 
semble pas avoir encore compris gu'il est un des ennemis de 
l'humanité et on criminel de guerre avant la lettre, spécialisé 
dans la recherche. L'humanité ignore qu elle est entre les mains 
d'hallücinés de son espèce.

Michel Routé, biographe d'Oppenheimer, justement me re­
met en mémoire que Teller, ex-eollaboriteur d'Oppenheimer, 
dès 1946 "mena campagne pour la construction de cette arm# 
de cataclysme, dont la puissance de destruction pouvait attein­
dre plusieurs milliers de fois celle de la bombe d'Hiroshima.'' ' 
En octobre 1949, Edward Teller et le banquier Lewis Strauss 
furent les principaux activistes qui décidèrent le gouvernement. 
Bien des etomistes passèrent alors par une crise de conscience, 
mais non Edward Teller. Lorsque le président Truman, le 31 
janvier 1950, donna l'ordre de construire U bonibe-H, "I# eons- 
tarnation fut à peu près générale parmi les savants.' Teller, 
non seulement ne s'émut pas, mais, à I* faveur d» la guerre de 
Corée, persuada la plupart des savants de favoriser It fabric*- 
tien de le bombe, dont il convoitait la realisation avec une sorte 
de concupiscence. Rouié écrit: "Oppenheimer avait ou sa bom 
be: Toller aurait le sienne, qu'il appelait déjà son "baby” 1

Oppenheimer, père de ta bombe-A, avait quant k lui, hésité 
devant la bombe-H, cette nouvelle arme de l'enfer décharné. On 
sait qu* ces hésitations at certaines relations qu'il avait eue» 
autrefois avec des éléments d* gauche amenèrent s* disgrâce. 
Il vivait le drame de comcicnc* qu'avait connu Einstein et qui 
avait conduit celui-ci à prononcer les plus solennelles mises-en* 
garde contre les armements nucléaires. Les savants interrogés 
au cours de l'espèce de procès que choisit do subir Oppenhei­
mer insistèrent sur les questions morales angoissantes qui s* 
posent aux hommes de science de notre ère, penchent ainsi 
pour la défense de l'accusé. Un seul s* mit du côté des accusa­
teurs: Edward Taller.

Il existe outre-frontière des dangers d'hystéri# collective, 
au prix de laquelle le déchainement de l'Allemagne sous Hitler 
n'aura été qu'un léger caprice de l'histoire. Des maniaques d* 
la pyrotechnie comme Teller soufflent autant qu'ils peuvent sur 
ce feu de prairie. Le principal aspirant à la direction du parti 
républicain, le sénateur GOLDWATER, qui, semble-t-il, sert lo 
prochein candidat républicain à la présidence des Etats-Unis, 
citoyen qu'on dit d'ailleurs asset borné, fait d* mémo: d* tout lo 
poids de sa sottise d'Américain gavé, il pousse eux armement* 
apocalyptiques et il est en train de populariser la thèse selon 
laquelle <es Américains devraient ou plus têt encercler I* terre 
d* bombes-H suspendues on orbital...

Il est bien joli de se préoccuper des petits terroristes d'ici; 
mais les grands terroristes, que feudra-t-il en fair*? Il y on a 
depuis pou à Ottawa. Il faudra se décider, un jour ou l'autre, a 
les traduire devant un tribunal de la Paix, avant qu* la folio 
d* la moitié ocs Yankees, qui contamine même des prix Nobel 
de la Paix, ne fesse germer ici des McCarthy, des MacArthur, 
des Teller et des Goldweter. Il y a bien assez, pour l'houro, d'un 
Pearson.

(1) ROBERT OPPENHEIMER. Or Mlrhrl Rou/.v 
Editions Seghers. 1962. _ .

Un Ontarien plaide pour l’unilinguisme 
au Québec

Mumeur.» Quehécoi» qui 
m ont écrit s'étonnent que moi, 
un Ontarien, je semble mener 
une sorte de campagne person­
nelle en faveur de l'uniiinguis- 
me français au Québec. En fait, 
je me surprends un peu moi- 
méme. car je n'ai jamais ete 
un nationaliste traditionnel : je 
suis probablement ce que cer­
tains patriotards appellent un 
anglicisé au carré (un anglicisé 
au cube étant, je suppose, une 
personne d'origine française 
qui a complètement perdu sa 
langue).

La nécessité de l unilinguts 
me français au Québec est pour 
moi une question de 'survival ", 
Le bilinguisme bâtard du Que­
bec. face à runilinguisine mo 
nolithique des provinces an 
glaises, ne peut conduire qu'a 
une seule chose : l'assimilation 
à plu» ou moins longue échean 
ce. Et pourquoi pas ? me rc 
pondront les tenant» de Tinte 
gration lucide ; et ils sont lé­
gions parmi la supposée elite 
québécoise. Pour une simple 
raison : psree que vous et moi 
y perdrions. L'Anglo-Saxon, qui 
tient le haut du pavé économi­
que, favorisera toujours son 
compatriote si on lui donne le 
choix entre un “pea-souper’ 
assimilé et un "true blue". 
Nous en avons un exemple 
frappant ici au Canada : les 
Néo-Canadiens, qui sont anglo­
phones en immense majorité, 
forment environ 25% de la pu 
pulation canadienne ; toutefois, 
ils ne comptent que pour 4% 
au sein des conseils d'adminis­
tration des grandes sociétés 
Est-ce que leur anglicisation 
rapide a été récompensée ? Les 
Canadiens français qui, en

Les équivoques
En marge des récentes dé­

claration» emances d'un çrou 
pr d'instituteurs, réunis à 
Sherbrooke, t'aimerai» bien 
voir discuter la question sui­
vante "QUAND, sous lo Con­
seil de l'Instruction Publique, 
les parents ont-ils jamais eu 
quoi que ce soit à dire concer 
nant l'éducation de leurs en­
fants ?"

Ce ne sont surtout pas les 
pensionnats et collèges clas­
siques qui devraient se faire 
trop vite les défenseurs de ta 
démocratie c h ré t i e n n e 
QUAND, avant d’expulser un 
élève, a-t-on sérieusement con­
sulté les parents 7 QUAND a 
t-un jamais agi comme si les 
parents pouvaient décider de 
quelque chose dans Torienta- 
tmn morale et intellectuelle 
dr leurs rnfants ’ Quel rnmp 
t» tient-nn H» leur* PMgen

grande majorité, sont restes fi­
dèles a leur langue ont envi­
ron 7% des mêmes directorat».

Au recensement de 1951, les 
Canadiens de langue maternel­
le française formaient 29% do 
la population totale: en 1961, 
ils étaient seulement 28%. Du­
rant la même période, les per­
sonnes d’origine française sont 
passées de 30.8% a 30.4%. A 
l’aide d'une règle de trois, on 
en vient à la conclusion que, 
durant la dernière décennie. 
2% de nos compatriotes ont été 
complètement assimilés A ce 
rythme, le démographe Henn- 
pin de Québec prévoit que les 
francophones ne formeront, en 
1985. qu’environ 17% de la po­
pulation canadienne, c’est-à- 
dire à peine la majorité dam 
la province de Québec.

A noter aussi que pour la 
première fois. Tan dernier, le 
taux de natalité du Québec est 
tombé plus bas que le taux 
moyen du Canada: çs donne 
un fameux coup de pied au 
mythe de la revanche des ber­
ceaux.

Un mot à ceux qui attendent 
des miracles de la Commission 
sur la "bee-eoultour7 : pour la 
plupart des Canadiens anglais, 
Te bilinguisme veut tout simple­
ment dire que les Canadien* 
français apprennent l'anglais et 
le parlent. Pour les plus large* 
d'esprit, ça veut peut-être dir* 
un peu moins d'anglais au Qué­
bec. mais ça ne signifie sûre­
ment pas Textenslon du fran­
çais à leur petit univers unilin­
gue anglais. Pourquoi se met­
traient-ils d'eux mêmes dan» 
une situation d'infériorité 

Claud* P. VIGEANT 
London, Ontario

de la démocratie
re» dans les reglements et 
programme» de ce» maisons *

De quel oeil démocratique 
le» eoflèges elassiques, hier 
encore, envisageaient-il» le» 
revendications des frère» en­
seignants qui voulaient ou­
vrir eux-mêmes des maison* 
d'enseignement secondaire ? 
De quel oeil démocratique a- 
t-on envisagé les remarque* 
du Frère L'ntel sur certain» 
vices de notre système d’en­
seignement ? Il y a apparem­
ment bien des équivoques sou* 
le mot "démocratie” Pour le» 
gens établis, en général, le 
mot veut dire "Laissez-mol 
continuer, j'ai le droit de vi­
vre même si la Province 
entière doit en souffrir. Me­
me si mon paternalisme d'hier 
est une plate d'aujourd'hui ’* 

Suiett» D CARDINAL,
St Htlair»
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DÉCISION PRISE MALGRÉ UNE VIVE OPPOSITION

La Grande Malaisie va naître 
le 16 septembre "peu importe les 
résultats de Tenquête de TONU"

MIRI. Sarawak — Un» nouvelle manifestation a eu lieu 
hier contre la participation du territoire de Sarawak à la future 
fédération de Grande-Malaisie Environ 300 jeunes d’origine 
chinoise ont déclenché une émeute dans la ville de Miri à 
1 occasion de l'arrivée de la mission d'enquête des Nations 
Unies.

Deux des manifestants ont été grièvement blessés lorsque 
la police a ouvert le feu sur la foule : on déplore une dizaine 
de blessés “légers" ; du côté des forces de l'ordre, un agent a 
été grièvement blessé et six l'ont été légèrement.

Les Chinois forment une partie considérable de la popula­
tion de Sarawak, du Bornéo-Nord comme de l'Etat autonome 
de Singapour et sont généralement opposés à l'adhésion de ces 
territoires à la future fédération de Grande Malaisie conçue 
par la Malaisie à l instigation de la Grande-Bretagne.

Rivalité Chinois-Malais
La veille, dans la Wile de Sibu, le passage de la mission 

de 1 ONU (chargee de vérifier si la population souhaite l'adhe­
sion des territoires précités à la fédération) a aussi été marqué 
par une violente émeute à laquelle ont participé plus de 3,000 
personnes, cette fois également des Chinois en majorité.

Mais hier, c’est surtout contre la police et la gendarmerie 
formées en majorité d'éléments malais qu'en avaient les jeunes 
( hinois et on a pu craindre à un certain moment des heurts 
sanglants et une bataille rangée. La tension reste grande dans 
la ville où de nouveaux désordres sont à redouter.

A Djakarta et à Manille, d’autre part, les gouvernements 
indonésien et philippin ont annoncé qu'ils n'enverront probable­
ment pas d’observateurs pour assister à l'enquête de la mission 
de l'ONU, ces gouvernements estimant que les garanties de 
sérieux de 1 enquête et de liberté d'action des observateurs ne 
sont pas suffisantes.

Décision ferme
Enfin, il a été confirmé à Kuala Lumpur, après une semaine 

de pourparlers entre les chefs des quatre gouvernements concer­
nés (Malaisie, Singapour. Sarawak et Bornéo-Nord) et le ministre 
britannique des colonies que la nouvelle fédération naîtra 
officiellement le 16 septembre. Les porte-parole de deux de ces 
gouvernements ont ajouté : “Peu importe les résultats de 
l'enquête de l'ONU, la fédération naîtra le 16 septembre'

Cette déclaration cavalière a quelque peu étonné les cercles 
diplomatiques: ceux-ci craignent qu'une telle attitude ne ren­
force l'hostilité de l'Indonésie et des Philippines. Il sont égale­
ment persuadés que si Sarawak et Bornéo-Nord sont automati­
quement inclus dans la fédération, la guerilla va s intensifier 
dans ces territoires.

L’AFFAIRE PROFUMO ÉTANT ‘ EXPLOSIVE'’

Seuls Macmillan et Wilson 
auront connaissance de tout 
le rapport de lord Denning
LONDRES. — Selon l'in­

fluent hebdomadaire de 
droite "Time and Tide", le 
premier ministre Harold 
Macmillan met tout en oeu­
vre pour empêcher la publi­
cation de certaines parties 
du substantiel rapport rédi­
gé à l'intention du gouverne­
ment par lord Denning, é 
la suite de l'enquête que 
celui-ci a menée sur les di­
vers aspects de l'affaira Pro- 
fumo-Ward et spécialement 
dans les aspects qui intéres­
sent la sécurité nationale.

Selon l'hebdomadaire, 
lord Denning remettra au 
début du mois prochain son 
rapport au premier minis­

tre. Celui-ci le communique­
rait alors au chef de l'oppo­
sition, M. Harold Wilson 
mais en lui demandant d'ac­
cepter que dans l'intérêt su­
périeur du pays certains as­
pects soient tenus rigoureu­
sement secrets. Seuls MM. 
Macmillan et Wilson pren­
draient connaissance du rap­
port entier et en posséde­
raient un exemplaire.

D'autre part, une version 
"expurgée" et somme toute 
anodine, n'apportant pas 
grand chose de neuf, serait 
publiée et mise é la disposi­
tion des parlementaires et 
même du public en général.

La “marche sur Washington” a soulevé un 
mouvement de sympathie à travers le monde

Tandis que dans la capitale américaine les organisateurs 
de la désormais historique “marche sur Washington” se 
félicitent du succès de la manifestation et précisent qu’elle 
aura marqué un pas important dans la lutte pour Légalité 
raciale, un peu partout dans le monde, on constate un vaste 
mouvement de sympathie à l'égard des Noirs américains qui 
ont su tenir leur journée de revendication daps le calme 
et la dignité.

Pendant que les réseaux américains de télévision retrans- 
meftaient. mercredi, de nombreuses images de la manifestation, 
les téléspectateurs européens, eux aussi, ont pu voir les grands 
moments de cette journée Le satellite Telstar a servi de 
relais pour l'occasion A Moscou, toutefois, où le programme 
devait être également retransmis, il a été supprimé en 
dernière minute sans qu'une explication ne soit donnée.

LA PRESSE
deLa presse européenne ne tarit pas d éloges au sujet 

la ‘tenue" de la manifestation. L'Algemeen Dagblad, aux 
Pays-Bas. titre : 'La plus impressionnante manifestation en 
faveur de Légalité raciale... discipline inmpeccable"

En Suisse, la Tribune de Lausanne croit néanmoins 
douteux que la marche” ait pu "secouer de sa torpeur” le 
Congrès américain. C'est également Lavis du Welt de 
Hambourg, qui va jusqu'à écrire que cette éventualité est 
“plus que douteuse”.

“K” n’ira pas à l’ONU 
mais se rendra en RAU

BRIONI. — Le président du conseil soviétique. M. Khrouchtchev, a mis fin 
hier aux conjectures voulant qu’il se rende à New-York à I occasion de la prochaine 
assemblée générale de l’ONU. Le chef communiste a fait cette déclaration au cours 
d'une conversation à bâtons rompus avec des journalistes rassemblés à la résidence 
d'été du président Tito que M. ' K" s'apprêtait à quitter.

C’était hier la dernière des 
quatre journées que le prési­
dent Khrouchtchev a passées 
en compagnie de son hôte, le 
maréchal Tito, dans Lile de 
l'Adriatique. Les deux hom­
mes d'Etat ont gbordé, dit-on,

Rail: les sociétés nomment leurs 
délégués au comité d’arbitrage

WASHINGTON — Les com­
pagnies de tra“sport ferroviai­
re ont désigné, dès hic \ leurs 
deux délégués au sein d'un 
comité d’arbitrage mis sur 
pied en vertu d'une loi ap­
prouvée avant hier par les 
deux Chambres américaines 
en vue d’éviter une grève du 
chemin de fer qui devait être 
déclenchée dans la nuit da 
mercredi à jeudi. Quant aux 
syndicats, ils ont fait savoir, 
hier, qu'ils désigneront les 
leurs aujourd'hui.

Aux termes de 1s loi, dont 
on a longtemps craint qu elle 
ne soit pas votée à temps, un 
comité ne sept membres devra 
atatuer dans chaque cai de li­
cenciement décidé par les

compagnies en raison de la 
modernisation de leur maté­
riel roulant. Deux représen­
tants sont nommés par les 
compagnies, deux par les syn­
dicats, tandis que les deux 
parties sort sensées se mettre 
d'accord sur trois personnali­
tés “non-engagées” qui com­
pléteront cette sorte de cour. 
Au cas où l’unanimité ne pour­
rait se faire, il appartient au 
président des Etats-Unis de 
nommer ces trois personnes.

Les représentants du pa­
tron, désignés hier, sont : MM. 
. E. Wolfe, de Chicago, et Guy 
W. Knight, de Philadelphie, 
respectivement président de 
Is National Railway Labor 
Conference et vice-président

Les recherches reprennent 
dans la mine de potasse où 
22 hommes ont été emmurés

MOAB. — Apre* dix heure* d'interruption durant 
lesquelle* le système de ventilation a pu être réparé, le* 
équipes de sauveteurs ont repris hier soir les travaux de 
recherche dans la mine de potasse de l'Utah où 22 
mineurs ont été bloqués par une explosion, mercredi. 
On compte deux survivants et huit morts, mais on ignore 
tout des 12 autres hommes, emmurés à 2,700 pieds sous 
terre.

de la Pennsylvania Railroad, 
spécialement chargé des rela 
tions industrielles.

Le comité d'arbitrage devra 
être sur pied dans 10 jours, 
au plus. C’est inscrit dans la 
loi. fi devra prendre ses déci­
sions dans un délai rie tro s 
mois et celles-ci seront appL- 
cables dans les deux mois qui 
suivront. Le com té est man­
daté pour deux ans.

Qnant à l'article de la loi 
relatif au droit de grève. '1 
prévoit que les ouvriers pour­
ront avoir recours à l'arrêt de 
travail dans six mois d’ici. 
Avant cela, les cheminots sont, 
à toutes fins pratiques, réqui­
sitionnés.

Plusieurs mineurs, parmi les 
22. sont Canadiens. On s'atten­
dait à apprendre, dans le cou­
rant de la nuit, si d’autres mi­
neurs sont encore en vie dans 
les galeries effondrées. A 
l’heure où paraîtront ces .li­
gnes. d'autres mineurs auront 
peut-être été ramenés à la 
surface. Chacun espère qu'ils 
seront encore en vie bien que 
l'espoir ne soit plus aussi vi­
vace que voici 48 heures.

Hier matin, tandis que les 
s a u v e t e urs interrompaient 
leurs recherches pour permet­
tre la rrri.se en état du système 
d'aération, deux survivants 
quittaient l'hôpital. Ils ont rie 
mandé de pouvoir participer 
aux recherches, mais l'autori­
sation leur en fut refusée.

Les rescapés. Américains 
tnu,s les deux, n on pas mâché 
leurs mots pour critiquer la 
façon dont sont menées les 
opérations, en même temps 
qu'ils reprochaient aux autori­
tés gouvernementales le peu 
de sévérité des mesures de 
sécurité imposées aux exploi­
tants miniers.

A Haxleton
Pendant ce temps, en Penn­

sylvanie. les recherches se

Syrie
Le conflit entre la 

et Israël au 
Conseil de sécurité
NATIONS UNIES. — Les 
Etats-Unis appuyés par la 
Grande-Bretagne, ont présenté 
hier une résolution au Conseil 
de sécurité de l'ONU qui vient 
d'être saisi de deux plaintes 
distinctes, l'un# de Tel-Aviv, 
l'eutre de Dames, au sujet du 
conflit qui oppose 1a nation 
juive au pays arabe. La résolu­
tion des Anglo-Saxons tond à 
condamner l'agression syrien­
ne, faisant état du "meurtre 
d'Israéliens".

C'est probablement aujour­
d'hui que le Conseil livrers la 
résolution au scrutin at l'on 
croit généralemant, è l'ONU, 
que l'URSS fera usage do son 
droit de veto.

La résolution nméricano-bri- 
tannique ne rejette pas spéci­
fiquement sur la gouverne­
ment syrien la responsabilité 
da l'attentat, mais affirme que 
les coupables sont des arabes 
qui ont obtenu leurs armas 
an Syria eu ils séjournant. En 
quelque sorte, la résolution 
tend, diplomatiquement, à ne 
porter, au débit da Damas, 
qu'une responsabilité morale.

pnursuivenl dans Lespoir, bien 
tenu à présent, de retrouver 
un autre mineur enseveli dans 
un charbonnage depuis le 13 
août. Deux compagnons de 
Louis Bova ont été rescapés, 
mais eux. au moins, avaient 
pu être alimentés par un trou 
de sonde.

VOYAGE INTERDIT
MADRID — Cinquanle étu­

diants américains qui s’étaient 
rendus à Cuba en dépit de Lin- 
terdiction des autorités améri­
caines sont partis d’Espagne 
hier, rentrant aux Etats-Unis où 
ils s'attendent à avoir quelques 
ennuis. Pour rentrer chez eux, 
ils ont dû faire le détour par 
l'Espagne puisque les liaisons 
entre Cuba et les Etats-Unis 
sont impossibles. Quatre parti­
cipants ont toutefois préféré 
rester quelques jours en Espa­
gne. Ils veulent d'abord avoir 
des nouvelles du retour du 
groupe avant de tenter la ren­
trée à leur tour.

MYSTÉRIEUX INCENDIE
FRANCISTOWN — On pense 

qu'un avion DC-], qui a été 
détruit hiar, aux pramièras 
haurei «yr un aérodroma du 
Bachuanaland, l'a été par des 
saboteurs. L'appareil avait été 
réservé par 28 réfugiés sud- 
africains réfugiés au Tanga­
nyika. Mystérieusement, l'avion 
a pris tau à 2 heures 1S, hier 
matin, at il na tut bientôt plus 
qu'un amas da cendres. L’ap­
pareil appartenait aux East 
African Airways. Au nombre 
des évadés, on ralèva las noms 
d'Arthur Goldreich et d'Harold 
Wolpa, deux adversaires poli­
tiques du régime de Prétoria 
qui sa sont évadés, le 11 août, 
de la prison da Johannasbourg 
où ils étaient détenus.

PROTECTIONNISME
WASHINGTON — Plus de 

100 représentants américains 
ont présenté, au président 
Kennedy, une pétition par la 
quelle il réclame, de la part 
du gouvernement, des mesu­
res protectionnistes à l'endroit 
du bois canadien qui leur sem­
ble mettre en danger l'indus­
trie américaine du bois. Les 
représentanLs sont originaires 
de 36 Etats differents. Selon 
les pétitionnaires, Limportan 
ce des ventes canadiennes de 
bous blanc aux Etats-Unis (el 
les s élèvenl à 69 pour cent 
du chiffre d'affaires) justifie 
pleinement l'établissement im­
médiat d'une telle politique.

Shearer
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la plupart des grands problè­
mes politiques de l'heure et 
les observateurs voient dans 
la cordialité qui a entouré les 
“vacances yougoslaves'' de M. 
"K”, une confirmation de la 
réconciliation russo-yougosla­
ve.

Si le premier ministre sovié­
tique s’est montré très enjoué 
avec les journalistes, il g tou­
tefois évité de répondre aux 
questions portant trop directe­
ment sur les conversations 
qu’il a eues avec M. Tito.

Le chef du gouvernement 
soviétique a cependant décla­
ré qu’il était désireux de se 
rendre, comme prévu, en Ré­
publique arabe unie, ajoutant 
néanmoins qu’aucune date n'a­
vait encore été fixée pour ce 
voyage.

Interrogé sur la division du 
travail entre les pays commu­
nistes. M. Khrouchtchev a sim­
plement répondu: “il n'y a pas 
de division du travail dans le 
combat contre le capitalisme, 
mais l'unification”.

Interrogé sur les divergen­
ces idéologiques entre l’Union 
soviétique et la Yougoslavie, 
M. Khrouchtchev a répondu 
“pourquoi ‘‘fourrer” votre nez 
la dedans? C’est une question 
interne”.

A une autre question, sur 
les divergences avec la Chine, 
le leader soviétique a répon­
du: “Somnres-nous Chinois? 
Si vous voulez apprendre des 
choses sur la Chine, allez en 
Chine”. ,

UN ASSASSIN SE REND
NEW-YORK — Thomas 

Trantino, âgé de 27 ans. pri­
sonnier libéré sur parole qui 
était activement recherché à 
la suite du meurtre de deux 
policie-s, s’est livré à la poli­
ce hier, en compagnie d'un 
journaliste et d'un photogra­
phe avec lesquels il avait fait 
des arrangements. Quelques 
heures plus tôt. les policiers 
avaient abattu, dans une chain 
bre d’hôtel de Manhattan, 
Frank Falco. 25 ans, qui était 
également recherché.

Nehru remplace 
trois ministres 

démissionnaires
DELHI. — Agissant avec 

célérité, le premier minis­
tre Nehru a comblé dès 
hier trois des six postes 
laissés vacants par la demis­
sion à la fin de la semaine 
dernière de six de ses prin 
cipaux ministres. On sait 
que cette démission forcée 
a provoqué une profonde 
émotion en Inde et à l'é­
tranger et a suscité le plus 
important remaniement mi­
nistériel survenu en Inde de- 
puis l'accession de ce pays 
à l'indépendance en 1947.

Les trois nouveaux minis­
tres sont: T.T. Krishnama- 
chari (finances), G. Nard* 
(intérieur) et Swaran Singh 
(agriculture). On ne sait pis 
encore si les trois hommes 
conserveront les portefeuil­
les qu'ils détenaient déjà, 
savoir, dans l'ordre ci-haut 
indiqué, la coordination des 
affaires économiques et mi­
litaires, le traveii et la pla­
nification, les transports. 
D'autre part, le président 
de la Rénublique a accepté 
officiellement la démission 
des six ministres (finances, 
intérieur, agriculture, com­
munications, éducation et 
information). Quatre d'en­
tre eux sont membres de le 
commission chargée d’épu­
rer et de réorganiser le 
puissent parti du Congrès.

A MOSCOU
Si, dune manière generale, les commentaires de la 

presse européenne sont très sympathiques aux manifestants, 
ils ne eachent guère leurs doutes quant au iticcès que l'on 
peut attendre de l'entreprise

D'Union soviétique, l'agence Tass rapporte que les Izvestia 
ont écrit que les Noirs américains rnt nettement fait savoir 
au président Kennedy et aux membres du Congrès qu'ils n ont 
pas l'intention de patienter encore et qu'il comptent sur une 
application intégrale des droits que la loi américaine leur 
reconnaît effectivement.

Dans les pays Noirs, les commentaires sont également 
nombreux dans la presse A l-agos, notamment, les journaux 
nigériens font état de la manifestation et insistent sur la 
dale qu'elle aura marqué dans l'histoire

Des manifestations de sympathie se sont déroulées dans 
plusieurs pays du monde en même temps que les partisans 
américains de l'intégration ctetilaiem dans Washington. 
A Berlin, à Tel-Aviv, a Munich, à l-onrires, à Amsterdam, à 
Accra et dans bien d'autres villes, des manifestations se sont 
déroulées La plus importante est sans contredit celle de 
Kingston, en Jamaïque, où les Noirs ont défilé en brandissant 
des pancartes sur lesquelles on pouvait lire sensiblement 
les mêmes slogans que le long de 1 avenue de la Constitution 
à Washington.

ET MAINTENANT T
Aux Etats Unis, les partisans de l'intégration raciale rom- 

mencenl a tirer les leçons de la journée de mercredi Le* gêna 
de théâtre qui onl participé à la manifestation, projettent do 
se réunir bientôt à Hollywood dans le but de mettre au point 
un programme concerté de mise en quarantaine des théâtrea, 
de' cinémas et de* entreprises de spectacle comme certaines 
boites de nuit qui pratiquent la discrimination

Quant aux organisateurs eux mêmes, ili pensent déjà à 
l'action future Ils entendent bien ne pas en rester là et, 
dans l'immédiat, ils veulent appuyer, par tous les moyens, 
une législation présentée par le président Kennedy qui, 
si elle n'accorde pas de nouveaux droits aux Noirs, tend à 
leur garantir la jouissance de ceux que leur donne la consti­
tution américaine.

Toutefois, au sein même du mouvement intégrationniste, 
certaines divergences se font jour D'aucuns ont leur façon 
personnelle d'envisager la lutte pour l égalité raciale. R appa­
raît néanmoins que tous les leaders Noirs, très souvent sou­
tenus par des prêtres et des pasteurs sont convaincus de la 
nécessité de ne point recourir à la violence Même parmi le» 
plus jeunes et les plus enthousiastes, cette règle semble d'or.

FIN DE SEMAINE UNIQUE 
DANS UN DÉCOR UNIQUE
Superbe psacinr intérieure elimaosée, 
golf temus éqmtaoœ . . exerttente 
cuisine française, cave réputée ,.. tout est 
prévu pour votre piaiùr et votre confort 1 
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théâtre • musique • cinéma ° variétés
Peintures canadiennes 
en voyage aux E.U.

Quatre tableaux d'artistes
eanadiena contemporaina qui 
font partie de la collection 
permanente du Muaée de* 
Beaux Arti de Montréal ont 
été prêtés pour une période 
d'un an, pour être expoaéa 
dans différents musées et dif­
férentes galeries d'art des 
Etats-Unis.

Les toilea qui ont été prê­
tées sont :

“Silhouette qui surgit" de 
Graham Coughtry, datée 1959,

3ui fait partie de la collection 
'art canadien de Saidye et 

Samuel Bronfman; "Les gran­
des personnes" de Jean-Paul 
Lemieux, datée 1960, don de 
M Marc R Trudeau; ‘Turie 
élémentaire" de Jock MacDo­
nald, datée 1960, acquise en 
1962 grâce au legs Townsend; 
“MandaU" de A. F, MacKay, 
datée 1962. acquise la même 
année grâce au legs Townsend 
et à une bourse du Conseil des 
Arts du Canada;

Les autres artistes qui font 
partie de cette exposition 
sont • Borduas, Bush. Bloore, 
ColevWe et. Riopelle. Les 
sculpteurs sont Archambault, 
Etrog et Gladstone

L’exposition commencera â 
royager au début d’octobre 
sous les auspices du Conseil 
International du Musée d'art 
moderne qui pourvoie les 
fonds nécessaires à cet institut 
pour ses ex positions Itinéran­
tes.

Dimanche soir au Mont Orford
Récital de début du 

pianiste Claude Savard
Le pianiste Claude Savard 

donnera un récital de début au 
camp musicâl du Mont Orford, 
dimanche soir le 1er septembre 
à 8h.30. Au programme; Bach
— “Prélude et fugue en fa mi­
neur” — Mozart — Sonate en fa 
majeur K. 332 — Beethoven — 
Sonate Opus 81a “Les Adieux”
— Schubert — “Impromptu” en 
si bémol majeur — Opus 142 
No 3 — Debussy — "Reflets 
dans l'eau” et “Feux d'artifi­
ce" — Chopin — "Nocturne" en 
do dièze mineur Opus 27 No 1 
et “Scherzo" en si bémol mi­
neur, Opus 31.

Elève de Mlle Germaine Ma-

lepart au Conservatoire de la 
Province à Montréal pendant les 
cinq dernières années le jeune 
pianiste Claude Savard '21 anst 
a reçu un Premier Prix avec 
grande distinction a l'unanimité 
au Conservatoire en 1963. Il 
continue dons la lignée des bril­
lants jeunes pianistes montréa­
lais tels Ronald Turini, Michel 
Dussault, etc., qui ont fait 
leurs études au Conservatoire à 
Montréal et qui sont destinés à 
la grande carrière internationa­
le. Claude Savard s'est distin­
gué l'an dernier au Festival de 
Musique de Québec en obtenant 
le Premier Prix et ensuite par

DÉS LE 4 SEPTEMBRE

Ouverture de le ’Boutique dopera' 
avec 'The Stronger' et 'Le medium'

Art à St-Laurent

ZAZIt DANS LE McikU, un film de Louis Malle, est tiré du célébré roman de Raymond Queneau qui met en 
«cène une petite fille aux prise» avec les émerveillements et les étonnements de la capitals de la France et 
de ses moyens de communication. C'est Catherine Demongeot qui incarne la jeune personne. On la reconnaît 
sur notre photographie en compagnie de Annie Fratellini. A compter de dimanche à la Comédie-canadienne.

La Société des arta 
Laurent continue de pelnd 
dans le v'^ux St-Laurei)t. Plus 
de 25 artiste, aspirants se sont 
rencontrés chaque jeudi pour 
recevoir de» directive* artisti­
ques gratuitement.

La dernière classe donné» â 
['extérieur, de la session d'été 
surs heu le teudl » septembre. 
S l’intersection des rues Ste- 
Croix et St-Loui», Ville St-Lau­
rent, à 6 h. 30 p.m. M. Louia 
Boekhout sera l’instructeur le

*“pÎ™ cKoraire des spectacles çjélésélectlon
THÉÂTRE

fHE4TRE DE LA POUDRIER* —
“Romanoff and Juliet” — 3nre*. 
“RelArhe”. dimanche et lundi 

THEATRE DE L’ANSE - (Dorton) 
''Patate” - flh. — ••Rellrbe” - 

vendredi.
THEATRE DE L’EBTEREL — (Ste- 

Marfuerlte) — "Le Cocotier” — 
9h — ••Relâche”, lundi et mardi. 

THEATRE DK S PRAIRIES — (Juliet­
te» ‘•George» et .Margaret” — 9 lire». 
RelArhe vendredi.
THEATRE de MARJOLAINE (East­

man) “Let monstres sacrés” — 
9 hre*. Relâche lundi.

29 août, et Esther Wertheimer thf.vikf.-ci.' r (t umrdi. c»n»-
ïlirnn.» "Turrar.r* a s h. 30. 

THEATRE I.E GAKUElJK — ( R.pen 
tlxny) ••!.» vatiKeam-f d’un, orphe­
lin» russe" — B h res. Relàrhe linidl.

sers présente le 5 septembre 
Pour de plus amples informa 
lion appelez ; DU. 7-7309

La Société des arts de 81 
Laurent continue le* classes 
pour son programme d'autom­
ne, au Northmount Y M C A., 
1455 rue Rochon. Toute» lea 
classes commenceront la pre-

CINÉMA

fanta d*- plat de 1« tnt «ont accep­
tés à compter de 3.50.

CENTRE (PART DE L’KLYBSB - 
«aile Alaln-Resn*1s '‘Baraklrl” — 
lun. à ren., 7JO - lO.ftO sam.. 5 00
- 7.30 » 10 00; dirn., 3 00 - 5.00 - 
7 .10 - iO.OO — sous-titres anglais. 
Salle Ei&enstein — "Haraklrr* — 
meme horaire — sous-titres fran­
çais.

CINERAMA THEATRE. IMPERIAL — 
"How the Mes! was won” tous let 

soirs 8.30; mats; mardi, mere. Jeu­
di, 2h. Matt: sam. et dim., 1.00
- 4 45.

DORVAL — “Summer Magic” et “The 
Legend Of Lobo” — 1.00 - 7.50 — 
(Salle Dorée» "Giant” — 8.00 sam., 
dim., lundi, mere.. 1.00.

EMPIRE CINEMA D'ESSAI — “La 
Nuit” 8.25 - 10.00 — “Le Farceur” 
8.35

FRANÇAIS — “Une Grotte Tête” — 
2.50 - « 18 - 9.40 — “Goliath con­
tre let Géants” — 1.05 - 4.35 - 8.00. 

At.Ol'ETTE "ClPopàtra* _ Tou» !«• KENT — "Dlrorre Italian Styla" —
Joura 2.00 - s.oo. Dlmanrhe 2.00 - 1.20 - S.l» - S.20 7.25 - 9.30

AVENUS - “Thl. Sportln. Lit»" — LAVAI. — "Adt».i ma hftl» t.nla" — M.ACE 
12.30 - 2.AA - 4 55 - 7.10 - S.35 12 00 . 3.20 - «10 . 10.03 “Mon

BIJOU — “La Dmir.ur 0* VlTr»" — Ourla Ou Teias" — 1.40 - 5.05 - 
12.00 - 4.07 - 8.24 — “Valsteau 8.30.
«parlai aur VOnua" — 2.20 - 0.37 LOEWS — “Coma Blow Your Horn" 

mière semaine d octobre. Len- canaihÉn — “Aoteu »a kalia La- “'zs'5 ,’ 3' 2'° * ** T'1S

registrement est requis. Pour .^MotToncU «n Taîa." ‘l.M -' *îos“ "ONKL*ND ~ *'» *
de plu* amples Informations s.in.
appelez ; RI. 4-4451, 1455 rue CArnTm- - "»«»««« *»m" - 10.10-
Rochon

• Long métrage, à 2 heures, 
la Grande Evasion, film de Guy 
Hamilton, avec John Mills et 
Eric Portmann.
• Aux Chefs-d'oeuvre d» la
musique, a la radio, a 3 heures, 
musique de Jean Rivier. de 
Henry Barraud et de Daniel 
Lesur interprétée par l'Orches­
tre Jean-François Paillard.
• Long métrage, à 3 h. 30, le 
Corsaire Noir, film de Chano 
Urueta, avec Pedro Armenda- 
riz et Maria Luisa Zea.
• Tribune libre, à R heures, 
portera sur l'acceptation des 
armes nucléaires par le Cana­
da Animateur; Raymond Cha- 
rette; invités Gérard Pelletier. 
Gilles Lalande, Keith Spicer et 
Clément Browir

12.OS - 2 0» - 4.15 - 6.30 - 8.20. En-

T. N. M.
REPENTIGNY

Ci SOIR A 9 H.

La Vengeance d’une 
orpheline Russe 
2 DERNIERES SEMAINES

Ml. 2-2611
roule no 2 à un mille 
du pont de Repentigny

3 DERNIÈRES
LE THEATRE DE

MARJOLAINE
prêtent*

Les Monstres Sacrés
de Jean Cocteau

en vedettes
DENISE PELLETIER 

FRANÇOIS ROZET
Réservations :

MONTREAL 844-2551 
Shcrbrook* 569-2933 
Granby 378-5923
Easiman 539-1303

VILLE-MARIE — (Grande
salle ) — ”8H” — 12.00 - 2.20 - 
4.35 • 6.55 - 9.15 — (Petite salle) 
“Bell* Antonio" — 12 55 - 3.00
5.00 - 7.10 - 9.15

PLAZA — “Adieu ma belle Lola” —
12.00 - 3JZ0 - 6 40 - 10.05 — “Mon 
ûncta du Texa*” — 1.40 - -5 05 - 
8.30.

RIVOLI — “Une Grosse Tête” — 
2.50 - 8.15 - 9.40 — “Goliath con­
tre les Géants” — 1.05 - 4.35 - 8,00. 

SEVILLE - "Lawrence of Arabia” 
— soir à Rh.15; sam et mer . a 
2h.!5 et 8h.l5: dim., à 2h.l5 et 
7h.4S

SNOWDC — “The Balcony” — 
8.30; sam., dim., mer., 2.00 et 8.30. 

1.05 - 4.35 - 8.00 — “Goliath con- ST-DENIS — "Vaisseau spatial sur 
tre les Géants” — 2.45 - 6.10 - 9.35. Vénus’* 12.00 - 4.07 - 8.24 —

PARISIEN — “L'Aventura” — 12.40 - “La Doureur de Vivre” — 1.17 -
3.25 - 6.15 - 9.05. 5.34 - 9.51.

5.45 - 9 40 — “The Wrong Arm Of 
The Law” — 12.40 - 4.10 - 8.00 — 
“Wedding Of The Year" — 3.50 - 
7.10.

OUTREMONT — “Bve Bye Birdie”
— 1.35 - 4.10 - 6.40 - 9.15 

PALACE — “The List of Adrian
Messenger” — 10.20 - 12.30 - 2.45
- 4.55 - 7.15 - 9.35

PAPINEAU — “Une Grosse Tête” —

® A la radio, à 8 h 30, repor­
tage sur l’ouverture de l’Ex­
position provinciale de Québec.
• Cinéma international, à
8n. 30, présenté le Colonel Du­
rand, film de René Chanas d'a­
près le roman de Jean Martet, 
avec Paul Meurisse, Michèle 
Martin, Liliane Bert, Manuel 
Gary et Louis Seigner.
• Cinéma, à 10 h. 30, mot à 
l’affiche Mourir d'amour, film 
de Dany Fog, avec Paul Guers, 
Nadia Gray et Elga Andersen.

Les
"Voix laurenliennes"

Le choeur des "Voix Lauren- 
tiennes” composé d’aveugle» 
et de voyants fondé par M. 
Georges Stevenson et dirigé 
par M. Rosaire Martel reprend 
ses activités au 904 rue Beau- 
bien est. Le choeur fait appel 
aux chanteurs possédant des 
connaissances vocales, et musi­
cales, de bien vouloir commu­
niquer avec M. Georges Ste­
venson à l’occasion des pro­
chains concerts que nous au­
rons à donner durant la pro­
chaine saison.

La Boutique d’Opéra, le 
nouveau théâtre lyrique de la 
métropole, situé à 2111, rue 
Clark, donnera sa première 
production le 4 septembre 
prochain. La Boutique d’Opé­
ra, fondée récemment par 
Jacqueline Richard, ouvrira 
avec “The Stronger” de Hugo 
Weisgall, et le Médium de 
Gian-Carlo Ménotti. Les re­
présentations tiendront l’affi­
che du 4 au 29 septembre. 
(Relâche les lundis).

“The Stronger” a été écrit 
d’après la pièce en un acte de 
Strindberg : “La plus forte”. 
Evelyn Maxell interprète le 
rôle d’Estelle. Cécile Vallée, 
celui de Lisa. La mise en scè­
ne est d’André Page.

Fernande Chiocch.? inter­
prète le rôle du Medium. (Ma­
dame Chiocchio chantait ré­
cemment et avec grand succès, 
le rôle de Charlotte de l’opéra 
“Werther” donné par les festi­
vals de Montréal). L» rôle de 
Monica est chanté par Louise 
Lebrun Lucie Gaudreau et 
Jean-Pierre Légare sont M. et 
Mme Gobineau. Gisèle Vinet 
est Madame Nolan. Le rôle 
de Tobie est joué par un co­
médien; Gilles Lalonde. La 
mise en scène est de Roland 
Laroche.

Jacqueline Richard assume 
la direction musicale des 
deux opéras Les décors de 
cette production ont été 
créés par Pierre Moretti.

A l’occasion d’une confé­
rence de presse la directrice 
de La Boutique d’Opéra, Mlle 
Jacqueline Richard rappela ce 
qu’était cette nouvelle troupe, 
son but et son programme 
pour sa première saison à 
l’ancien théâtre de l’Egrégore, 
qui comprendra une série de 
cinq spectacles d’une durée 
de trois semaines chacun.

La Boutique d’Opéra est 
une troupe où les artistes qui

se destinent au théâtre lyri 
que, auront l’occasion de fai­
re l’apprentissage de leur mé­
tier par stages successifs, sous 
la direction et avec les con­
seils d’artistes professionnels 
d'expérience.

L’organisation a pour but 
de rétablir la conception véri­
table du spectacle lyrique 
qu’on appelle “opéra”, c’est-à- 
dire de l’oeuvre réalisée par 
les efforts heureusement con­
jugués d’artistes de tous les 
métiers.

Ce programme se réalise 
par une série de cours com­
portant toutes les disciplines 
propres à l'art scénique, aux­
quelles s'ajoutent celles par­
ticulières au théâtre lyrique. 
S’enchaînant aux cours théori 
ques. des présentations d'oeu­
vres choisies dans un réper­
toire a ppropi ié ajouteront 
leur élément à la formation 
des jeunes artistes.

Prodromes de radio
c B F

VISITEZ LÀ 52e ...

iEMPIRE TÉL. : 274-4521
CINEMA D'ESSAI

anglft Ogllvy Durocher - D«*ux nie» à l’ouest de l'avenue du Parc 
et une me au nord de Jean-Talon

ENFIN LA VERSION FRANÇAISE

“LA NUIT” ("LA NOTTE")
FILM DE MICHELANGELO ANTONIONI

avec Jeanne Moreau et Marcello Mastroianni
2e FILM: (2 films pour le prix d’un seul)
L'incomparable comédie de Philippe de Broca

LE FARCEUR”
interprété par l’unique Jean Pierre Cassel

LE FILM DE LA JOIE DE VIVRE I

a

HORAIRES DE 
LA TELEVISION

CBFT — Canal 2
1.30 Musiqu*
1.55 Téléjournal
2.00 LONG METRAGE

“La Grande Evasion”
— avec John Mills et 
Eric Portmann

I.M LONG METRAGE 
"Le Corsaire Noir”
— avec Pedro Ar 
mendariz et Maria 
Luisa-Zéa.

5.00 Les Croquiqnoles
5.30 La P'tite Semaine
4.00 L'Aventurier des 

mers
4.30 Téléiournai
4.40 Edition métropolitai­

ne
4.50 Nouvelles du sport
7.00 Aujourd'hui
8 00 Tribune libre
1.30 CINEMA 

INTERNATIONAL 
"Le colonel Durand” 
avec Paul Meuris­
se. et Michèle Mar­
tin.

10.00 Télépournal
10.15 Commentaire
10.20 Edition métropolital-

1 
I 
1 

1 
I 
1 

I 
l 

I 
1 
1 

I 
1 
l

I
»
1 -

Theme Central: 
TOURISME - Source 
de Rrospétilé"

Nombrem el Attrayant! 
EXHIBITS ET KIOSQUES

• de l’Agriculture
• de l'Artisanat
• de l’Industrie
• du Commerce
• de la Voirie 
» du Ttaurlsme
• de l’Armée, Marine, 

Aviation
• des Beaux-Arts
• d'Outlllage de Ferme 

et de Machineries
• Concours Agricoles
• Jugements d'Aiümaux
• Illumination 

et Décorations

• Course» sou* HARNAIS 
3 Matinées, 6 Solréee

• VASTE ZONE de 
CARNAVAL (Midway) 
Plus de 100 Attraction»

• OOUCéTtl
DEMON STRAHOVS 
par te* Services Armés

• Grand Spectacle au 
COUSES.
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TOCS les PALAIS M 
PAVILLONS — OUVERTS

^ Du 29 AOÛT ou . 
JJ 8 SEPTEMBRE
B ★ 11 jOURS *
J ★ 11 SOIRS ★

L’Evénement Provincial r 
fe (P Annuel le plus Populaire I

^ OUVERTURE : 29 AOUT i 
y INAUGURATION : 1! 30 g
^ — ADMISSION — |

Adultes ............. .. 50c A
Autos .............. ... 50c l
Enf. (jus. 16 ans) 25c f 

Éufl Clergé ....... libre é

<Entrée Libre pmir TOUS 4 
OjP les 29 et 30 Août) Bg i

Stationnements
hdl une “Plymouth m- a i

GAGNES avec FACHAT r. 
de BILLETS en S ESTES fl 

et de Billets Achetée» P 
mjÆ aux Entrées fl

Ami «ne Maison Famfflale r 
Meublée, Terrain - S3S.OOO A 
A via!ter durant l’EXPO et W

10.25 Nouvelles du sport 
10.30 CINEMA

"Mourir d'amour" 
avec Paul Guers, Na­
dia Gray et Elga An­
derson .

A via!ter durant l’EXPO et 
ATTRIBUEE le I SEPT. ^

| Chaque Jenr A l#d# ajn, Attrayante Fontaine an* A
4^ te» Dimanche* à 1.09 pan. JeU Multicolore»

Su ECU ON
ADULTES KSIIVAI

DE CANNES

Le meilleur 
film

VmPtSION rRANÇAISB
SPECIAL

"PAUL-EMlLt BORDUAS"
EN COULEUR PRODUCTION DE 
L'OFFICE NATIONAL DU F P F

l I I *1 \ USE

480 OUEST. RUE STE CATHERINE

l’n film qui dépasse 
la pensée des homme» 
parue qu'aurun homme 
n'y a jamais songé soft* * 
ret angle

FEDERICO FELLTNTS

IMEît «iTÏWN '.ViOiSMi 
-u mn "?j

Urt* an ut» t.

afi

CFTM-TV, canal 10
12.00 Coquetel musical
1.30 Nouvelles de chez-ns
1.45 EN MATINEE

"Valse royale” — 
avec Marianna Koch, 
Michael Cramer, Joe 
Stocke! et Linda Qei- 
ser.

3.30 Bon après-midi
4.00 Ma carièie
4.30 Chasse au crime
5.00 Zoo du Capitaine 

Bonhomme
4.00 Télé-Métro
7.00 Dernière heure 
7.10 Sport-Images 
7.15 Film-O-Dix
9.00 Alors . . . raconte
9.30 Vox populi

10.C0 Ecran d'étoiles * 
10.30 L'été des artistes 
11.00 La ronde des sports 
M.10 CINEMA

"Le bal des pas­
sants" — avec Annie 
Ducaux, Jacques Du- 
mesnil. Bélières et 
Michèle Martin.

CBMT — Canal 6
1.52 Today on CBMT 
1.55 News & Weather
2.00 Feature Film —

"The Bandits of Cor­
sica”.

3.30 Four Feather Falls
3.45 Mischief Makers
4.00 Scarlet Hill

4.30 Vacation Time
5.30 Web Of Life
4.00 Broadway Goes Latin
4.45 CBC TV News
4.55 Sports with D. Smith
7.01 Seven-O-One
7.30 Dickens and Fenster
8.00 Temps présent
8.30 True
9.00 Music Stand
9.30 Empire

10.30 Candid Camera
11.00 CBC National News
11.14 Viewpoint
IT.21 Final Edition 
11.33 Frday Premiere

"People Will Talk”.
CFCF — Canal 12
1.45 Meditation — News­

room 12
2.00 Liberal Arts
2.30 Let's Find Out
3.00 CHANNEL 12 THEA­

TRE -
"Home In Indiana".

4.30 Sir Lancelot
5.00 Surprise Party
4.00 The Johnny Jelly­

bean Show
4.30 6:30 Pulse
7.00 Leave If To Beaver 
7.3 Sunset Theatre

"Reaching for the 
Sun”.

9.00 Sam Benedict
10.00 McHale's Navy
10.30 National News
11.15 Pulse
11.30 Pajama Playhouse
1.30 Newsroom 12 — 

Meditation

7 40_Radio-|ournal 
7.53—Chronique sportive
8.00— A Tour de rôle 
9 00—Radio-journal
9.02— Herbe tendre et macadam 
9.25—D'une page 8 l'autre
9.30— Horaire-minute 
v.31—Partage du jour

10.00— Radio-journal 
10.02—La Tète 8 l'ombre
10.30— Plein soleil
10.54—Ce qu'il y a de mieux pour bébé
11.00— Radio-journal
11.01— Les Carnets de l'Inspecteur 

Tenquay
11.15— Vies de femmes
11.30— Les joyeux Troubadours
12.00— Radio-journal
12.15— Les visages de l'amour
12.30— Lu réveil rural 
12.59—Signf-horaire
1.00— Radio-journal 
1.10—Nouvelles du sport
1.15— Poésie et musique
1 10—Une demi-heure avec...
I 0O—Radio-journal
2.02— Interdit aux hommes
2.30— Le comptoir du disque
3.00— Radio-jO'irnel
3.02— Les chefs-d'oeuvre de la musique
4.00— Radio journal
4.02— Arc en-ciel
4.15— Sur deux plages
4.30— Lettres d'amour
4.45— D'un disque 8 l'autre
5.00— Radio, journal
5.02— Métro-magazine
5.45— tntrzete
5.55—Nouvelles sportives
6.00— Radio-iournal
6.15— Dansons la capucine
6.30— Les eJux de l'été
6.45— Musique en tfinant 

'7.00—Radio-journal
7 02—Coquelicot
8.00— Radio-journal
8.02— Arts et sciences
8.30 Ouverture de l'Exposition provin­

ciale de Québec.
9.00 Orchestre de chambre de Vancou­

ver.
10.00— trente minutes d'information*
10.30— Adagio
11.00— Nouvelles du sport 
11.05—Aux portes de la nuit
12.00— Radio-journal
12.02— Jazz sortilège 

1.00—Radio-journal
1.02—FIN DES EMISSIONS

son interprétation du Concerta 
de Schumann dans le concert 
gala en présence de la Reina 
Mère. Quelques jours après son 
récital Claude Savard partira 
pour Paris grâce à une bourra 
du Conseil des Arts du Canada.

LA Vit: MUSICALE

Au concours 
de Genève

CONCOURS DE GENEVE...
Le 25me concours d’execu­

tion musicale organise a Ge­
nève (Suisse) aura lieu du 21 
septembre au 5 octobre 1963; 
272 candidats, dont 107 fem­
mes et 165 hommes, de 38 
pays se sont inscrits : pour la 
chant, 73 (40 femmes. 33 hom­
mes), pour le piano, 95 (50 
femmes. 45 hommes), pour la 
violon, 27 (8 femmes, 19 hom­
mes), pour le hautbois, 41 (5 
femmes, 36 hommes) et pour 
la clarinette, 36 (4 femmes 
32 hommes).

Les nationalités se répar­
tissent ainsi : France 67. Italie 
30, Allemagne 25, Suisse 24, 
U.S.À. 21, Angleterre 10, Au­
triche 8. Japon et Pays-Bas 
chacun 7. Argentine, Espagne 
et Hongrie chacun 6. Belgique, 
Bulgarie. Canada, Pologne et 
Tchécoslovaquie chacun 4, 
Australie et Brésil chacun 3, 
Grèce, Israël. Liban, Rouma­
nie. Suède et Yougoslavie cha­
cun 2, Afrique du Sud. Chine, 
Colombie, Danemark, Indoné­
sie. Luxembourg, Norvège, 
Nlle-Zélande. Philippines, Por­
tugal. San Marino Turquie et 
Venezue'a chacun 1; 4 candi­
dats sont apatrides.

Les morceaux imposés ont 
été composés par MM. Peter 
M'ec (Lenzbourg) pour 1» 
hautbois et Henri Gagnebin 
(Genève) pour la clarinette. 
Le concert final des lauréats, 
avec l’Orchestre de la Suis.-,a 
romande sous la direction da 
M. J''"»' M pu—» ’-ou
samedi 5 octobre au soir. Tl 
sera radiodinU.L* par .a plu­
part des émetteurs européens, 
com “ : •r'e '"n-v’-ture dp
la “Semaine mondiale" de la 
Radio. Les lauréats sc pre 
senteront également a Bâle et 
a Mulhouse ainsi qu’à la Té­
lévision suisse. Les Jeunesses 
musicales de Suisse organise­
ront une tournée de 9 concert.» 
pour un (ou une) des lau­
réats.

IA BOUTIQUE D OPERA ENRG
Dréscnt*

"THE STRONGER"
d* Hugo Weisgall

"LE MEDIUM"
de Gian-Carlo Ménotti 

avec
FERNANDE CHIOCCHIO

du 4 au 29 saptambr*
(relâche lea lundla)

Adultes: 2.00 — Etudiants i fl.00 
Samedis * 2.50

Réservations à t

2111, rue Clark,
Tél.: 844-1673

CINEMA FESTIVAL
UN CINÉMA D’ART ET D’ESSAI

Le 7 septembre 1963, une nouvelle salle de cinéma 
d'un luxe inconnu jusqu’ici ouvrira ses portes 
aux amateurs de bon cinéma. Dans cette salle de 
300 fauteuils d’un confort et d'une beauté incom­
parables, un seul critère: LA QUALITÉ. Grande 
première: “L'ÎLE NUE” de Kaneto Shindo

U CHU D'OtUVR! Dî KOMfiSW

HAKAKifri
SAUT mtNSTflN

sewt-NHM trcfuai*
LMK XSNâK

i* W' 7«Lill! «s
-

1206 EST, RUE STE-CATHERINE

dlmanch* S h. !0

Pk (te courses le jeudi

PARC

ce soir
8 h.15

•ELECTIONS: CIU^C • h. 10 • CANAL lO: 6 h. 50

CÏNTrE D’ArT 
de L'EStUUL

théâtre d'été

LE COCOTIER
de Jean Gultton

4!èzn? semaine de succès 
tous les soirs à 9h. 

Relâche: lundi, mardi

4 dernières: samedis 7-14-21 
28 septembre, à 9h.

CHEZ TEMPOREL
vendredi at tant edi 

ON DANSE ET CHANTE 
aver 1 accordéon musette

et Suzanne Valéry
la semaine prochaine

RECITAL
JACQUES BLANCHE!

Ste.cMarçuerite
CA.8 2160

ZAZIEGRAMMS 
KETR0PARIS 
TOUJOUR 
ZENGREVE 
ZARRIVERAI 
MONTREAL AUFIN 
ZESSAYER 
METRODRAPCLVIA 
ZTATI0N 
COMEDIE- 
CANADIENNE 
PREMIER 
SEPTEMBRE 
AVEC LOUIS 
MALLE ET QUEN0 
STOP LEMETR0- 
ZEM0NIDEFIXE.

ZAZIE
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Aucune législation ne protège la femme
Congés de maternité sans solde

enceinte, au Canada Une dessinatrice de
conseille les mères

modes enfantines 
de famille

Mises à pied fréquentes de la femme enceinte 
la Metropolitan Life n'emploie jamais de femmes mariées

OTTAWA — Dans eu moini 
40 payi il ast illégal de congé­
dier une femme lorsqu'elle 
prend un congé pour donner 
naissance à un enfant.

Dans .JO ou plut de ces pays, 
la loi fixe à au moins 13 jours 
le temps du congé de maternité. 
Le Canada n aît pas de ces 
pays.

Et les femmes canadiennes 
ne se sont pas plaintes avec 
tellement d'ardeur de cet état 
de choses.

Mais cela ne signifie pas qu'il 
n'existe pas de problème, de­
clare le Dr Jean Webb, direc­
trice de la section du bien-être 
des mères au ministère fédéral 
de la santé. Dans un mémo ré­
cent. le bureau féminin du mi­
nistère du travail affirmait que 
le nombre croissant de femmes 
dans le monde du travail a mis 
au premier chef des problèmes 
celui du congé de maternité. 
La bureau affirmait que le pro­
blème ne soulevait pas grand 
intérêt au Canada. Et le Dr 
Webo ajoutait que très peu 
d'études ont été — et rent en­
core — consacrée à la question 
au Canada.

En revanche, ie Dr Wabb a 
été énormément impressionnée 
par les législations européenne» 
sur la question; certains pays 
accordent même des primes en 
argent dans le cas de gros­
sesse.

AU CANADA
Le bureau féminin du minis­

tère du travail constate que les 
ententes eolle'tives sont très ra­
res qui prévoient des clauses 
ayant trait au congé da'mater- 
nité, et que, des 10 provinces, 
seule la C.-B. possède une loi de 
portée générale.

Le code du travail d’Alberta 
datant de 1955, contient certai-

Par Edna BiiKElEY 
de la Presse canadienne

nés clauses, mais, nota le bu­
reau, elles sont demeurées ino­
pérantes puisque non entérinées 
par des règlements correspon­
dants.

Le gouvernement fédéral et 
toutes les provinces sauf l'Al­
berta et Terre-Neuve prévoient 
certaines clauses dans leurs dis­
positions sur le fonctionnarisme. 
Ainsi, au fédéral, la loi sur 
les fonctionnaires publics pré­
voit qu'un congé sans solde sera 
accordé à partir de deux mois 
avant l'accouchement et allant 
lusqu'è deux mois après; cette 
période peut être portée é six 
mois.

L'Ile-du-Prince-Edouard, tou­
jours au niveau fonctionnarisme 
peut accorder dans ces cas un 
congé de maladie n'excédant 
pas une durée de 28 jours non 
inclus les jours chômés.

La Nouvelle-Ecosse peut ac­
corder un congé spécial sans 
solde de 90 jours. Mais, à moins 
de circonstances spéciales, les 
femmes mariées ne sont pas 
élégibles aux postes de la fonc­
tion publique.

Au Nouveau-Brunskick, on a 
parlé, chei les fonctionnaires, 
d'un congé de maternité allant 
de deux mois avant à deux mois 
apres l'accouchement.

CONGES SANS SOLDE
Dans les ministères du Oué- 

bec ou des femmes sont em­
ployées, les congés de materni­
tés «ont accordes avec ou sans 
salaires, et pour des période* 
de temps variables. Dans la 
fonction publique, il n'existe pas 
de politique générale concernant 
l'emploi de personnel féminin.

En Ontario, une femme qui 
peut faire état d'un an de ser­
vices satisfaisants se voit accor­
der un congé de six mois sans 
salaire — les deux premiers

avant l'accouchement. La per­
manence de l'emploi est assu­
rée. et une femme peut se voir 
accorder plus d'un congé de 
maternité à condition que la 
garde des enfants se révèle sa­
tisfaisante.

Au Manitoba, si une fonction­
naire revient au travail moins 
de six mois après son accouche­
ment, elle conserve tous ses pri­
vilèges de travail.

En Saskatchewan, le loi sur 
le fonctionnarisme prévoit qu'un 
congé sera accordé "pour toute 
raison valable", et le bureau fé­
minin du ministère du travail 
estime que cela s'applique au 
cas de maternité. La loi prévoit 
une absence sans salaire allant 
jusqu'è trois semaines, et n'ex- 
cédant pas un an è condition 
que l'intérim soit assuré de fa­
çon satisfaisante.

En C.-B., les règlements con­
cernant ('administration du per­
sonnel prévoient que "l'absence 
sans salaire pour des raisons de 
grossesse sont du ressort de 
l'administration au niveau dé­
partemental.

"En général, l'employée de­
vrait pouvoir quitter l'emploi 
avec l'assurance que, si ses ser­
vices ont été satisfaisants dans 
le passé, elle pourra, apres la 
naissance de l'enfant, recevoir 
priorité au ré-embauchage".

La loi sur la protection de Sa 
maternité, votée en 19Î1 et re 
visée an I960, interdit d'em 
ployer une femme moins de six 
semaines apres l'accouchment, 
et rec'nnaît le droit è une 
femme de quitter son emploi si 
elle peut prouver par certificat 
médical qu'eiie accouchera dans 
six ou moins de six semaines.

EN EUROPE
Revenue récemment d'Eutone, 

le Dr Webb n'a eu que des élo­

ges à l'endroit de la plupart des 
pays de cette région quant a 
leurs législations protégeant la 
femme enceinte.

Elle nota qu'au Danemark, 
des sommes étaient payées à la 
mère, en partie par l'Etat, et 
partie en vertu d'un plan d'assu­
rances. La Grande - Bretagne 
prévoit une assistance financiè­
re d'Etat. La Suède et les Pays- 
Bas paient de l'argent comp­
tant. La Finlande fournit layet­
te et accessoires — eu l'équiva­
lent en argent.

Curieuse de comprendre la 
sollicitude manifestée ainsi en­
vers les futures meres, le Dr 
Webb a conclu de ses observa­
tions que la guerre avait peut- 
être influencé le comportement 
des européens, leur inculquant 
un respect plus grand de la 
personne humaine, et partant 
des "producteurs" de l'être hu­
main.

POLITIQUE INHUMAINE 
DE CERTAINES SOCIETES

Au Canada, la politique sui­
vie par les sociétés privées est 
diverse. A la compagnie Bell, 
les employées ne doivent pas 
travailler pendant t mois apres 
l'accouchement, et le congé 
maximum pour un accouche­
ment est d'un an. Passée cette 
période, rien ne garantit l'em­
ploi aux femmes absentas, mai* 
un porte-parole montréalais de 
le compagnie affirme que rare* 
«ont celles qui ns sont pas ré- 
emoloyées

La Metropolitan Life Insuran­
ce Co., qui emploie près de 
1 OOC femmes a son siège social 
d'Ottawa, n'engage jamais de 
femmes mariées. Et les em­
ployées qui se marient ont le 
droit de demeurer i l'emploi 
de la compagnie . .. jusqu'à leur 
première grossesse.

ttfr. •. yd>-;

Comment éviter la crise de larmes 
du premier jour d'école

Conférence au congres 
des infirmières

Mm

Mlle GHISLAINE VAN 
MASSENHOVE, de Bruxelles, 
Belgique, secrétaire générale 
du Comité international 
catholique des infirmières, 
présidente de la N.V.K.V.V. 
(National Verbond Katholieke 
Vlaamse Verplegenden), et 
directrice du Centre de 
perfectionnement pour le 
personnel infirmier rencontre­
ra les infirmières à l'occasion 
du Congrès de l'A.I.C.C. qui 
se tiendra à l'université de 
Montréal les 6, 7 et 8 sep­
tembre prochains. Toutes les 
infirmières y sont cordiale­
ment invitées.

L'élégance de l’heure

11181

No M 181
La ligne Empire, toujours 

seyante, sera très populaire 
cet automne. Cette robe, une 
création new-yorkaise, est si­
gnée Alice Schweitzer.

Le patron imprimé no M 181 
est offert pour les tailles 10, 
12. 14. 16 et 18. La grandeur 
16 requiert S1* verges de tis­
su de 33 pouces de largeur.

Ce patron est en vente au 
rix de $1.00 au Service des 
atrons. Le Devoir. 434 est, 

rue Notre-Dame. Les comman­
des doivent être faites par 
écrit, très lisiblement avec me­
sures et numéro exacts, en 
ayant soin d'inclure un bon 
de poste.

TORONTO. — Des millier» 
d'enfants se rendront en clas­
se pour la première fois le 3 
septembre prochain, et les pa­
rents peuvent contribuer lar­
gement à diminuer la crainte 
et les crises de larmes, enre­
gistrées en ce grand jour.
....MJ lf» Cora..B allcv .spécLaJ i s te..
de l’école primaire, qui vient 
d'étre nommée conseillère au 
cours primaire à Peterbo­
rough. Ontario, est d'avis qu'il 
incombe aux parents de fami­
liariser leurs petits avec l'édi­
fice même de l'école, et la 
route à suivre pour s'y rendre.

Si possible, l’enfant devrait 
faire connaissance avec son 
futur professeur avant la ren­
trée. A l'école Park Hill, de 
Peterborough, où Mlle Bailey 
a été directrice depuis 1950, 
une “journée inaugurale” est 
toujours prévue en juin, de 
façon à ce que les petits qui 
s'inscrivent pour l'automne 
suivant, rencontrent leurs ca­
marades et le professeur.

Expérience importante
Selon Mlle Bailey, l'expé­

rience que l'enfant peut ac­
quérir par exemple, au Jardin 
zoologique, sur une ferme, à 
l'aéroport, à la plage, est plus 
importante encore, que de sa­
voir quelque peu lire et écrire 
avant de se rendre à l’école.

Elle ajoute “ce que l'enfant 
apprend à la maison ne dé­
range en rien le programme 
de l'instituteur, car ce dernier

Ne vous attendez pas à ce 
que les yeux du bébé vous 
reconnaissent. Les nouveaux- 
nés voient à l'envers et sépa­
rément avec chaque oeii. 
Leur vision est complètement 
brouillée au cours des pre­
miers mois et s'améliore quel­
que peu au cours des mois 
suivants.

Jusqu'à ce que l’enfant at­
teigne l'âge de trois mois, ses 
yeux semblent se promener 
d'un côté à l'autre désespéré­
ment sans pouvoir se fixer. 
Ceci est parfaitement normal. 
Ce sera seulement entre six 
mois et six ans que la vue de 
i enfant se développera/ Si ses 
veux présentent des signes 
alarmants après six mois, vous 
devrez les faire examiner par 
un ophtalmologiste, médecin 
spécialisé dans la structure et 
le fonctionnement des yeux.

Un grand nombre de pa­
rents pensent que les yeux ne 
peuvent pas être vérifiés avant 
que l'enfant soit en âge de 
lire. Cette croyance est er­
ronée. Les oculistes savent 
maintenant que la plupart des 
enfants, même à l’âge de trois 
ans. peuvent être soumis à 
un simple examen des yeux.

Au fur et à mesure que les 
yeux de votre' bébé se déve­
loppent, vous vous apercevrez 
que les points suivants suggé-

possède toutes les ressources 
modernes susceptibles d'inte- 
resser le jeune élève.”

Une fois que l’enfant a com­
mencé ses cours, les parents 
suivront ses progrès quoti­
diens en manifestant beaucoup 
d’enthousiasme.
_T.» m»tpmelle eonxtitiie une
préparation à l’école, et “non ~ 
pas une période de jeu. corn 
nie bien des gens semblent le 
croire".

Aspect social
L école apporte aussi un dé­

veloppement sur le plan so­
cial. et tous les jeux suppo­
sent un but précis: certains 
enseignent aux enfants un es­
prit de civisme, car iLs doivent 
attendre gentiment leur tour 
d'y participer; d'autres contri­
buent au développement de 
Poule et de la vue.

Les périodes de récréations 
permettent aux enfants de se 
mieux connaître et d’échanger 
leurs opinions.

Mlle Bailey a enseigné le 
cours primaire a tous les ni­
veaux, tant dans les écoles ur­
baines que rurales.

Elle décrit la classe des pe­
tits comme étant "la meilleure 
place dans tout le système sco­
laire pour donner et rece ­
voir”, car l’institutrice qui 
donne tout son enthousiasme 
et son savoir, est largement ré­
compensée par l’empressement 
noté parmi ses élèves nouvel­
lement arrivés.

rés par la compagnie Murine 
vous seront très utiles :

1) Les éclairages violents 
sont mauvais pour le dévelop 
pement des yeux du bébé et 
ils devront être évités- Mais 
plutôt que de garder l’enfant 
dans une salle entièrement 
sombre, il est préférable de 
lui laisser une lumière diffuse.

2) Dans la mesure du pos­
sible, évitez d'habituer l'en­
fant à vous regarder de côté. 
Les bébés ont tendance à dé­
placer plutôt leurs yeux que 
leur tête pour regarder quel 
que chose qui n'est pas dans 
leur champ visuel et si cette 
pratique est répétée trop sou­
vent. elle peut abîmer leurs 
yeux.

3) Pour que les deux yeux 
se développent normalement, 
essayez de tenir votre bébé sur 
un bras pour un biberon et 
sur l'autre pour le biberon 
suivant. De cette manière, les 
deux yeux seront utilisés de 
la même façon.

4) Coupez scs ongles et pla­
cez les objets pointus hors de 
portée.

5) Surveillez les premiers 
signes de strabisme qui com­
mencent généralement avant 
l’âge de cinq ans.

6) Faites examiner votre en­
fant par un oculiste à l’âge dp 
quatre ans ou plus tôt si vous 
craignez quelque chose.

Soins à donner aux yeux d'un 
nouveau • né

\Jotre grain de sel

Notre invité cette semaine est, tel oue nous vous l'avions 
promis, le chef du nouveau restaurant de la rue Saint-Hubert 
f’Le Tromblon d’argent”. Emile Long, un Canadien français du 
Nouveau Brunswick, a composé autour de sa recette préférée, 
la “daube de boeuf Languedocienne", un menu digne des palais 
les plus raffinés.

Hors d’oeuvre parisien*
Crème Saint-Germain

— rilët oc- soit à la 
Normande 
Daube de boeuf 
languedocienne 
Pommes de terre purée 
Pois verts à la française 
Parfai tà l'amande.
Voici comment vous y 

prendre pour préparer la 
daube de boeuf languedocien­
ne.

Découpez une partie de 
boeuf maigre (le paleron) en 
longueurs de trois pouces sur 
une épaisseur d'un pouce.

Roulez des lardons de gras 
dans du persil haché auquel 
vous aurez ajouté un peu 
d'ail, puis piquez ces lardons 
transversalement dans chacun 
des morceaux de boeuf.

Mettez , ensuite le boeuf à 
mariner pendant deux heures 
dans du vin rouge auquel 
vous ajouterez du cognac il 
once par bouteille), de l'huile 
U once par bouteille), du sel

Le chef du nouveau restaurant canadien-français "Le 
Tromblon d'argent", M. Emile Long, nous tait con­
naître les secrets de la "daube de boeuf languedo­
cienne".4

ei du poivre au goût
Prenez une casserole de 

terre cuite de dimension suf­
fisante et foncez la de mor 
ceaux de couenne de lard 
frais, blanchis: ajoutez deux 
carottes coupées en rondelles, 
puis sur ce fond de lard et de 
carottes, déposez vos mor­
ceaux de boeuf en ajoutant 
entre chaque couche de vian­
de des champignons, des oi­
gnons crus hachés, deux to­
mates détaillées, cinq onces 
de lard de poitrine coupé en 
dés et blanchis, trois onces 
d'olives noires.

Placez sur le tout un gros 
bouqupet garni, composé de 
persil, thym, laurier et un 
petit morceau d'éeorce d'o­
range séchée.

Mouillez avec le vin rouge 
de la marinade et deux tasses 
de jus de viande.

Couvrir la casserole et cuire 
à four modéré pendant six 
heures.

Bon succès!

Voici une robe ravissante dont le petit air gamin plaira 
à nos jeunes espiègles Le tissu a chevrons, emprunte 
aux vêtements pour garçonnets, est un mélange de fibr» 
acrylique "Orion" et de rayonne La coupe est soigne» 
et des petits plis verticaux cousus agrémentent le devant 
du corsage La jupe est entièrement plissee Les manche* 
longues et amples, de coupe chemisier, sont garnie» d» 
poignets blancs assortis au petit col rond La ceinture 
en verni brun souligne la taille longue.

TORONTO — Les enfants, 
à cause de leur aouplesse, 
peuvent porter à peu prés 
tous les styles de vêtements 
bien ajustés à leur taille.

Telle est l'opinion de Mme 
Elen Henderson qui possède 
une expérience de vingt ans 
dans le domaine des modes 
pour enfants de trois à douze 
ans.

Cette experte remarque 
qu'un plus grand nombre de 
mamans ne s'embarrassent 
pas de coudre pour leurs pe­
tites filles

De nos jours, le style de 
robes pour enfants, à l'instar 
de celui des mamans. e:-.t mur 
qué par les lignes droites de 
la robe-chemise, ou le genre 
pyramide qui nécessite qu'un 
minimum d'ajustement. Mme 
Henderson précise que la Ion 
gueur des jupes pour petites 
filles ne change pas. L'ourlet 
s'arrête en haut du genou jus­
qu'à l'âge de dix ans environ, 
et ensuite on peut allonger la 
jupe.

Pour la maman qui veut 
faire de la couture, le tissu 
joue un grand rôle et doit être 
de bonne qualité, selon Mme

Première 
femme-fadeur 
en Amérique

ROCKPORT. Mass —Les em 
ployés des Pastes qui livrent 
les lettres à domicile dans la 
ville côtière de Rockport, au 
Massachusetts, sont l'objet de 
taquineries, et ils entendent des 
commentaires dans le genre de 
celui-ci: “Décidément, vous
n'étes pas aussi joli que le fac­
teur qui est venu hier”.

Les plaisanteries ont com­
mencé au moment où le maitre 
de postes. Maurice Foley, a re- 
lenu les services temporaires 
d’une ravissante et dynamique 
rousse de .'16 ans, Mme Maidith 
Mantyla

Cette dernière a declare que 
la population de Rockport a ac 
cepté d'emblée l'idee d'une 
femme-facteur, et les collègues 
de Mme Mantyla s'éloign»nt 
parfois de leur propre route 
pour lui donner un coup de 
main.

La jolie rousse estime que cet 
emploi est idéal, parce que tout 
en travaillant, elle ne s éloigne 
pas trop de sa demeure qui 
abrite son mari et ses deux en­
fants. Susan, âgée de dix ans, 
et Nancy, un bébé de huit mois.

Mme Mantyla espère devenir 
facteur a plein temps, et elle ne 
s'inquiète pas à l'idée de par­
courir de longues distances.

•'J'ai l’habitude de marcher, 
en poussant les voiturettes d'en­
fants". de commenter cette ma- i 
man énergique. I

4

Henderson qui. pour sa part, 
préfère employer seulement 
le pur coton, la soie ou les 
lainages, considérant que les 
tissus synthétiques et ceux 
qui sèchent en s'égouttant 
n'ont pas la même durée.

Certains nouveaux procédés 
changent la couleur des tis­
sus “et en particulier les 
blancs qui ne retrouvent plus 
leur teinte naturelle "

Couleurs neutre*

Avant d'utiliser un mate­
riel. cette modéliste de To 
ronto fait une expérience de 
lessive, en trempant un petit 
doivent être employées dans 
morceau et les garnitures qui 
l'eau chaude savonneuse.

Cette expérience est repotée 
avec les fils a coudre, pour en 
vérifier la teinture.

Mme Henderson choisit ra­
rement des tissus aux brû­
lantes couleurs et elle préfère 
le gris, avec une garniture 
blanche, pour le costume de 
jour "qui donne aux petites 
filles une apparence de gen­
tillesse.”

Mme Henderson a visité re 
cemment les maisons de cou­
ture pour enfants à Londres ot 
a Paris, et elle a noté que la

L« metteur en scène George* 
Rouquler, l'auteur de "Ferre- 
bique", est présentement à 
Montrés!. Invité su Canada par 

l'Office National du Film, M. 
Rouqoiar étudie avec cet or­
ganisme la possibilité de tour­
ner un film. Le metteur en scè 

ne français était venu à Mont­
réal il y a quatre ans; il avait 
fait un séjour de plusieurs 

mois et travaillé an collabo­
ration avec l'ONF, mais catte 

collaboration n'avait pas alors 

abouti au tournage d'un film 
Cast tans doute co projet gui 

sert reprit au cours du nou-

plupart des petites robes ht- 
billées. étaient blanches, ung 
mode qu elle préconise.

Pour le retour à l'école, on 
présente les velours de coton 
dan.» les Ions de brun gris, 
rouge estompe, et certaines 
nuances de bleu et vert.

Le velours noir sera très 
populaire pour les petites reu­
nions. Les imprimes évoquent 
plutôt les dessins quadrilles 
et rayés, que les motifs flo­
raux.

Peu de garnitures

Parmi les autres tendance» 
vestimentaires de Paris et oe 
Londres, on remarque l'empiè­
cement simple des manche», 
et le* cols rappelant ceux des 
chemises pour hommes.

Mme Henderson conseille 
aux mamans qui font de la 
couture, de ne pas surcharger 
le vêtement de garnitures, ce 
qui lui enlèverait son élé­
gance. mais d'accorder plutôt 
son attention aux coutures fai­
te* à la main, et en général à 
la finition de la robe.

Les enfants devraient porter 
des vêtements qui sont confor­
mes à leurs goûts dirigés par 
des mamans avisées.

veau séjour d« M. Rouquier è 
Montrés).

24 heures de la vie 
d’un accoucheur

La sonnerie du téléphone l'é­
veilla soudain: “I-cs douleurs 
sont plus fréquentes, docteur- 
huit minutes d'intervalle." Sa 
journée commençait...à 3 h. 10 
du malin SELECTION dw 
Reader * Digest de septembre 
vous fait vivre, étape par étape, 
une journée de la rie a un gyné­
cologue accoucheur. Lisez quoi 
les qualité* exceptionnelle» doit 
posséder un bon praticien dan» 
cette exigeante spécialité 
Achetez Sélection aujourd'hui!

DIRECTRICE DEMANDÉE
Directrice, spécialiste en maternelle, pour la 
supervision de cinq classes maternelles.

Municlpallle uolaire de St Joseph de Sorel et Tracy, 
702, rue Montcalm,

Sl-Joscph de Sorel, Que.

Une conseillère en beauté 

reste 88 /ours sous terre
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Intégration de la Canadian Chemical Co et de la Canadian Celanese Ltd
Sous le nom de Chemcell (1963) Ltd

potins financiers
Maintenant que la menace de 

grave de» chemin» de fer eu» 
Ê.-U. a été écertée per une me 
»ure du Congrè», Well Street 
parei»»eit respirer plu* e l'aise 
hier. La Bourse de Londres re­
fléta ca changement, de même 
que les perspectives plus fa­
vorables pour l'économie en 
Angleterre. Sur le» Bourse» de 
Montréal et de Toronto, l'ani­
mation n'était pas très consi­
dérable, cependant.

-O
La prix de l'or a monté de 

1.5 cts l'once, hier, sur le mar­
ché anglais a $30 98, soit le 
plus haut prix encore vu de­
puis la mois d'octobre de l'an 
dernier, alors que la crise de 
Cuba était a son plus fort Les 
spéculateurs portent plus d'in- 
tarot a l'or présentement, pro­
bablement à cause de» pourpar­
lers a ta sujet, qui auront lieu 
le mois prochain au Fond» Mo 
nétaira International aux E-U. 

-O •

Bell Telephone paiera la 1$ 
octobre 55 et» par action aux 
actionnaires inscrits le 13 sep­
tembre.

•O -

Un puits, foré par un groupa 
de cies de pétrole en Australie, 
donne un débit de 350 barils 
par jour. Incidemment, maintes 
compagnies canadiennes y se­
raient intéressées 4 puits sont 
creusés près de Roma.

O
Nous apprenons que M Jean 

Grégoire, ayant une expérien­
ce de plusieurs années dans la 
commerce de l'assurance, vient 
d'entrer chei la Ci» E A Whi­
tehead, assureurs conseils, en 
affaires depuis 1893. C'est 
donc l’une de» plus vieille» 
firme» de courtier» d'assu- 
rance du pays.

• O -
Il sera construit une usina 

da conserve de poisson d'un 
coût de 56,000,000 dans l'ile du 
Prince Edouard. Ce serait le 
gouvernement de cette Ile et 
un» firme raoado-norvégienne 
qui seraient les promoteurs. 
Voilé un bel exemple pour le 
Québec et la Gaspésie.

-C -
C'est demain que sera ou­

vert pour de bon le nouvel hd- 
tel Hilton a l'aéroport interna­
tional de Montréal. Au dire de 
M Jacquet Bélanger, gérant du 
nouvel hôtel, 96 des 388 cham­
bres sont déjà prêtes a être oc­
cupées, de même que le restau 
rant, etc. C'est le Sieme hôtel 
ouvert par la chaîne Hilton de 
puis 8 mois.

Rubin Corp. un» division de 
Revenu Properties Co. Ltd., 
étend ses activités au Québec, 
grâce a l'achat de 30 acres de 
propriétés de la succession Bei- 
qua, é Ville LaSalle.

- D -
Le village de Pont-Rouge, 

comté d» Portneuf, a vendu, ré­
cemment, è Jacques Légaré t 
Ci» Ltée, au prix de 97 91, un» 
émission de $60,000. d'obliga­
tions é 5 Vj % remboursables 
en séries en dix ans. A ca 
compte, la municipalité ob­
tient son argent a un loyer 
moyen net de 5.8185%. L'em­
prunt comporte un solde de 
$38,500., a renouveler en 1973 
pour un terme additionnel de 
dix ans.

- O -
La C S. du village de Saint- 

Félix de - Valois empruntera 
sous peu.

-O-
Les courts termes sont sta­

bles depuis quelque temps sur 
notre marche, mais I intérêt sur 
les effets commerciaux et les 
billets garantis des cies d* fi­
nance sont é la hausse.

-O •
Lestoils Products Ltd. vient 

de prendre le contrôle de The 
Bon Ami Company, dont les 
ventes combinées seront main­
tenant de $30,000,000 par an­
née.

-O -

L'actif net de Boston Fund 
atteignait le 31 juillet les $330,- 
100,493, contre $379,791,096 il 
y a un an et la valeur nette 
par action est d» $9.59,

O
Doherty, Roadhouse A Mc- 

Cuaig Bros, viennent de pu­
blier une étude sur British 
Newfoundland C o r p o r a tion, 
dont les actions présenteraient 
un» spéculation attrayante, y 
mentionne-t-on.

-O-
De vendredi soir le 30 août 

é lundi le 3 septembre, 7 mil­
lions d'automoh'fes circuleront 
sur les giandes routes des E U 
selon certain* estimés.

O-
M. Harold E Ballard vient 

d'être élu administrateur de 
Viceroy Mfg Co.

O
German Brothers, de South 

Haven, Michigan, vient de créer 
un nouveau camion é double 
contrôle pour les travaux dans 
les mines et Ir- tunnels.

-O-
Canadian Utilities paiera ce 

matin a ses actionnaires un di­
vidende de 35 cts l'action.

t n projet d intégration de» 
service» de la Canadian Chem- 
cal Company. Limited et de 
la Canadian Celanese Limited, 
sous le nom de Chemcell 
(1963) Limited sera soumis 
aux actionnaires des dmix 
compagnies au cours d assem 
blées qui auront lieu le 20 
septembre 1963 et le 30 sep­
tembre 1963. respectivement. 
Les noms "Canadian Chemic­
al" et “Canadian Celanese" 
seraient conservés pour dési­
gner des divisions de Chem 
cell (1963) Limited

A la suite de.s offres d'ac­
quisition faites aux détenteurs 
d'actions ordinaires de Cana­
dian Celanese le 25 février 
1963, seulement 3% des ac­
tions ordinaires de Canadian 
Celanese ne sont pas détenues 
par Canadian Chemical et 
Celanese Corporation of Am­
erica. qui en possèdent 52% 
et 45% respectivement

Kn consequence, les admi­
nistrateurs de Canadian Chem 
ical el de ( anadian Celanese 
estiment qu'il y a maintenant 
lieu de procéder a l'intégra­
tion totale des services des 
deux compagnies.

Aux termes du projet, Cana­
dian Celanese assurerait la 
continuité (sous le nouveau 
nom de Chemcell (1963) Li­
mited) et se porterait acqué­
reur de l'actif de Canadian 
Chemical

(Subdivision)
Le projet qui doit être sou­

mis aux actionnaires de Ca­
nadian Celanese comporte une 
subdivision des actions ordi­
naires de la compagnie, sur 
le pied de six-pour une. et 
l'émission d'actions ordinaires 
a Canadian Chemical a titre 
de provision pour l'achat de 
son actif Le nombre d'actions 
ordinaires subdivisées déte­
nues par ( anadian Chemical 
à la suite de la vente serait 
égal au nombre des actions 
ordinaires de ('anadian Chem­
ical alors en circulation

la» projet qui doit être 
soumis aux actionnaires de 
Canadian Chemical comporte 
la dissolution volontaire de la 
compagnie par la vente rie 
son actif à Canadian Celanese 
et la cession d'actions ordi­
naires subdivisées de Cana­

dian Celanese aux détenteurs 
d'actions ordinaires de Cana­
dian Chemical sur le pied 
d une action ordinaire subdi 
visée de Canadian Celanese 
en échange de chaque action 
ordinaire de Canadian Chem 
ical.

Des 12 742.090 actions ordi­
naires subdivisées qui seraient 
en circulation au terme de la 
transaction, environ 59% se­
raient détenus par Celanese 
Corporation of America. 13% 
par Power Corporation of Ca­
nada. Limited, et 28% par 
quelque 9.000 autres action­
naires.

Les détenteurs d'options 
d'achat de titre» de Canadian 
Chemical auraient le droit 
d’acquérir des actions ordinai­
res subdivisées de Canadian 
Celanese (Chemcell (1963) Li­
mited) au même prix et se­
lon les mêmes modalités en 
vigueur auparavant pour les 
actions ordinaires de Cana­
dian Chemical.

Les actionnaires de Cana 
riian Limited sont egalement 
appelés à approuver, entre 
autres mesures, une augmen­
tation du nombre des admi­
nistrateurs de onze (11) à dix- 
sept (17) et une augmenta­
tion du capital-actions ordi­
naires à 20,000,000 d’actions 
ordinaires subdivisées afin 
que la compagnie puisse dis­
poser dans l'avenir d'une ré­
serve suffisante d'actions or­
dinaires non émises.

Dividendes

On a annoncé un dividende 
trimestriel régulier de sept 
cents et demi (7'/2C) l’action 
pour les actions ordinaires de 
( anadian Chemical et un di­
vidende trimestriel régulier 
de quarante • cinq cents (45c) 
l'action pour les actions orrii 
naires de Canadian Celanese, 
ces deux dividendes étant, 
payables le 30 septembre 
1963 aux actionnaires figu­
rant aux registres le 13 sep­
tembre 1963 Kn tenant comp­
te de la subdivision a six pour 
une des actions ordinaires de 
Canadian Celanese. le taux 
d- dividende courant de Ca­
nadian Celanese équivaut au 
taux courant de Ctnadian 
Chemical.

Bourse de Toronto Bourse de New-York

commentaires sur .
L.’-A.CTTJ ALITE 
FTOSr ANOIERE

La Maison Bienvenu Lfée a obtenu I émis$ion 
de $260,000 d'obligations d'Arvida

l.s Commission des Seules catholiques d Arvida, comté 
de Jonqutère-Kenogamt, s vendu récemment, é la Maison 
Bienvenu Ltée, au prix de 97,885. une émission de $260,000. 
d obligations remboursables en séries en vingt ans L'émission 
comprend $93,500. de titres à 5l4t% 1964-73 et $166,500. à 5'U 
% 1974-113 Ainsi le coût moyen de la finance revient à 5.9550%

Datées du 1er septembre 1963, les nouvelles obligations 
échoient en séries du 1er septembre 1964 au 1er septembre 
1983 inclusivement Kites ne sont pas rachetahles par anlt 
ripation L’emprunt, autorise par une resolution adoptée le 
2 millet 1963, est contracte pour des réparations à des écoles, 
l’aehat d'ameublement, etc

L'évaluation imposable de la corporation scolaire, pour 
1962 63. s'élevait à $66.752.530, y compris $57,892,605 pour les 
compagnies la» 30 turn 1903 la dette consolidée nolle de la 
corporation se chiffrait par $33,901,500 el un octroi total de 
$135,000 s’y appliquait.

10 soumissions pour l'évaluation de 
$446,00 d’obligations de Ville Mont-Royal

l.a ville de Mont Royal, comté de Montréal-Outremont, a 
vendu, récemment, au prix de 9!) 13, une émission de $446.000. 
d obligations à 5'a‘. remboursables en series en vingt ans. à 
un syndicat compose de Burns Bros & Denton Ltd., et Banque 
Toronto Dominion A ce compte, la municipalité obtient son 
argent ê un loyer moyen net de 5.8091%. I.emprunt com­
porte un solde de $800 qui pourra être renouvelé en 1983 
pour un terme additionnel de quatre ans.

Datées du 1er septembre 1963. les nouvelles obligation» 
échoient en series du 1er septembre 1964 au 1er septembre 
1983 inclusivement Klles ne sont pas rachetahles par anti 
cipation I emprunt est contracte pour des travaux d'aqueduc, 
d égoûts de chemins, de trottoirs d'éclairage, l'achat d'équi­
pement ci la construction d'une piscine extérieure

I,evaluation imposable de la ville, pour 1963, s'élève ê 
$88,227,000, y compris $32,614.590 pour les compagnies Le 31 
décembre 1962. la dette consolidée nette de la corporation se 
chiffrait par $11,324,000

Dcnaulf Lfce hausse le taux de son 
dividende de la classe A

Lors de leur dernière assemblée en date du 26 août, 1rs 
administrateurs de Denault t.tee ont augmente le dividende 
trimestriel régulier de la compagnie de 15 cents à 17'ï cents. 
1 e taux annuel des dividendes sur les actions de la classe A 
a donc passé de 60 cents à 70 cents.

Ce dividende majoré est payable le 2 obtobre 1963 aux 
actionnaires inscrits au registre de la compagnie le 14 sep­
tembre 1963

Le rapport annuel de la compagnie sera expédié, sou* 
peu. aux actionnaires Cette hausse de dividendes est le re 
suliat de l’accroissement des bénéfices et reflète l'habilite de 
la direction.

Comme on sait, les aetions de rette entreprise sont ms 
entes Mir la liste des valeurs de Is Bourse Canadienne Klles 
ont varié cotte année entre un ha» de 15 et en sommet de 
)6 contre 13 et 20’« respectivement l'an dernier.

En marge des activités de Crédit du Nord Inc., 
comptant 1 an d'operation sous 
( organisation actuelle

Nous apprenons que M Jacques t.amnnde. I. Sr, comp­
table en-chef pendant 2 ans S Kastern Trust Company et, »n 
teneuremont. à l'emploi d une maison de valeurs de placement, 
vient de retourner à ses anciennes amours Kn effet, il vient 
d entrer au service de la firme de courtiers de placement 
( redit du Nord Inc . dont le president est M J A l.apomte, 
M Marc Cafard. 1er vice-president; M Ivan Langlois, le se 
cretaire. et M Jean-Louis Tasse, le trésorier Incidemment, 
le conseil d'administration de cette maison de valeurs de pla 
cernent a fait du bon travail, si l’on en juge par le fait qu'il 
a souscrit, au cours de sa première année d'operation qui vient 
de se terminer, pour au-delà de $9.000.000.00 d'obligations mu­
nicipales. scolaires et autres Nous tenons, ici, à faire re­
marquer au public que cette firme fait rarement partie de 
syndicats financiers, souscrivant plutôt seule aux genres 
d émissions précitées qu elle distribue, ensuite, au public par 
l'intermediaire de son personnel de vendeurs — elle en comp­
terait actuellement une dtrame Comme on sait, sans doute, 
\1 .1 A I apointe est le fondateur du Credit du Nord Inc. qui 
a débuté d y a 3 ans. mais qui fonctionne sous l'organisation 
actuelle depuis 1 an Point n est besoin d'insister que M 
Lapointe est tort bien connu dans les I aurentides. trou la 
raison sociale adoptee et qui parle par elle même

Merci CLEMENT

Le marché minier était 
plus soutenu

TORONTO. Les prix sont 
restés légèrement en hausse 
hier, a la Bourse de Toronto.

Dislillers-Seagram a monté 
de 5-8, Canada Steamship Li­
nes et Consolidated Paper de 
'a et Alberta Gas de Moore 
Corporation a perdu un point 
à 49'a, Aluminium 3-8 et Abi­
tibi. Algoma et Canadian ( ol- 
lienes 14 Dans le comparti­
ment de» banques. Toronto-Do­
minion a monté de 1-2, et la 
Banque de Nouvelle-Ecosse de 
1-4. B.C. Power est restée in­
changée à 14 3-8.

Kalconbndge a monté d'un 
point à 54 1-2, et Noranda et 
Denison ont progressé chacu­
ne de 1-4, Lake Dufault a mon 
té de 15 cents à $8.15. Dans le 
compartiment des valeurs mi­
nières spéculatives, Ilitch a 
monté de 29 cents à $1.90. Ca 
nadian Mogul de 22 cents a 
$1 22 el New Senalor de deux 
cents a 24 cents. Dome a per­
du 1 ,3-fi a $32

Parmi les pétroles de 
l'Ouest, Médaillon a monte de 
m cents à $4.25, et Canadian 
Delhi a perdu 20 cents à $3.75.

Sur le marché ries valeurs 
étrangères. Massey-Ferguson a 
monte de 3 8 à 14 3-8 Kerr Ad­
dison a perdu 10 cents à $6.30 
et Dickens également 10 cents 
a $6 35

À noter
Freeman» Electronic» vient 

d'établir de» bureaux à Van­
couver et Montréal. C» dernier 
est sous la direction de M. Eric 
S. Gould.

-O-
Le» vente* de» grands ma­

gasin» en juillet ont été éva­
luées a 9 7 p. 100 au-dessus 
d» celle» d'un an plu» tôt, se­
lon des chiffres provisoires. 
Toutes les provinces ont mar­
qué de» avance»; les voici: pro­
vinces Atlantique», 7.1 p. 100; 
Québec, 12.t; Ontario, 14.4; Ma 
nitoba, 3.6; Saskatchewan. 12.7; 
Alberta, 7 4; et Colombie-Bri­
tannique, 4.9.

O-
Dominion A Anglo Invest­

ment Co. réunira aujourd'hui 
ses actionaires à Toronto, pour 
la tenue de son assemblée an­
nuelle.

-O-
Les actions des entreprises 

suivantes se vendront aujour­
d'hui ex-dividende tant par ac­
tion ordinaire ou privilégiée; 
Abitibi PP, .50, priv.. .28'.; 
Algoma Steel, .40; Can. Wire A, 
100, B, .15; Can. Canner» A, 
IS3»; Geco Mines, .25; Leitch 

G M... .03 et .02; Normetel, .06; 
Paton Mfg., .20; Placer Dev., 
.25; Quemont Mining. .25.

- O
10 903 actions ordinaires ad- 

ditionneles .sans valeur au 
pair. d’Abitibi Power A Paper 
Company Limited, repiesen. 
tant I» solde des actions émi­
ses eux fins d'acquérir Mira- 
file Manufacturing Company, 
d’Illinois, par l'intermédiaire 
d'une filiale d’Abitibi, ont été 
inscrites hier sur le liste de» 
valeurs de la Bourse d» 
Montréal,

-O •
Le moyenne des Industriels 

de DJ grimpe hier d» 1.33 
points à 726.40. Vu le long 
congé de 3 jours à partir de 
ce soir, à l'occasion d» la 
Fête du Travail lundi, les 
bourses américaines et cana­
diennes pourraient bien être 
moins achalandé»» aujourd'hui 
et l'absorption des prises d» 
profit» pourrait être bien dif­
ficile.

•O-

Le prix du sucre a remonté 
hier de 20 cts è $11.00 les 
100 livret ici. 1

Le renvoi de la grève des 
chemins de fer, bien vu 

a Wall Street

NEW YORK PA — Kn dépit 
des prises de bénéfices la Bour­
se de New York a continué de 
monter hier.

Sperry Hand a été la valeur 
la plus active, et a monté de 
5-8 a 15 1-8, Chrysler a monté 
également de 5-8 à 71 5-8 et 
Magnavex de 3 1-8 à 42 7-8.

General Precision a monté 
de 4 1-4, Admirai de 1 1-2 et 
Collins Radio d'un point. Litton 
Industries a monte de quatre 
points et General Dynamics de 
2 1-4 Xerox et Corning Glass 
ont avancé de 8 1-2, Abbott La­
boratories de deux points, Ame­
rican Home Products de 3 1-8, 
Reynolds Tobacco de 1 7-8, 
Pfizer de 1 1-4, Westinghouse 
Electric de 1 1-8 et Pan Ameri­
can World Airways de 1 1-4

General Motors a perdu 3-8, 
Polaroid 3 1-8, IBM un point, 
U S. Steel 1-8 et New York Cen­
tral 1-2

Parmi les valeurs canadien­
nes. International Nickel a mon­
te de I 1-4 et Granby Mining de 
18 Aluminium Ltd., a perdu 
3-4 Canadian Pacific, Distillers 
Seagrams, Dome Mines el Hud­
son Bay Mining ont perdu 1-8.

A l'American Stock Exchan­
ge, Canadian Marconi a monté 
de 18 el Fargo Oil de i-16. Bra 
rilian Traction et Jupiter Corp. 
ont perdu 1-8 et Scurry Rainbow 
Oil 1-4.

Cours de l’or
PARIS PC — Le napoléon an­

cienne pièce d'or française de 
20 francs, cote 41 70 francs au 
marché de l'or français 

L'aigle, pièce américaine de 
$10, valait 102.20 francs.

14,350 tonnes de 
sel Siffo, arrivées 

au port de Montréal
Le plus importante cargaison 

de sel, jamais vue

La plus importante cargaison 
de sel de gemme jamais vue a 
Montréal est arrivée aujourd'hui 
a bord du R.B. Angus, de la 
compagnie de navigation Upper 
Lakes Ce sel en vrac de la mar­
que S1FTO provien' de la mine 
de Goderich Ontario de la divi­
sion du sel SIFTO de DOMTAK 
Chemicals Limited filiale de 
Dominion Tar & Chemical Com­
pany, Limited, et sera emma­
gasiné dans les entrepôts que 
la compagnis possède dans l'est 
de l’ile de Montréal 

Il s'agit de la plus importante 
expedition .jamais faite en une 
seule fois par une mine de sel 
au Canada. Ce se! servira éven­
tuellement au déglaçage des 
routes eet hiver Les entrepôts 
de Sifto desservent les munici­
palités dans un rayon de plus 
de 100 milles de l'ile de Mont­
réal. ainsi que le ministère de 
la Voirie de la province de Qué­
bec.

Il est intéressant de noter 
qu'il y a quelques années Sifto 
inaugurait un service de trans­
port fluvial de sel jusqu'à ses 
entrepôts à Montréal d'où il 
était distribué dans les différen­
tes régions par camion. Aupara­
vant le transport se faisait uni­
quement par voie ferrée. Au­
jourd'hui, grâce au nouveau 
système adopté par DOMTAR, 
de nouvelles sources d'emploi 
sont créées dans les domaines 
de la manutention, de l'entrepo­
sage et du transport routier. 
D'autre part des quantités con­
siderables dp sel sorti expédiées 
par la voie ferrée poufétre en­
suite distribuées à partir des 
entrepôts ou directement aux 
consommateurs de la région 

La cargaison du R.B. Angus, 
soit 14,350 tonnes, porte a 
45,000 tonnes le montant de sel 
emmagasiné par 'a compagnie 
à Montréal, ce qui représente la 
capacité de ses entrepôts.

En plus des marchés de la 
province de Québec, ta Société 
voit ses exportations gagner de 
plus en plus en popularité sur 
des marchés d’outre-mer jus­
qu’ici desservis par des socié­
tés étrangères

Fonds mutuels
Cours fourni» par 

Fr.nci» I DUPONT A CO.
6J0 ouest bout. Dorchester

port de la Banque du Canada.

Juillet 1963 (a)

Revenus du rail $ 37,041.637 
Dépenses du rail 35,309.724 
Recettes nettes $ 1,731,913 
Depuis le ter janvier 
Revenus du rai! $271,259.821 
Dépensés du rail 251.870,903 
Recettes nettes $ 19.383.918

1962 (b) 
Révisé

$ 37.060,214 
35,436,827 

$ 1.623,387

$265.389.842 
248.938.763 

$ 16,451,079

PREIS HYPOTHECAIRES
1ère et 2ième hypothèque (jusqu'à 15 ans) 

Achat balances prix de vente 
Améliorations domiciliaires

CREDIT M.-G. INC.
Sic,* ,oci,l : 31 SAINT-JACQUES OUEST 

Montreal Quebec
Victor 2-1788 Tel.: 527-4664

Fruits et légumes
MONTREAL. (PC). — Voi­

ci telle que publiée par le 
service de l’horticulture du 
ministère provincial de l'Agri­
culture. la liste des prix payés 
aujourd'hui aux cultivateurs 
et aux grossistes en fruits et 
légumes au marché central de 
Montréal :

Pommes : faunes transpa­
rentes $1.50 a $2 le minot; 
Melba $2.25 à $2.50; Duches­
se $1.2.r>; Hume $3 le minot.

Bluets : $8.25 les 24 pintes, 
$3 25 le panier de 11 pintes.

Aubergines ; $3 le minot.
Betteraves : .40 à 50 la

douzaine de paquets, $1.25 les 
50 livres.

Brocoli : $2 la douzaine
Maïs ; .25 à .30 la douzaine 

d'épis.
Carottes : 35 à ,40 la dou­

zaine de paquets, $1 25 les 50 
livres

Choux : 90 à $1. les 50 1b;
choux rouges $2 le cageot; 
choux de Savoie $2.25 a $2.50 
la cageot.

Choux de Bruxelles : $5 les 
16 pintes.

Choux chinois : $1.75 le mi­
not.

Choux fleurs : $2. la douz.
Concombres: $1 à $150 le 

minot: petits dill $3 à $4 50 
le minot.

Courges : $2 le minot.
Epinards : $2 à $2.25 le mi­

not; $1.75 les 12 cellos de 10 
onces.

Fèves ; vertes ou jaunes, 
$1.25 à $1.50 les 20 livres.

Laitue : en feuilles $1 à 
$1.50. les deux douzaines; oBs- 
ton SI.25 pour 16; Iceberg $2 
à $2 25; chicorée, escarole ou 
romains $1 le cageot

Navets : .40 à 50 le paquet 
de six. no 1 $1.75 à $2 les 
50 livres.

Oignons : du printemps 40 
la douzaine de paquets: $2 50 
les 50 livres; gros type espa­
gnol, planté 80 à 90 la dz.

Panais : $3.50 le minot, $2 - 
50 à $3 les 24 cellos.

Pommes de terre : .90 les
50 livres, $1 40 les 75 livres: 
de terre noire 90 à $1 les 50 
livres; lavées $1.75 le minot.

Persil : .40 à .50 la douzai­
ne de paquets.

Piments : vert doux $1.25 
la boîte. $? le minot

Poireaux . .40 à .30; gros, 
.75 la douzaine.

Radis : .40 la douzaine de 
paquets.

Tomates : $1 la boite; .75
le panier de 11 pintes; roses 
$1.75 à $2. la boite.

Rendement accru 
pour les bons du 
Trésor du Canada
OTTAWA — Les bons du 

Trésor à 91 jours se sont ven­
dus cette semaine aux condi­
tions suivantes ; $100.000.000, 
a un pnx et un rendement 
moyens de $99 082 et 3.71 pour 
cent. La semaine dernière, les 
conditions ont été les suivan­
tes : $99.085 et 3.70 pour cent.

Bons à 182 jours : $30,000.- 
000. à un prix et un rendement 
moyens de $98.068 et 3 95 pour 
cent La semaine dernière, 
$98 072 et 3 94 pour cent.

Denrées alimentaires
MONTREAL PC — Cours des 

denrees transmis à Montreal 
aujourd'hui par le ministère fé­
déral de 1 Agriculture:

Oeufs: prix de gros aux cen­
trales de campagne cageots 
de bois: extra-gros 56; A-gros 
54 a 55; A-moyen 47 à 48; A- 
petit 30; B 37; C 31.

Beurre: arrivages courants, 
admissible 50 3-4; non admis­
sible 50 1-4 à 50 1-2.

Pommes de terre: Nouvelles 
du Québec $1 40 les 75 livres, 
.90 les 50 livres; N.-Brunswick 
$1 70 les 50 livres .40 les 10 li­
vres, Nouvelles $1.40 à $1.50 les 
50 livres.

Cours des changes
Afrique du Sud, r»nd 1 52 
Allemagne, DM .2722
Angleterre, livré 3.0344
Argentine, peso .0083
Australie, livre Aust. 2.42*4 
Autriche, schilling .0421
Belgique, franc .0217*4
Brésil, cruzeiro .0019
Chili, escudo .3738
Danemark, couronne .1568
Espagne, peseta .0182
France, franc .2212
Hollande, florin .3001
Italie, lire .00174<1
Japon, yen .0030
Mexique, peso 0869
New York, dollar 1.08 11/32 
Norvège, couronne .1515
N. Z., livre N.-Z. 2.03 7/16
Pérou, sol .0407
Suède, couronne .2088
Suisse, franc .2511
Tchécoslovaquie, cou». .1519 
Venezuela, bolivar .2390

Cours du dollar
MONTREAL. — Le dollaf 

américain était en baisse de 
1-16 à $1.08 9-32, en devisee 
canadiennes, hier, au moment 
de la fermeture des cour*.

La livre sterling était en 
baisse de 1-8 à $3.03 1-16.

NEW YORK. — Le dollaf 
canadien était en baisse de 
1-64 à $0.92 5-16, en devise* 
américaines, hier, au moment 
de la fermeture des cours. Il y 
a une semaine, U était à $0.92 
5 16. |

Jeune Comptable Agréé...
Pour bureau bilingue de Comptables Agréés 
à Winnipeg, Manitoba. Les candidats seront 
interviewés à Montréal. Pour tout renseigne­
ment, écrire à :

FOREST, GUENETTE ET CIE
Comptables Agréés

— 431, rue Main, Winnipeg 2, Man.Ste 6

otfr* Dem |
AU Cdn Corn 4 RO 5.2A
AU Cdn Dtv 6 68 7 32
American Growth 9.10 9 95
Beaubran Corp 33.65 36.54
Canada Growtn 5 14 5.63
Cdn G«4 and Fnarpy A 93 7.57
Cdn Investment 10 40 11 41
Cdn Trusteed 4 A4 5.07
Canafund 42 42 44 54
Champion Mutual Cd* S 85 6.43
Commonwealth Intl 9 0A 9 93
C. 1 Leverage 7.56 S 28
orporate Investor» 10.29 11.25
Div ne Shr Serv A 81 75
Div Inc Shr Serv 8 4 43 4.17
Dividend Share* 3.52 3.87
Dominion Equity inv 19.10 19.51
Dreyfus Fd 18.12 19 70
European Growth Fd A 92 7.56
Federated Growth 4 W 5 28
First Oil and Ga» 4.55 4.97
Fonds Collectif A A 34 6 89
Fonds Collectif B 5.49 S 84
Fonds Collectif C A.51 7.07
Group Inc 3 AA 4.00
Growth Oil and Ga* 9,29 9 76
Investors Growth 7 02 7 A3
Investors Inti 4 72 5 13
nvestors Mutual Cda 12 A7 13.77
Mutual Accumulating 3 86 4 23
Mutual ncome Fd 5.40 5.90
North Amer Fd Cda 11.13 12.IA
One William Street Fd 14.S4 15 89
Prêt et Revenu A.12 6.A8
Provident Mutual 4.9A 5.40
Putnam Growth 9.05 9.39
Radison Corp 4 5A 5,01
Regent Fd 5 63 A 15
Research Invest Corp 10 75 11.75
Savings Invest Mtual Cda 6 12 A 68
196? Exec Fd Cda S 40 5 65
Television Electronic* 7.57 8 25
Timed Investment A 20 A.81
United Accum Fo A 18 6 75

— EN ARGENT AMERICAIN — *
\ffll Fd Inc A 42 9.11
American Bus Shar 4 22 4.57
Boston Fd 9 86 10 78
Bullock Fd 13.89 15.23
Keystone Cust B 3 IA,70 18.21 I
Keystone Cust B 4 10 48 11 44 -
Keystone Cust K 1 9.24 10.09
Keystone Cust K 2 5.39 5 89
Mass Inv Growth 8 S3 9.32 1
Wellington Fd 14 90 16.24

Le rendement sur les bons
du Trésor « monté cette «e-
maint? à 3.71 % vs 3.70% la
semaine dernière, selon le rap-

INDUSTRIAL ACCEPTANCE 
CORPORATION LIMITED

AVI* D* DTVTDBN’D*

Arl« mt par îa* présente* don­
né que 1m dividende* su 1 vanta 
pour le trlmeatre ae terminant 
le 30 septembre 1WB ont *t> 
déclarée payable* le 28 sep­
tembre 19d3 aux actionnai­
re* Inscrite en date du 8 
septembre 1983.

$1.12‘a par action privilégiée 
à 4>2% rachetabl* et 
cumulative d'une va­
leur au pair de $100.

$ .58'* par action privilégiée 
à 4,2r; rachet^ble et 
cumulative d'une va­
leur au pair de $50.

$ .25 étant le dividende tri­
mestriel régulier par 
action ordinaire *an« 
valeur au pair,

L* Conseil d administration

K.W. McCRACKBN 
Secrétaire

Montréal. Québec 
I. 28 août 1961

J
société N ATION À LE DE FIDUCIE

41 ouest,rue Saint-Jacques^Momréal.VI 5-3291

Le C. P. R. a vu ses recettes nettes 
augmenter de janvier à août 1963

$2.932.739.00 de plus pour cette période
Les recettes nettes du Canadien Pacifique pour le mois de 

juillet 1963 s'élèvent à $1.731,913, ce qui représente une aug­
mentation de $108,526 comparativement au meme mots de l'an 
passe. Le bilan du mois s'établit comme suit:

$ 18.577 dim
127,103 dim 

$ 108,526 dim

$ 5.869,979 
2.937.140 

$ 2.932.839
tai l,os chiffres de juillet incluent le paiment aux termes de 

la lau de réduction des tarifs-marchandises. Ia»s chiffres cumu­
latifs comprennent les paiements aux termes de la Lot de redue- 
tion des tarifs marchandises, de mai 1962 à juin 1963 inclusive­
ment, de même que les montants prévus par les recommanda 
lions de la Commission d'enquête Macl’herson sur les transports, 
pour les mois de décembre 1962 a avril 1963 tnclushemcnl.

(b) l es chiffres de juillet incluent le paiement prévu par 
les recommandations de la Commission rovale MacPherson seu­
lement Les chiffres cumulatifs comprennent les paiements aux 
termes de la loi de réduction des tarifs-marchandises, de jan­
vier à avril 1962 inclusivement, de meme que le montant prévu 
par les recommandations de la Commission royale MacPherson 
pour les mois de janvier à juin 1962.

Aéria» Gauthier, V.A. Adrien Bouder, C.L.U.

Man Dûment, C.L.U Raymond Denis, jr, C.L.U

Nominations

la Sauvegarde

La Sauvegarde, entreprise asso­

ciée au Mouvement Desjardins, 

est heureuse d'annoncer les nomi­

nations, au service des agences, 

de M. Adrien Gauthier, V.A., 

directeur des agences, M. Adrien 

Bouvier, C.L.U., directeur da 

l'administration du departement 

des ventes, M. Marc Dumont, 

C.L.U., surintendant des ventes 

de l’assurance collective, M. Ray­

mond Denis, jr, C.L.U., surin­

tendant des ventes de l'assurance 

individuelle, MM. Gaston Sévi- 

gny et Gilles St-Ceorges, C.L.U., 

adjoints à M. R. Denis.

Gilles St-Geerges. C.L.U.
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NOMINATION A

L'UNION CANADIENNE
COMPAGNIE D'ASSURANCES

Abitit)!
Ackina $r 
Agnow S 
Alt* Dist 
A(t« Oit Vt
Aiti Cas

* Cas Bor 
Alfa w
Alfa Nat 
Alg Ctn 
Alg Can w 
Algoma 
Alumim 
Alum 4'4pr 
Analog 
Argus 
Arg Bpr 
Arg C P pr 
Arg 260 pr 
Ash Tampia 
AsFidown B 
Atl Sugar 
An Sug A 
Atlas Steal 
Autofab B 
Bank Mont 
Bank NS 
Bartaco 
Bell Phone 
Bowater pr 
Bow 5’ ;• pr 
BoW'M pr 
Bowater 
Brattl
Br Tank pr 
Bright 
BA Oil 
BC Forest 
BC Pqw 
BC Phone 
BrockvIMc 
Bruck A

Vantas Ha«« Baa
Cffn 

Par. Nat
MO $44% 43% 43% — %

£5 $24 24 24
7S0 $12’'* 12'4 1?’4
450 295 295 295
650 255 2$5 255
515 $27’* 27 27'» + ’*

10 $107’4 107% 107’*
390 7SC 750 750 1-)0

Z5 $18 18 18
301 $22 2? /2
500 590 590 590 16

67S $52% 52 52’» '*
850 $27 26'» 26’» — %

i230 $39% 39% 39’a
100 85 85 85 + 10
387 $11 10*4 10% — ’*

25 $52% 52% 52'» + ’*
$25 $8% 8% 8»é + >»
z20 $52 52 52
384 $17’-. 16 17'» +1’»
li Î7H 7-e 

465 S16^e 16>« 
175 $23'4 23 4 

25 3760 3760 
6300 4^ 35
534 S64H 64H 
309 $71-, 71'.7 
Z42 200 200

Ta*
la^e 'I
23*4 —
3760 
35 4-2
64H 4 1 
71'7 + 

?00
53H 4- '• 
51’e + ‘e 
5? .

+

2451 S534a 
50 S51'e 
f5 $52 
50 $52-»4 

100 $6'4
1164 300 
ZlCO S2i's 

25 $81 
1369 $27 
1455 $19^4 

13113 $23
600 $55’4 54^« 54% ~ 
Z20 $7H 7'4 7%

7)00 $21V4 2r« 21<«
BC Phone 5% 30 $101’2 101'? 101* t 4- 
RuHd Prod 100 $'>4 26

400 $8 8''4 82
£50 44 44 44
650 $2Pe 21'« 21% 
2I6 490 
Z20 $49 
z35 $35*7 
110 $:9
lis $22’-.
130 $22%
200 $62 
200 $61 
ZlO $77 
201 $51 
190 $13’'2 
300 $10%

3178 $10*4 
Z5 $50’:- 

225 $53 
.450 $8'4
1625 170 

Z5 $13 
100 $62 
Z20 $36 

1510 $10 -.
86Û0 425 
2350 $11%

Burns 
Cêbol 
Cal Pow 
Can Bread 
C Bread A 
Câh Cem 
AO Cem pf 
I Fndry 
Can Malt 
C Pack A 
C Pack B 
C Perm 
CSL
Can Wire B 
CAE 

Brew
C Brew Aor 
C Brew Bor 
CBr Aim A 
CBai A w 
dn Can A 
Cdn Celan 
C el 175 • 

Chem 
Chem w 
Collieries 

C Curt W 
Drege 

C Found 
Cdn G inv 
CG' $K A 
CG Sac B 
C Hydro 
C lmp Bk 

Ga pr

490 490
48' 49
35 35’k
29 29
22’ . 22'-»
22r» 22%
60 60
61 61
77 77
51 51

2

13'i
lOAi 4- % 
10%

ird
CIL 
C Mart 
CPR
Cdn Pet pr 
Cdn Sait 
C Vlckars 
CWK Cas 
C Wtstnb 
CW Prop 
Cap BIdg 
Chrysler 
Clairtone 
Clalrton w 
ol Call 
Con Bak 
Con Bldg 
Con M. S 
Co" P»per 
Con Gas 
oronation 
Coron w 
Crain RL 
Crush nt 
Dit Scap
0 Bridge 
Dom Elect 
Oofaaco 
Doeo
Dom Stora 
Dom Tar 
Dom TtJCt 
Du Pont 
Econ Inv 
Exquialta 
Exquisite pr 
Palcon 
Fam Play 
Fanny P 
Fad Frm « 
Fleet Mfg 
Ford US 
Ford Cda 
Fndtn 
Freer 
Frtiahaut 
Gen Bake 
G Dynam 
GMC
GP Drill A 
Globa A 
Goodyr pr 
GL Paper 
G L Power 
GN Cap 
GNC 260 pr 
GNCap Bw 
Great West 
Gr Wpg G 
Grayhnd 
Guar Tr 
Hand Cham 
Hardee 
Hard Carp 
Hawker-S 
Hawker or 
Haye Sti 
Horn# Pf 
HBC
Hur Erl# 
Husky 
Huky w 
Imp Oil xd 
Imp Tob 
Ind Accep 

Ac 450 pr 
nd Min 
inglls
Inland Ga 
Inland G pr 
niand G w 
nt-CIty Gas 
Int Bronze 
IMC
Int Nickel 
nt Util 
ntpr Dis 
Inter PL 
Int StI P 
Inv Syn A 
Jatteron 
Jockey C 
Jock C i Pi 
Jock wts 
Kelly D A 
Kelly wt 
Labati 
Lafarge 
Lafarge A 
Lakeland 
Lakeland pr 
LOnt Cam 
LOnt Camp
1 0 Cam VM 
1 ambtn 1. 
Laura Set 
i.au Fin 
Leiend 
Levy
i.rvy 2p'’ 
LobCo A 
LobCo B 
LeKo pr 
LobG ipr 
Lob RC 
Locana 
Maeiaods A 
MB and FR 
Maher 
Mas-F 
Mat Storti 
Mid-West 
Milt Brick 
Melon A 
Mon Foods 
Moore 
Morse A 
Nat Contain 
Nat Drug 
Nia Wire 
Noranda 
NO NGa 
Nor Phone 
NS LP 
Oak Wood 
DgMvie 
Dnt toe** 
Ont Steel 
Ont Stêr» 
Ojhawe A 
•ae Pete 
■ago-Hera 
•bins 
•ow Corp 
eica Broa 
QN Gas 
ON Gas pr 
Ralchhoid 
Rothman 
Royal Bork 
Royallta 
Russel H 
Salada 
Sa/vetta 
Selkirk A 
Sevan Arts 
Shawin tnd 
Shall Oil 
Shall I wts 
Shuliy's 
SImpsona 
Southern 
Stafford 
St Pav 
St Radio 
Steel Can 
Sttinbg A 
1 amblyn pr 
Tnr-Dom Rk 
Tor Irnn A 
1 OAer

1700 70 65 70
225 $6 5^4 6
3C0 360 360 360 •^5 
Z50 $41% 41*s 41’-2 r '1
Z25 $14>'4 U% lA'^i
400 $20’4 2hW 2C’4 4- '«
664 $17% 17H 17% r

C1751 $62% 62
725 $11% 11%
625 $15% 15% 15%
200 400 400 400

3141 $32’s 31% 32 -t- »
103 $10% 10% 10%- ’•
200 $20% 20’4 20’4 4* '•

2100 $20’2 r 20
275 $17% 1/% 17%
i20 $27’i 27% 27'•
1400 5«t 5 5% t %
200 275 275 275 4-5
320 $78 76% 76 4-2
900 $7Vi 7% 7% 4- V«

1200 315 300 315 i-15
275 $7% 7 7
110 $7% 7’t 714
775 $9* 2 8% 9% 4- %

1290 $27’'2 27’4 27Vt4 %
1920 $39 38% 39 4- ’
1596 $11% 11% 11%4- %

900 $6 6 6 + %
300 135 135 135 —10
Z35 $13'* 13% 13’‘.

1150 $14 13F« 13% - %
710 $50% 50't 50% + ••
270 $18 18 18
250 $11% ir*
187 $62% 62^4.
300 $12% 12
............. ISA#

16%
1»

863 $15% 
1090 $17 

962 $1» 
285 $36

ll%4' ^ 
62%
12 — k
151
16’* % 
IP 4- % 

35% 35% — %
450 $9r. 9% 9%
360 $7»4 7% Vm

■ 300 $10% 10% W* %
2745 $54% 53»* S4>* +1
.555 $19’* 19’$ 19'»
185 $34’* 33% 34’» + ’*
600 1/0 170 170 + 10
300 65 62 62 + 1
850 $58’^ 58’* 51'* + %
£20 $180 180 180
ICO $8 8 8 + %
115 $29’% 29’4 29’* + %
Z25 $6’/a 61 a 6»*
100 $14 14 14
100 $26 16 26
ns $81 81 81
100 81 •1 81 —1
z20 $10 10 10

25 $45% 45% 45% — ’*1
210 $20’a 20 20» k — %
225 $22’4 2?’* 22’/4 + '*
Z30 $9* 9’» 9’»

25 $49’* 49’* 49'* —
1005 150 150 150 + 10
700 60 58 51 +3
100 $17’* 17% 17%

1500 $i3’k 13'a 13’« — %
57 $59 59 59 + '-J

130 400 400 400 +25
11425 225 210 210 10

200 $23 23 23 — ’/*
410 $5’* 5»'4 5’4
TlO $96'* 96’» ♦6%
200 $11».* 11’* 111» + **

11237 205 175 190 +15
752 $3% 13% 13%

155 $64 64 64
2050 $6» 6% 6 '•
900 45 41 45

lé®? $42’« 41% 41% — %
1200 $14 13% 13%
2737 $22% 22’4 22’*

2$ $97 97 97 —s
ISO $5’4 S’'4 5%
600 500 495 500 -i-1
Z50 $6 6 6
550 $18’a 18’4 18’»

40 50 50 50 -4
zlO $7 7 7
600 $23 22’$ 23 +2

80 $64 63’4 64 — %
3089 $67’4 66% 67% + %

415 $23% 23-»4 23% + %
100 440 440 440 —15
697 $804* 80 lO’À +

4007 340 330 330 --S
355 $51 5(H4 51 ■t- ’ «
300 $61^ 6»* 6’* + ’*
630 310 305 310

ir ZlO $10>4 10’4 10’*
100 56 56 56
325 $6’a» 6’h 6’a
425 200 195 195 t5

2331 $17% 17% 17’a ~ La
100 $7 7 7
300 $7 T T + ’*

1075 415 410 41.5 ~5
r 150 $23 23 23

1330 255 250 250
100 $10^4 10% 10%

f 2704 53 49 53 R
178 $41% 41’* 41% ■— '*
200 $16» 16% 16’.^

1425 $13 ir* 12% '*
1835 475 460 475 n'i5
1300 $11% 18 18'4 + %

17$ $11% ir» 12”*
600 $7'v r» Vi + %
600 $7% 7% 7%

75 $48’.* M’A a’4 . ’«
135 $30'» 30% 30’» ’»
300 $8% 8’4i $»é + %

1000 12 12 r
100 $23’É 23’.» 23 .

( 865 $22% 22% 22«»
155 $27 26^« 27 %
3572 $14% 13
350 $8% r.

1000 210 210
850 295 295

75 $28% 28’4 
100 $7% 7%
405 $50% 49%
100 $9' :• r.
660 5*4
200 $15% 15%

£5 $16 16
2076 $37%

325 $19 
220 $8%
’50 Î25 
100 $13 
125 $12%

1510 $53 
2305 $22'*

IQO 355 
’I $33 

UH $12%
610 $20 
LlO $7%

1080 $9’«
351 $33%
420 $7%

55 $100 
600 $15’.v 

1100 $7
701 $73% 73’
500 $14% 14:
300 $10’.' 10’
960 $9% 9;
400 310 300 
500 $5 5
100 $8 / 8< . 8't
325 490 415 485

2750 $16-^1 16% 16%
366 610 600 60S +S
200 450 450 450 +10

1655 $31*4 31'f 31% + % 
225 $31' 31% 31% +1'#
Z50 395 39S 395
Z60 $9'e 9's 9’.

32% 32%
ijea it%_ • 
» 10 + % 
7'* ’•■*
0* 9i 

33% 3S%— % 
Vt ’%+ % 

♦8 100 r2
15% 1$’* + % 
6'e 7 ->• I

73% 73’e-1% 
14% 14%
10*4 10% — %
9% 9-‘4—’i

310 +U

140 $9‘ 9 » 9
7632 $20 2C'4 20
ZlO $2? 2? 27

^0 U7 4? 4?
1P9 U7 4' 67
7nn 5'* , 13' ■ ■}
100 Bû SO 10

vaia«%
T Fin A 
T Pin B 
T Fin i 
Tr C Fund 
Tr Can PL 
Trans-Mf 
Trans PPL 
Turnbull 
Un Acc 2pr 
Un Oat 
U Gas A pr 
Vanadium 
Vendomat 
Venez pr 
Vie G Tr 
Wainywr 
Walk CW 
Webb Knp 
Westcoast 
Wcoast vt 
W Copper 
w Cop wta 
W Pacific 
West Ind 
Weston A 
Weston B 
Wstn 4’ -pr 
West A wts 
Whi>e Ipr 
Wood Alex 
Wood J 
Woodwd A 
Wowd A w 
Zenith

Acad Uran 
Accra 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
All Pitch 
Am Larder 
Anacon 
Anglo Hur
,4 ' j ’
Area 
Arjon 
A Arcadia 
A Arcd Bw 
Atlas Yk 
Atlln Ruf 
Aunor 
Bankeno 
Bankfieid 
Barnat 
Baska 
B'Ouq 
Bethim 
Bevcon 
Bibis 
Bidcop 
Black Bay 
Bouzan 
Braiorne 
Broui Reef 
Brunswk 
Boff RL 
Camfto 
Camp Ch(b 
Camp Rl 
C Astoria 

Dyno
C N Inct 
can NW 
Can-Srin 
Captain 
Casslar 
Cheskirk 
hester 
Chib M 
Chimo 
Chrom 
Coen W:i! 
Coin Lake 
Comb Met 
Ceniagas 
Coniaur 
on Key 
Con Shaw 
C Betlek 
Con C Cad 
G Arrow 

Halil
C Marcus
C Mogul
C Mosher
C Northid
C Rambtr
C Red Pop
L Regcourt
onwest
Cop Corp
Cowich
Craigmt
Crolnor
rowpal
Cusco
Oaarir\g
D'Aragon
OeCour
Deer Horg
D'Eldona
Delhi Pa«
DeNiite
Denison
DIcknsn
Dom*
Donaiada
East Mol
East SuH
Eldar
Eureka
F'west T
Frncoaur
Geco Minea
Gnt Maset
Giant YK
Glenn Uran
GF Mining
Grandroy
Grand uc
Gulch
Gunner
Hallnor
Har-Min
H of Lakes
Headway
High-Bell
Hollingar
Howey
Hud Bay
Hu-Pam
Hydra Ex
irlhs Coo
Iron Bav
Iso
J Wait* 
Jacobut 
JelUco*
Joliet
Jonsmith
Joutti
Jowsey
Keeley-F
Kenvill*
Kirk Min
Kirk Town
Lab Min
L Dufault
L Osu
L Short
La Luz
Lamaqu*
Latin Am
Laitch
Lancourt
Liberian
Lorado
Lyndhst
Macas^a
Macdon
MacLeod
Madsen
Magnet
Majtrans
Manoka MS
Maralgo
Marboy
Marchant
Marcon
Martin
Mattgml
Mcntya
McKen 
MeWat 
Mentor 
McrriH 
MidrIm 
Min Corp 
Min Ore 
Mt Wright 
Mum M 
Nnma Cr 
Nat Expl 
Nspion 
New Aigtr 
New Ath 
New Cai 
New Hosco 
New Jeson 
N Kelora 
Newlund 
N Mylama 
Newnor 
N Rouyn 
N Senator 
Norbeau 
Norlartk 
Nor lex 
Normttel 
N Bordu 
N Rank 
North Can 
Northgte 
Norsp Aw

Cgm
Vpntaa hp«( Bps Ppt. Nat

3603 $11% 11% 11% + %
ZlOO $12 12 12
zlO $39 39 39
too $10% 10’* 10’* + '>•>
997 $29% 29’$ 29% — >*

1440 $15% 15% 15% + •*
4770 $8 77. t >4

225 $12 1? 12
100 $10 10
425 $21% 21 

SO $56 $6
SO 85 85

1100 310 300
100 40 40

300 $14% 14% 
500 SO 45 
740 $55% 55 V 
100 75 75
iOO $15 

2643 $13*4 
5500 21

75 40
975 $18'V 
100 59 
255 $16%
405 $18

10
21% • % 
56 +2
85 5

310 +10
40 -1
14%
50 4-5
55% + % 
75

14% 14"* -F % 
13% 13’4— % 
21 21
40 40 + %
18% 18% • 
59 59 —I
16% I6-V4
17% 17*4 — %

Valour* 
Abitibi 
Algoma 
AluminI 
Alum 4% 
Alum 2 pr 
Ar>gt 265 a 
Arg C P 
Asbestos 
Bank Mont 
Bank NS 
Banq CN 
Banq PC 
Bali Phon* 
Bow 5 pr 
Brazil 
BA Oil 
BC Forast 
BC Pow

Court fourni» por to PRESS! CANADIENNE
Cgm

Baa Par. Nat 
44 44 + ’.

52% — %

vantaa Haut 
100 $44% 44 
550 $52% 52% 

1484 $27 26' 9
pr 150 $39% 39’

225 $46’ 46' . 46% — ■ .
40 $52 52 52 + •

200 U^4 8% 8% + %
1365 $24 24 24

722 $64% 64% 64% — %
31 $71% 71’» 71%+ ’4
60 $75 75 75 — %

400 $50% 50'* 509»+% 
1918 $53't 53’* 53%+ % 

50 $52 52 5?
642 300 300 300 +5

1770 $27 26^4 27
460 $19«s 19% 19% + %

313$ $24% 2444 24%
BC Phone $’*4 25 $107* » 107’» lOr »+4%

10 $94% 94% 94%
624 910 910 910 -
Zl5 $27 27 27

45 245 220 245
200 $9% 9': 9‘,-
2C5 $19% 19% 19% 
750 415 415 415 -

•11

400 500
MINES 
3000 5

10700 59
1975 645 6
1000 iS
7000 74
1000 22
1500 17%-
8600 27

600 930 9
5500 I
1)00 10? 1
3000 16
9500 44

500 16
500 9

1000 5’*
1300 400 4
6000 41
2700 14
1100 95
2000 6
;500 32
1500 460 4
5000 8

95400 22
4000 8%
5000 IS
5500 61
2615 49S 4
1000 21
6350 485 4
5500 I
8700 90
1100 385 :

100 $17%

4ef xnn

Can Cem 
» Fndry 
CSL 
CAE
Cdn Brew 
Cdn Brew p 
C Br alum 
Cdn Ctian 
C hem 

Fndtn 
C Imp Bk 
I Pow 
Cl Pow p 
C Marcon 
CPR
Cetil Dei

50 $35% 35% 35% +
300 $22’: 22 22’» — %

400 $51 50% 51 +1
1300 $10% 10% 10%
1660 $10% 10’* 10% — •

75 $51 51 51
100 $8% 8% 8% + ’« 
160 $62 61 62 +2

2750 $10'» 10’4 10% + '*
100 350 350 350 —25

C 815 $62% 62 62% + '*
700 $15% 15’ 15% + ’ •

1050 $47’» 47’? 47%
100 400 409 400
975 $32 3 2 32 t •
800 75C 735 735 iS

Valour*
Con MS 
Credit P 
Danison 
Dlat Stag 
0 Bridg*
D Fndry 
D Stores 
Du Pont 
Dupuis A 
Falcon 
Fam Play 
Frasar 
Hawk Sid 
Homo B 
Horne Pf 
H Smith p 
Hud Bay 
HBC
Husky Oil 
imp OH xd 
Ind Accep 
Int Nickel 
nt Pap 
nt Util 
Inter PL 
Labatt 
Laur Fin 
Loblaw A 
Lobtaw B 
MB PR 
Mass F 
Mol son • 
Moore Corp

Vtntaa Hput 
950 $27% 
150 $76 
500 $10%

Cgm
NetBat Far.

Î7V* 27% + % 
76 76 — %
10% 10% r «

325 $50% 50% 50’
SOO $18 18 II
125 $62% 62^4 62% + ^ 
255 $15% 15% 15% - % 
100 $35% 35% 3534 — '-4 
120 $10 10 10
228 $54’4 53% S4’4 + %
450 $19’* 19 19% -f %
150 $29% 29’» 29%
200 $5% 5’4 5%+ '4
100 $1? 12 12

4300 200 185 200 +40
40 $42% 42% 42% — >4 
37 $55 55 55 — ’ •

400 $13% 13% 13%—%
600 $6'7 6 '. 6%+%

1600 $42% 41% 4?
2660 $22% 22’4 22’4 > %
1474 $67*4 66% 67>4 •«- %
201 $33% 33% 31% + %
500 $23'>4 23% 23% +

80% 80’4 
17% 17% + % 
12% II 
7'» 7'.» + %
7% 7% + %

72 » 22%
14>.U 14'4 + % 

28’»-

210 $80%
465 $17%

1050 $13 
300 $7’.
500 $7%
473 $22%

1365 $14%
200 $28’» 28' : 
25 $50 50

Morse Rob a 100 $9 .
+1

+5

2000
2160

642
5500
1200
4000

7'
96 96
7% 7>
5 4’
8'* I’ 

12 11 
375 $11% n< 

5000 6 6
11000 14'-' 14<
1000 33 33

10650 59 S6
400 150 159
950 490 480
200 24 24

2121 
6t 61 
22 22 
10% 10' 
47 44
9 I 
5 5

39 
17

14’-. + ’ 2 
33 +1
57 -rl 

150 -2
485 +10
24 +1
21% +1 

61 61 —2 
22 22
10% 10%
44 45’»—%
1% 8^•^—1% 
5 5 + %

39 39 —1
16% I6V2— % 

134 13$ +1
115 122 +22
205 205 +7

25’» 25%—?’»
no no —5 

11 n + ’» 
9’.» 9% + *'» 

425 430 +S
U 14 

102 102 +1 
16’» 1+^4 + %
9’» 9%

9’. a 9’-., 9%
17 15 14
11 10’* 10%
17 17 17+1
»’* I r* +v*

63 63 63 —1
TVs 7W Vt 

20% J0% 20’*
65 65 65

1070 $10% 101/* 10% + ■% 
1250 éTS 610 610 —15 

175 $32 32 37 —1%

2166 
1-00 
40CO 
2000 

100400 
9500 
500 
500 

1300 
1000 135 

80100 124 
700 205 

7200 26
300 115 
814 11

1500 9’a
620 430 

2000 15
200 102 
800 $16^4 

1000 9’a
6100 9’. a

19500 17
3250 11
.WO 17 
1000 •’/* 
3700 63 

800 
2000 
2074

Norvah*
N Beauc 
Nudui 
O'Leary 
Opemlske 
0*'çhan 

0
Parmao 
Patino 
Pax Int 
Paymast 
Pee Exp) 
Peer lew 
Perron 
ick Crow 
Placer 
Preston 
Pros Air 
Purdex 
Que Ascot 
Out Chib 
Q Mattgmi 
Quemont 
Radiore 
Raglan 
Rayrock 
Rio Algom 
Rio Rup 
Rix Athab 
Rowan Con 
Ryano»- 
Salem 
San Ant 
Sand Riv 
Satellite 
Sheep Cr 
Sherritt 
Sigma 
Sllvmaq 
Sil Miilar 
Siseot 
Stanrek 
Starratt 
stetloy 
Steep R 
Sturgeon 
Sud Cont 
Sunburst 
Tack-H 
Thom L 
Tombiii 
Torbrlt 
Torment 
Tribag 
Trin Chib 
Tundra 
Un Buffed 
Un Keno 
Un Macfi» 
Un Fort 
Upp Can 
Urban Q 
Vandoo 
Vauze 
Vespar 
vioiam 
Waedon 
W Malar 
West Mines 
Wiliroy 
Wiltsay 
Wr Harg 
Yaia Lead 
Yukano 
Zenmac 
Zulapa

2000 •’* 8% 1%
1000 30 30 30
6000 14 13 14 •
-50C0 10’» 10% 10’*
3848 715 710 715
2900 295 285 290 -
4500 41 40'-. 41 -
1000 14 14 14

321 625 625 625
2000 11 18 18
3000 14’* 14’» 14V»-
2016 12 11 11
4000 24% 24 24 •

33700 16 14 14
3000 58 57 57 -

100 $24’» 24’V 24’* 
585 820 815 820 -

1000 59 59 59
14500 8’» 8 8’*-
5000 8 7% 8 -
1000 16 16 16
1000 14% 14% 14%
305 $11% 11' .- n«* 

9400 45 43% 45 •
9000 55 51 53 >

875 81 81 81
297? $13% 13’* 13% 
5000 5’y 5’;’ 5%
5300 23 23 23 •

500 5’ » 5’ » 5' 2 •
6650 12 ir» 12 •

18277 48 45 48
2100 28 28 >8
7000 6 6 6
9000 16'* 16 la
1000 115 115 115
2355 275 275

400 515 510
3070 21 20>
4600 26 25
1200 186 115
800 *5 65

8500 10 10
3000 5 5
1450 44C 425
2500 24 23>
2000 9 9

12000 10’/» 10
2690 185 ’10
2200 53 51
1015 63 63
500 40 ^

119500 38 25
24550 159 151

1000 12 12
2500 100 96
5500 63 61

207 570 565
1500 31 31
1000 11 11
200 147 144

1333 20 20
2000 4 4

500 53 $3
500 16 16

4000 218 212
10500 4 4

2000 51* 5’

Noranda 
NS LP 
Nfld Light 
Ogilvie 
Ont Steel 
Fac Pet* 
Price Br 
ON Cas 
Que Phone 
Rothmans 
Royal Bank 
S#l8da-F 
Shawin Ind 
Shell Can 
Sher w pr 
Shop Sava 
Sicard 
Simpsons 
Steel Can 
Stainbg A 
Texaco Can 
Tor-Dom 
T Fin A 
Tr C Corp 
Tr Can Pi 
Tr mt p Ll 
Walk G W 
Weston A

1335 $37%
975 $25 

1100 $12%
441 $12%
ISO $22%
SOO $12%
706 $33%
300 $7'»
50 $43%

2300 $7
367 $73%
310 $9%
125 490 490 490
200 $16% 16% té% + * 

19 $13?’» 132’» 132’*+2% 
525 $8% r» I 

1900 $9 8% 9 + %

235
175
325
975

12”» 12%
33% 33% - %

7’» 7'*
43’.» 43’.» — ' a
6”» r — 1»

Vj'a 73’* — ^4
9% 9”» + %

$31% 3i’y 31% + U
$20% 20>4 20% — >a
$22’* 22 4 22’* — %
$48 47% 48 + •V
$62 62 62 — ’4
$11”s 11% 11%
$10»* 10' • 10’» — ' 4
$29’* 29*4 29’4 — ' a
$1S’4 15’â 15'a — 'a
$553* 55% 553* + %
$163* 163* 163i( + ’*

Lieufenanf Colonel 
Hervé Baribeaw, E.D.

Monsieur John Murdock, pri 
sident de l'Union etnediennt. 
Com|)ignie d'Assurincts, 
annonce le nominetion du 
lieutenenf-colonel Hervé 
Baribeau E.D., industriel de 
Lévis, comme administrateur 
et membre du conseil exécutif 
de le Compagnie. Le lieute­
nant-colonel Baribeau est de 
plus président de Baribeau 
A Fils Inc., administrateur 
de la Banque d'Expansion 
Industrielle et de la Banque 
du Canada, et eccupc des 
postes importants dans plu­
sieurs autres compagnies.

Bourse de Montréal
MONTRE.AL - Le marche 

des valeurs s'est comporté for­
tement hier aux bourses Cana 
dienne et de .Montreal. Les 
transactions ont été assez mor­
nes.

Dans le companiment des 
valeurs industrielles. Canada 
Steamship Lines a monte d'un 
point. Simpson's de 5-8. Cana 
dian Chemical de 1-2. Famous 
Players de 3^ et Hawker Sidd 
ley. tout comme Ogilvy. de 1-4 
Atlas telefilm a monté de cinq 
cents.

Dans le compartiment des 
métaux. Aluminium a perdu 
3-8. et Hudson Bay Mining 1-2. 
Consolidated Mining s'est ame 
lioree de 3-8. Falconbridge de 
5-8 et Normda. tout comme 
International Nickel, de 1-4.

Parmi les valeurs intéres­
sant les papiers. International 
a monte de 7-8. MacMillan- 
Boedel d'un point. Consolida 
led d# 1-4 et-B.C. Fores! de 
1-8.

Dans le socleur des services 
publics. International a monte 
de 1-2. Bell Telephone, B.C 
Power el Newfoundland Light 
ont avancé de 1-8.

Les banques ont baissé. 1j 
Banque ttoyale a perdu 3 4 
celle de Montréal, tout comme 
la Banque Canadienne Natin 
nale et la Banque Toronto-Do- 
miflion. a reculé de 1-4,

Parmi les aciers, Dominion 
Foundries a monté de 3-8, el 
Ontario Steel de 1-2. Canada 
Iron a perdu 1-4. et ^igoma 
tout comme Steel Co., 1-8

Parmi les pétroles rie 
l'Ouest, Central-Del Rio a per­
du 15 cents et Husky Oil a 
monte de 5-8.

Dans le comuartimeiit des 
mine.s. Ajax a monté de trois 
cents.

Jeudi
Mercredi

me à Toronto $om
Mo»»
Ann

MSS.
peu
pass

614.19
611.92
553.33

9$ 48
•9.69
«3.84

103 94 
30243 
185.40

m.54
113.4$ 
106 06

ntn 2éto tsom 15w« 963 Haut 641.71 «3.68 217.16 127.'
1963 Bas r6.80 •5.05 193.02 113.61

417.55 93.94 306.70 11548 1967 Hain 629.06 104.30 216.90 131 H
61747 94.66 205.16 115.46 'Hi Bas 503.17 85.08 1M.60 •9.-I

i

1170 340 
1100 150 

J8600 18
2157 78

11500 8
2500 i 

15500 
13062 

MARCHE 
25

3000 V-s 7% 7».* + ’*
3C0 225 225 225
500 255 251 251 - -1

1000 86 86 •6 +1
1000 30 30 30
3000 16’/» 15’* 151* - 1

11000 11 11 11 +1V*
zSO $3i 28 38
500 84 84 84 +5
400 $121/1 U’* 12% — '41

2500 4’/* 4>f 4<$ — ’*
1000 16 16 16
2500 15’.* 14 15’.* + 1'*

100 415 415 415
43050 SI'» S 5

735 895 885 •8S -10
200 225 225 225 —15

5000 9'» 1 9’* +
500 14» 1 14% 14’.^ + ’*

8000 21 20 20 +
7500 335 305 325 +15

100 $26% 26% 26^4 -l- >41
880 485 475 485 f»
210 $55’* 55 55»*
500 10 10 10 + 1

4580 25 24 34
1000 77 77 77 • i-J
4100 80 10 10 i 1
4300 87 80 81 T-»
1000 13 13 13
5000 13 13 13
4500 5 $ S
500 23>/t 23'* J7%

1000 14 14 14
100 131 130 130 S
500 26'z 26’. a 26»* — %

42100 26 20 $6 +s
46500 10 8 S»* —r*

1635 ÎO 20 » + ’*
91000 27’» 25 7Vs +1

Z35 $28% 79^4 28%
15385 825 810 815 +15
12500 151$ 15 }5'/ê —. %

100 »0 220 220 —S
400 450 450 450 +10
100 365 365 365

6500 27’* 26 26 1
44425 210 163 190 +29
2000 8 1 1

£52 $13’* 13'* 13'*
5410 145 139 145
toco 9 8'» 9 +1
1345 330 305 325 +15
7500 17 17 17 -t 1
7000 95 93 93 *■3

400 242 240 240 -J
1000 4 4 4

16000 4 3»* 3'/» • ’*
1050 16 16 16 •+1
5000 8* 8’*
1400 14 % 14 -i 1
3500 97 94 97 + 4

SOO 7 7 7 "4 ’*
3600 67 M 67 + 2
2640 810 •00 800
féê $47’« 47% 47%

5200 .11 .11 51
4000 22 21 21 — %

isoe 24 »' V SM- %
11500 62 S9 62 + 1

600 24 24 24 + 1
♦25 $18% 11’* 1l>«

$500 n» 6’* 7W + 1
3000 60 $9 99 + ’■$
3000 24’$ ?3 24’* — t.

14000 16’/$ 16 16
10000 l’a 5’» 5»«
22500 14 9'$ 14 •^4
1500 t’* Vi T’/i —1
2500 29»» 29 19 — 1

500 23 23 23 4-t
5000 175 170 170 4

500 5>* 5’» 5'.'; ’ fl
5000 t 1 1 f'
1500 16 14’-» 16 fl’»
4500 14 14 14

103500 16 10’» 16 ■^6
18500 12’* 1? 12 1
•7900 24 70 74 ■é 2

1000 40 40 40 8
1000 17 17 1?

16900 42 il 47 » ?
3000 310 305 J05 - S
3000 26 76 76

900 25’, 75 25 r »
200 160 155 155 15

11350 3.10 MO 325 • 70
m 18 H i| y

23 20% 23 t
27 25 26

ETRANOBR 
$44% 44% 44’/*

200 $10% 10% 10^»
ÎOO $11% îllv 11%
100 $36 36 36
400 13’» 13'* 13'-*
400 $54'4 S4’.4 54‘'4 T % 
700 62 62 62

1600 $68% 68% 68’/»^ % 
200 345 345 345
45 $50% 50% 50%

500 $14% 14% 14% -4 %
400 $8% r* 8% + % 
100 $13% 13% 137»
500 55 55 SS

60 60
495 49$

24 24
210 210
635 635 %
250 250
415 415

13 13
630 630 - 10
210 210 +30
37 37

240 240
280 280
195 195 • 1
430 430
110 110

Abitibi 
C Chem 
Cen Oax 
Du Pont 
C HalM 
Falcon 
Fleet Mtg 
Int Nickel 
Int Sti Rf 
Moore 
Mass-F 
Sevn Art» 
Waitcat vt 
Agnico 
Accra 
Braiorne 
Coin Lak*
C Mother 
Dicknsn 
East Mal 
Granduc 
Gr Plaint 
Ktrr Ada 
Laitch 
Langix 
Murphy 
Sherritt 
Sitcoa 
Steep R 
Vk Bear

Alminex 
Am Leduc 
Anchor 
kng U D*v 
Bail 5% pr 
Bralta 
CS Pet*
C Delhi 
Cdn Dev 
C Ex Gat 
C Homestad 
C Ll Peta 
Cent Del 
Dav-Pal 
Dome Pate 
Fargo 
Fr Peta rt 
Glacier 
Gr Plaint 
Gridoti 
Home A 
Home B 
H B OH «
Lande 
Medal 
Midcon 
Nat Pet»
N Davies 
Northcal 
Permo 
Place
Provo Gas 
Quonto 
Ranger 
Sarcee 
Spoonei 
Trans Can 
Triad Oil 
Union OM 
Unitph*
U Canto vt 
Un Ollt 
Un Reef R 
Wttataa 
w Decaita 
Windfall 
Yan Can

TOTAL Off VeNTCt t

1000 60
400 495 

2500 26
100 210
400 650 
500 250

3000 4)5 
100 $13 

1200 635 
200 210 
500 37
100 240
200 280
500 195
100 430 
100 110
HUILES 

670 238 231 $35 1
25C0 5 4% 4’'*- t
1000 2 12 1?
4700 H 24 24 +•

ZlO $25 25 25
1000 35 35 35 %

-SOO 405 405 405
900 380 375 375 »
500 470 465 465 -5
600 100 100 100 —1
Z41 79 79 79

1750 16 IS’v 16 +”»
1009 745 735 735 —10 
1600 63 6? 62
500 $13% 13% 13% — '»

1420 220 220 220 +1
1000 295 290 295 ^
9000 9»» 9 9 — %

Z13 $12<’4 12’4 12U
4635 34 32 33 .-t
597 lll’i nti 11% — ’*
379 $12% 12'» 12’i 4 ■'»
841 $14% 14’$ 14'» - ’*
100 350 350 350 —25

35698 430 395 425 + 10
1500 30 29 30 -A T

100 229 229 279 1
500 17 17 17 ¥3

31250 41 39 40 1
1000 35’» 35’'. 35’*
4500 47 46 47
1200 150 la ia

5.5000 21 19 2T -1' fl
1000 134 130 134 4 4
300 117 no no 1 f

2000 10 9% 10
300 75 75 75 -l-l
505 155 155 155

1750 $10" (• ICH» 10% T ’x
3000 34».» 33 34’.* + 1’»
1339 17$ 170 170 +15
6900 125 12? 123
I5M 11».* 11 11

575 695 680 695 - 1
4150 119 lié 116 7
♦500 17» V 36 37 + '*

12000 6 6 6

Lii

BC Pow 
Dom Tar 
Trent PPL 
r Fin A 
Mast-F

Quonto 
Medal 
Yan Can 
Glacier 
Un Reef R

Tormont 
Newnor 
Con Shaw 
BibIt
Kirk Town

VALIURI LIS PLUS
INDUSTRIELS
12133 25 24J4
S090 $17 16%
4770 $8 7'.
3603 $11% 11%
3572 $14% 13 

HUILES
$5000 29» 19 21
13698 430 395 425
13000 6 • 6 ' 6

9000 9’ 9 f
8500 11’ t II 11

MINES
119500 78 25 36'
103500 16 10’ i. 16
99900 if 44 45
95400 V 70 70
88000 rr H ?“

Mines Hors-Listes
». I- LESLIE » CO. MtmbrM 

MantrMl Stock Bschtnt« — Ctnsdlin »l*ck Bxchtng*
Ottre Dam. GHre Dam OHra Dam

Aisab i Gibsan 2 4 Natl Mai
Aconic S é GaMeway 52 New Lone
Aconic VTC 7 5 Giancana Bxp. 3 4 Nipiron
Advance RL • 11 Gr North Dp 35 Norque \
Amal Mng 10 20 Hucamp 60 70 Oxland
Amer Chib t 11 Hull Iron A5 55 Olympia
Amaric 25 Imp Min 7 4 Nw Pascaiie
Arnort » 1’/ Indépendant 3 5 Pine Pt
Ass Dvp 4 7 Juma 21 25 Quaio
Atlas Chie 3 Kewagama 10 1? Rand Mal
Bald. Mtn 3*-* S Ktnmac 3 Rusty Lake
Beauport Hdg 15 18 Kukatush 6’ » 7 Seaway
Black Hawi' SI 6? Lun Echo 42 • 45 St. Jude
Burnt Hill 21 23 Lake Chib 10 St. Heten
Bracemac Main Oka in 70 Scott Chib
Cdn Javelin 12’* »2'é Martin Bl'fl 1 i Spring Pqi»
Coastal Mnfl '0 n ManenM Ex I*- Starllfihi
Cuvif'' 35 Mllado Suihrb
FImac « Nemrod ir Vaimc'*
F VnnUifPfl »eo N Miller ' P « . B » ,VV La.*
<’.«• -A. J'­ ICI Nvk inflc»' 1 7 7' Ya” '0 r>ji •
C» a ai 3! N Asvr P'p 7)

Court fournit pbt Ib PRESSE CANADIENNE
Valaurt
Ajax
Alpha A 
Altcope 
Amtran 
Ang A 
Arno 
Atlas Tai 
Augustus 
Bend Ort' 
PeilechaA 
Caiuntat 
Camp Chib 
C Collier 

Dredge 
anorama 
Canuba 
Casavani 
Chemalloy 
Cleveland 
Comodor*
C Paper 
0 Lease 
Dmagmi 
East Sull 
Eqty Expl 
Fab
Flint Rock 
Fox Lake 
Frlglttort 
Fulvrity 
G Autotroo 
Gian Lake 
Hubb A 
inspiratn 
Int Atit D 
Int Helium

Vanta» Haut 1
2600C 17

400 $5 •
621 66 

30500 8
Melv 600 210 2

10000 6 
149S0 275 2

500 29
500 i 
SOO 11 

2500 3
900 385 3

1200 $11% 
100 $6 
500 9

2000 1% 
500 460 4
500 7?

Cgm Cam
Far. Net valeurs Vantas Haut Bas Fsr. Nat
17 +3 Kiana 1105 470 465 470 +5

5 — • Kodiak Pate 3X 115 no 115
66 Laduboro IX 127 127 Î27 +2
6 -1 L Dufault 5X •10 810 8)0 +25

210 -5 Mer Chip 10X 14 14 14
S'.-.- — '* Mid Chib 50C0 28 78 28 +5

275 +5 Mideps^ 2X IX IX IX —4
29 Mistango 30X 'ZO 20 70
6 Mt Pleasnt 170X 95 93 93

11 —1 NW Amulat 8X 9’* 9 t 9'» -r i
3 + ’ 3 NA Asb 10X 7 7 7

J85 +20 Opem Expl ;_x 15 14'7 15
11'^ — 7* Pat Sllvr 3u00 13 13 13
6 Peace Rivr 22X 3X J80 380
• Pitt Gold 70X 6 6 6 4 1

FERNAND GIGUERE
2t hypothèqu*

1Va%
274-2991 ■ soir: DU. 8-5639

lot DradgngSOOO 12 
Jubiiaa 9895 240

1500 3% 3’» 3’*
400 400 400 400
305 $38% 38% 38% h

5000 20 20 20 •
22300 145 128 130

1000 255 255 255
34200 7% 7 7
35000 14 13% %

1000 15 15 15
20500 21 19 21

200 105 105 105
3000 13 13
600 410 410
200 1 45 145
125 $26 26
400 230 230

E 700 120 110
2600 135 130

Porcupine 
Que Chib 
Que Cobalt 
StL Div Ld 
Saucon D 144500 
SMvr Sumit 3700 
Silver Town 1500 
S Dufault 160000 
Spartan 
Stairs Expl 
Superpack 
Tacha 
Talisman 
Tazin
U Asbastoft

500 4 
3000 16 
1100 225 
300 85

33 
61 
27 
20

2000 48
4SW 240 

200 $6- 
4COO 
6300 
1000 7

600 305
+5 Un Obalski 124X 54 51 54

U Prin 15X 32 31 32
U Town El las $18 17-** 17%
Vanguard 15X 7 7 7

+ 4 TOTAL DES VENTES 1
+» Industrials : 95,300;
+20 Mines et Huiles : 601A86

16 16
225 225

as 85 ^
30 32 ^2
59 61 • I
25 27
17'v 18%
46 46 -6

231 235 5
6^'é 6-^4 - ‘ 4

10’a 10’i 10’.*+ ' 
75 71 75 +4

7 7 +
300 300 -5

+3 
+1

+ 1

A, Renaud A Cic Liée
Ceurti.-r cn valcuri

Commandes exécutées sur 
tous les marchés

200 ouest, rue St-)acques 
Montré»! — VI. 4-2886

L.\ PAL INA

pour

ceux

qui

veulent

un

meilleur

cigare

V

PALINA
LILIES

Frais. ne. oercé d'avance, 
li est d'autant plus agreabie 
i fumer qu'il est d'une dou~ 
Leur et d'une saveur vrai­
ment exceptionnelles. V S-Jffa'6 

t ra»a5 coTiormêi

boxtrsb: de iste'w vork

Cour» fournil pir le PRESSE ASSOCIEE

Valeurs 
ACF tnd 
Address 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Mot 
Am Smelt 
Am Std 
Am Sugar 
Am Tel 
Am Tob 
Amtted 
Ancnda 
Armeo Sti 
Armttg Ck 
Babcock 
Balt Ohio 
Beth Steal 
Boeing 
Borden 
Borg War 
Bos Edison 
Brunswk 
Bucy Ena 
Budd Co 
Burl Ind 
Burrghs 
Calumet 
Camp Soup 
Can ry 
Cdn Brew 
PR
Casa Ji 
Cater Tr 
Caianese 
Chat Ohio • 
Chrysler 
ities Sv 
CItvItc 
Coca Cota 
CBS
ComI Sofv 
on Edit 
Container 
Con Can 
Con OH 
Copw Sti 
orn Prod 
Crane Co 
Cr Zell 
Curtiss Wr 
Deere 
Dist Seag 
Dome M 
Oouglai 
Dow Chem 
Du Pont 
East Kod 
Eaton Mfg 
El Rasa 
Firettn 
Ford
Frueh Tra 
Gan Dyn 
Gen Elec 
Gen Fds 
Gen MHIt 
GMC
Gen Tire 
Ga Pac Cp 
GMdden 
Goodrich 
Goodyear 
Grand Un 
Gt A P 
Gt Nor Ry 
Gulf Oil 
Homstk 
Hud B M 
interiak*
Int Bu5
Int Ma^v
nt Nick
nt Rao
'nt Tf!
lohot
kpitogp
Kennocet
KorvettP
Kresgp
Kpoehle^
Mb McN L 
Litton 
Lotw's 
Mad $ Bar 
Marath OH 
Marah Fid 
Martin 
McKee 
Merck 
Mpis Hon 
Minn MM 
Minn Ont 
Mohatco 
Monsanto 
MonI Ward 
Nat Aviat 
Nat Cash 
Nat DUt 
Nat Gyps 
NY Cant 
Nor Pac 
Outb Mar 
Parke Da 
Reno RR 
Reps! Cola
»f|7P'
Rarip' n 
r-'fi'p Mnr

Vantaa Haut Baa Par.
1000 103 102’ /102% +

54% 53% 54 —
10% 10% 10% — 
18% 17% 17%— 
79» .•
46-’

Cgm
Net

6400 
3100 

Xd 5400 
18600 
3900 

12200 
18700 

2200 
S200 
9000 

17200 
38800 

1200 
10200 
3800 
1000 
1500 

300 
20100 

7100 
2100 
4900 
1800 

21300 
3500 
3500 
3100 
8800 
4500 
1900 
6500 

600 
2400 

19800 
15500 
9200 
2300 

97300 
6100 

400

78 78
46% 46% + ' 

60^^» 594» 60* • + '* 
18'* ir* ir*—’
86 85% 85’4—V
17% 17’* 17%
27 26% 26% —

123% 1224* 122% - ’ 
29 • 28% 28%
38% 38% 36%
50% 49% SO 
62 6\H 61% + '
97 96’» 96% •

47’ '. 47 47’a + ’4
43’4 42% 42% — 4 
12% 12% 12’*
16 15*4 15%
J5 1434 14% + » 
38 37** 37% + ' •
27% 27»'4 27»* + 
14% 14'4 14’»+ % 
00 99’ » 99% — ’*
25’4 24% 25'» + % 
9% 9% 9%

30 29% 29%—%
1034 10% 10% — % 
45'» 44% 45'*+ % 
54' 7 53' » 54’ 5 + ’•» 
64’* 63% 64 
72 70% 71% + »•
69% 67% 68 — ’ 
40% 3t’A 40% +1»’4

102’2 102* 24
71’a 72 + •*
28% 28% — % 

If’4 683'4 89*4 + ' 
21% 28 283* + %
46-% 46» 4 46% + '• 
65'4 64» » 64% + ' 
3P» 36% 36% — • 
.59% 59’.» 59» 2+ ’• 
56 56 56 ''4
SO 49% 49-*4 + «
20% 20% 203» + 
68*4 67»7 67% — '» 
47 47 47 — • «
31^4 31% 31%— ’• 
23% 22% 23% i- % 

603* 61 +

valeurs 
Pit Plata 
Pro Gam 
Pullman 
RCA 
Ralston 
Repub Stt 
Rey Tob 
Rich Mer 
Royal Out 
Sears R 
Shell Oil 
Sheraton 
Sinclair 
Socony 
South ac 
Sperry R 
Std Brand 
Std Cal 
Std tnd 
Std NJ 
Stud Pack 
Sun Oil 
Swift 
Texaco 
Tax G Sul 
Taxtron 
Thiokol 
ridewt 
Twent C 
Un Carb 
Ufd Aire 
Utd Corp 
Utd Fruit 
US Gyps 
US Rubb 
US Steel 
Vanad Cp 
W Un Tel 
Wesths El 
Woolwth 
Xerox Cr

Ventes Haut Bas
Cgm 

Fer. Net
4000
3000
3700

15500
8100

10400
44000
5700
7600
3000
6300
6700

11400
8300
3300

99500
2400

15100
4700

21900
79700

900
2000

11100
13900

3000
17700

1100
19800

7200
4300
1500
4700

400
3700

29000
700

8800
39500

2600

58% 57% 57% 
t|> -, 78 78
29 283» 28% 4 ‘4
72’4 71»'7 71% 4 ‘4 
333» 32 . 33%+1 

40% 39% 39J»
40% 40 40^4 +1%
59 583^ 59 +1'»
47% 47’ 47’* — U
93% 93% 93% Va
4644 46% 46»4— % 
8% 8% 8% + % 

49' .• 49’* 49’» + '» 
72% 72’ » 72% + 3. 
36% 36% 36’»
15»» 14'. IS'» + % 
72’» 71% 72'a+l'4 
663« 65% 66 — %
6434 64% 64%+ >4 
71>k 71 71% + ’.a
7% 7’>* 7*4

51t» S1% Sl'j *• '.* 
40» 4 39% 49’4
74 73%
15» a 15% 
38% 38’4 
22>* 20% 
26% 26’ 4
33% 33’»

73% — % i 
15’*— ‘4 
3i’M—
22 +1% 
26% — % 
33’*

109% 108'» 108% -I ‘ ; I 
45% 44% 45' » + % I 
1% 8% $%+’-» 

25'4 25 25 — I
IB' / 87’*» 88’ '.• + ’ 3 i
49% 49% 49%
52 5)'4 51% — •
14’* 13% 13%—3*1
30' » 30'* 30’ • — ’ *
363» 35’-4 36’<4 +1’* < 
723» 72 72’4» + % I

17600 289 281% 788->4 4 8’
2700 103 
9400 72
6800 
3800 
3100 
1900 
3600 

800 
4300 

300 
4800 
9000 
3400 
700 

>000 
7200 
6400
1300 ?43'4 242% 242% +

TOTAL DES VENTES t 9.110.01

Titres au comptoir

COMPTABLES AGREES
MEMCKH Ol

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGRÉES THE INSTITUTE OP CHARTERED
DE QUÉBEC ACCOUNTANTS OF QUEBEC

— Etabli an IIIO —
C.-D. Mfllor, C.A., Oireettur Administrftif 

Edifie* des ComBtsblei Agréés, 630 ouqst, ru* Lagsuchetiér* — Té.: UN. 1-1191

j. A. W. ARCHAMBAULT 
& ASSOCIES

Comptables igréét
A W. Archambault, C.A.

D. Marchand. C.A. 
j.H. Boivin, C.A 

Gérald Arbour, C A.
Raul Laflaur. C.A.

Roger Archambault. C.A
1S9 e., ru* Craig. UN. 1-1491

ARMAND, FIllION & ASSOCIES
Cempt*bl*x igréés 

378$ eu*it. J**n-Tilon 
RE. 1-7601 

Ville Ment-Rey*l

lOREHZO BELANGER & ASSOCIES
Comptables agréés

Nlnataan Eighty Sherbrooke Wtaf 
Building

WE. 7-4238

BENOIT, GROTHE & DENIS
Comptsbiet agréés

CamiM* Banoitr C A 
René F. Grothé, C.A 

Claude Denis, C.A
106l4r DeLdroche DU. 1-5910

2700
3700

15400
S600

27700
11100
67000

9100
65C0
2800

41000
27400

3300
1700
9500
7600
4000
20C0
3100

54200
700
100
SOO

7300
6600
6100

10000
S700
Wno

40h
4?00

*0900
1300
1200
150C

52900
2300
2200
3800

900
17300

300
3200
3800
7700
2200
1800
9700
7000
900

5500
5100
2700

2S300
3700
2300

31100
/1200

26C0
i-itnc

7500
26h5

110 no
36% 37

111 
37’4
1|x« 11% 18%
36 35»k 35% — %
54 53% $3% + %
31»A 30<» 30%— ’4 
26% 23*5 26*4+2’. 
81% 80% 80%— * 
86% 86 86% + '• 
38% 37% 37% - 
75 74% 74«i — -t»
24% 24'» 24% + ’ 
52'. 52' I 52' / 4 a 
44'. 44’4 44’4 - %
54 S3% 54 + ‘9
38 37’a 37%
18 17% 17% •
46->4 46% 46->»— '■ 
54 533* 53%
SO’4 49'» 49'. >e 
51’» 51 51
SVa SI'» 5V8 '•
26’a 25% 26 

442 442' .

affra Oem
Afiiartc» Credit ....... » 1
Anglo Can Tel a 4» SI
Banque d'Gconom'a an %3
Banque d'Epargne 160 165
Br Nfld Corp 490 5X
Canadian Javeiin ir l?'4
Canadian Sup OH 11»'. 1?
Chartered Credit 4’i
Corp d'Exp FInan . 17
Credit SI Laurent 12 13 '
Crown Life ISO 270
Dupuis Fré Pfd $X F V. 21
Gen. Investment • •
Groat West Life 760 7X
Guar of N.A. ......... 2X 320
Industrial Life Nw) . 230
La Prévoyance 74 26
Lta Prévoyants ... . .. 87 19
La Solidarité .. .. 65
London Life 330 3X
Northern Tal Conv «rtf 22 23
Pacific Gas . 18 16%
Shopper's City 3 3’
Soc d'Adm et Fid Nw 18' 39
Trust Gen du Cda .. 3N'

Moyenne Dow Jones
Ouv Haut Bat F*rm Cgm 

30 Inds 776.9? ^30.09 723.27 726.40 41 i3
51 5/ 57’ TO c.fer 177.M l 77.62 175.37 176.16 0.47
A4 63% 64'* - r* u ut'lif 143.75 • 44.25 143.19 '43.87 0 70
11'. 30% 3t'« + ‘ 4S Steks ?6?.66 ?63.»0 2X53 76) A«
52% $2 57%
48 i?' 47 - ~ •
74’* 
74% 
52’fl

74
71 » 
31

74
74'»
J7%

•.*- * • Moyenne a New-York
27%
16%

22%
IS';

22't 
16%

• tsm lirt ism éOatk»
14* 14 14 iautfi %»<; • ia 6 149 9 278 9
”6% 73 1 76% 4 Mererad 190- 149 0 149 7 278 7
17’i 16% 17 ■“ t Sam pass 18éJ 147.9 1X0 276.7

? 2 2 Moll pass 374.5 141.2 145.2 267.4
59% SI’-. 58% • Ann pass .1145 1M.2 127.7 223.0
34”» 54'. 34% 19X Haul 190.9 149.9 1M.4 278.9
19% '9 19’ . = 1 1963 Das M\.\ 121.1 134.9 247 )
16’» 16 té 1962 haut 377.1 127.2 142.9 362 5

107 105’» IX'. +1% ’♦6? bas 785.1 ♦TO 110 3 'TOOi
lié 115 115
62 4 61% 6%a-
27 21% 22 -
9' . fl» 9%

54-^5 $3'» 54’4 + ' 
39% 39 39’ i +
27'. 27»» 27% - 
71’» 70% 71’8 + 
25^4 25% 25% ^ 
46% 46% 46 .
23’ 22% 23’ a
56% 55’- 55% -l- 
i%* 11’» n'4 
33% 32% 33 
21' 21 21’.
58 . 57% 58%

55’ 54 55% •
67'- *’’é *1%
77 75 4 M 4

Moyenne des oblig. 
à New-York

tSrt TOin tout lOtrn leiv
Jeudi 11.7 101.9 88 6 901 94.0
‘”ercr#d' 11.7 101.7 88.5 91.0 94.0
Sem, pass 11.7 101.2 819 90.7 94 '
MO'S pas& 81.5 »X.1 88.9 90.0 93 9
Ann Qas^ 77,3 •8 t 81.0 86.5 97 8
1963 Haul 17.2 101 9 •9 5 Cl 0 95 •
1963 ba- • ' 99 •8 1 81 4 94.1
•*7 haut >• , •9 7 08 - *4 A

19S9 riafl 7* 1 H / 7 *' t 91.-

PAU) E. i CIE
Comptables egréét
Raul t. Bonntar, C.A 

Marcel M. Ducharma, C A 
Marcel F Mercier C.A

13) euttf, rut Seint-Jicquts 
Montréal VI. 3-2761

CLARKSON, GORDON & CIE
Comptibiti agréés

R V B'trnett C.A. J B Gick. C A 
H E Bell. CA AW. GHmour, CA 
A.M. Camirand. CAO.P. Kaeping, C.A. 
H. M. Caron. CA K. MacKenzIe, C.A
L. J. Carrière, C.A. J. Morrjaon, C.A.
O J FInley, C.A. D C. Scoh, C.A.

Associés - résidents 
500 ouest, ru* St.Jscques, 

Montréal,
Québec, Toronto. Hamilton. Kitchener 
London, Windsor. Winnipeg, Regina. 

Calgary, Edmonton. Ÿ^RCOuver

COURTOIS, FREDETTE & CIE
Comptables agréés

R Courtois, C.A. F Fredetie, 5. a
G. Charratte, C.A R Poupart. C a
M. Lajaunasse, C.A L. Robilferd, C *.
H. Mercier, C.A G. Vary, C.A.
C. Racette. C.A jp Bessetta, C a 
JM. Duma», C a i Beilefleur. C.a 
G. Fauut. C.a H Marciar.C.A

10 ouest, rue Saint-Jacquet 
Tél.: 842-8621

LUCIEN DAHME
Cemptebl* «gréé

Idrf'ca dt ’.a .^auvegard*
ISl est. ru* Notre-Dem* 

UN. 6.2681

GAUVIN, DUCHARME, ROULEAU, 
PRENOVOST, DUMAIS, BRAULT 

ET ASSOCIÉS
Comptables agréés

Roger Gauvin C A 
J.-Orner Ducherme. C.a 
Jean.Paul Rouleau, C.a 

Georges Pranovost. C a 
Bernard Dumais. C.a 
Louls.R. Brault, C.A.
Pierre Laloie. C.a 

S61 eit, boulevard Crémazie 
Montréal 11 Tél. 38M01J

KENDALL, TRUDEL A cIe
Comptsbies «gréés 

101$ côte Beaver H«ll 
866 - 8563

GERARD LABELLE
Comptable agréé 

3414, avenu* du Parc 
Suite 309 VI. 9.1281
ÜCNANCE, BROSSEAU, ALLARD

6. CIE
Comptables agrééa

i-mard F Lachanct, C a, 
Pierre Y Brosseau, C.a.

Denis Allard, C.A 
Roder Morin, C a.

6902 Côte des Neiget 
RE. 1-3371

MESSIER, JACQUES, GAUTHIER 
i CIE

Comptables agréés
Roger Massiar* C a 

Robert Jacquoa, C.A 
Régent Gauthier, C.a 
Jacqua* Martin, C.A. 

(Auocié - Jolletta)

455 ouest, ru* Craig, 
846.6791

NADEAU, PAQUIT & CIE
Comptables agréé» 
Jacqua» R. Naotau, C.A 

Albert Paquet, C.A 
GHIei Blondln. C.A.

Guv Lanlal. C.A.
1‘:4$ Aurst. Bherbronkt - S4:-88U

NADON & de CARUFEL
Compteble* agréés

1. Emillen Nadon. C.A 
G. Marc de Carufel, C.a 
Pierre Y. de Carufel, C.a.
André Nadon, C.A.
Gérard L'Espérance CA 
^obert Dagenai». C.a

BUREAUX
316 Bld Henn-Bourassa Oueet 3$Mt1é 
215 rtff st.jacques Ouest 145-8851

CIE
LAFONTAINE, BÉDARD &

Comptaotes «gréés
CIE

Gaston Bédard, C.A 
Gaofjjes Lafontaine, L.S.C.. C.A

C8tt-das-NeiMx 
Tél RE. 1-1491

pTg< _ . _ .
7970, (Themin de la 
MONTREAL lé —

PROULX, D'ORSONNENS 6
Compt«bl*s «gréés
e«ne Prouix, B.»., C.A 

Suv D'Orsonnrni. B.A. C.»
10 ouest, S«int-J«equ*t 

VI. 4.3017

LAVALLEE. BEDARD, LYONNAIS, 
GASCON, LUSSIER, NOISEUX, 

SENECAl
Comptables 

Lavallée, C a r 
Lyonnais. C.A L 
Lussier, C A. P. 
Sénécat, C.A. O 

. St-Louia, C.A M. 
Bédard C a. a.
Hébert. C.A J.

DENIS. DESMARAIS, 
HOULE & CIE

Comptables agréés
I p Dama. B.A. B b.A.. Ca

Roger Houle, B.A., L.$.Ç., C A 
Ol'viér Sas^eville. B.A.. t.o.C.. C.A 

Germain DesmaralS. C A
57 ouest, Saint-Jacques 

VI, 5-5208

J. ARTHUR DESCHAMPS
Comptable agréé

Agrees
Bedarq, C a 
Gascon, C.A 
Noisaux. C.A 
Crockett C.a 
Damers, C.A. 
Lussier. C.A 
Bouvatt*. C.A

215, rue St-J«cques, Montréal 
Tél. r 849-7791

Sherbrooke — Trois-Rivières

LEBLANC A FAUCHER
Comptables agréés

FCMiand-E Leblanc. L.S.C.. Ca 
Jean-Guy Faucher, f a 

418, rue Saint-Sulpice
Chamhr* 28-30 Montréal. Oui
__ VI. 2-2703-4

LEMIRE, ROULEAU & CIE
Comptables agréés

• ' «mire r a p • Rouleau C a 
3189. ru* Masson, Montréal 

RA_^S21S_______
MAHEU. NOËL ilÜ
Comptebles egréét

J.C Manau. c. A a Netl, C.A 
P Maheo, CA B Rnbart, C A 
A R Fagglolo. C A. J Bessetta. C A 
M. HurtuBisa C.A,G Amidtntau C.A 
C. L»ndrv- C.A Ray Mehtu CA 
L Dion, C.A L.M. Tanguay. C.A 
L larrv C.A N Charbonneau- C a 

M Létalllar C.A
276 ouest, rue Selnt-Jecques 
Montréal VI. 2-6651
__ SHERBROOKE Téf_j $19 5141

McDonald, currie & co.~
Comptables agréés 

630 ouest, boul. Dorchester 
875-5140

Ouâbac, Ottawa. Tarenta.

RAYMOND. CHABOT. MARTIN, 
PARE & CIE

Comptabitt agrtes
G Chnhot. . 6 

J P«fé, c A 
P Requin, C.A 
J Girard. C.A 

J. • Roy. C.A 
R Cooildgi, C.A 

P. Y Laporte. C.A

Raymond C.A 
Martin. C.A 
Bnssatte, C.A 
Rondeau C a 
Godin, C.A 

. Bilodeau, C.A 
St-Danis C.A

O E Fournie^. C.A
132 euest, Seint-Jecquti 

VI. 2-3811

ROBERT SAINT-DENIS i CIE
Comptables agréés

7000 Ava du Parc, Suite 301 
Montréal 15 CR 42797

SAMSON. BEI AIR. COTE, 
LACROIX A ASSOCIES 
E. H. KNIGHT A CO.
Comptables «qréés 

MONTREAL 
QUÉBEC - RIMOU5XI

LOUIS J. TROniER
Comptablo agroé

1500 Stanley, chambra 432 
Montréal - VI. 2-79S7

LUCIEN YIAU 6 ASSOCIES
Comptibtes agréés 

C.A. Desrochas. C.A 
Fernand Rhaauit. C.A

210 e. b. Crémaxie OU. 8-9251

Montréal,
$aint-jaan,

Ottawa. 
Charlottetown,

1411 Crescent. Montreel 
V! 5 3248

25
Rimauski, Sharbroeka, Hamilton. 
KItenaner, v/inntpog, Edmentan 

Calgary, Vancouver 
Firmt mtornationala

COOPERS l LYBRANO

VIAU i ROBIN
L D Vlau, C.A.. H. Lionel Room. C.a 

-lacouBs R. ChadMIon. C * 
Armand H. Vlau, C.a 
I Sarge Garvats. C.A

492é Ave. Verdun, Verdun 
PO. 9-3871

44



DIX LI DEVOIR, MONTRÉAL, VENDREDI BO AOÛT 1963

Deux indépendantistes du Québec 
manifestent pour Tintégration

AUX QUATRE COINS 
OU MONDE

Les instituteurs... (suite de la prerrièrs page )

OTTAWA — L* famille de 
l'un des deux jeunes étudiants 
de l’Ouest du Quebec qui ont 
participé, mercredi, à 1a mar­
che des Noirs sur Washing­
ton n'avait pas été prévenue 
du geste du jeune homme.

En effet, l'étudiant canadien 
Jean Serge Baribeau, âjÿé de 
20 ans, de Gatineau. Que., qui 
portait une bannière avec 
l'inscription “Les Canadiens 
français pour l’intégration’’ 
était parti vendredi dernier

fiour faire de l'auto-stop dans 
a région de Boston.
Il était accompagné d'un 

autre étudiant canadien, Guy 
Thauvette, également âgé de 
20 ans et demeurant â Vau- 
dreuil.

La famille du jeune Bari­
beau a appris la nouvelle de 
sa présence dans la marche 
pour l’intégration, par la ra­
dio. Elle ne fut pas surprise 
outre-mesure, car Jean-Serge 
qui doit s'inscrire en sciences 
sociales à l’Université de 
Montréal le mois prochain, 
n’avait jamais fait secret de 
ses vues â l’égard de cette 
question d'intégration raciale.

M Michel Baribeau, frère 
de Jean-Serge, a dit “connais-

Eleclion générale 
en N.-E. le 8 octobre

HALIFAX. — La pre­
mier ministre Stanfield a 
annoncé la tenue d’une 
élection provinciale jeudi, 
8 octobre.

La nouvelle n'a causé 
aucune surprise. On l'at­
tendait depuis quelque 
temps.

M. Stanfield a déclaré 
que son gouvernement ju­
geait l'automne un mo­
ment propice é une élec­
tion parce que les c'ncteurs 
ne seront vrai'^mblable- 
mont pas distrai .< par une 
campagne fédérale.
“Vu l’instabilité de la pré­

sente situation politique fédé­
rale, cela ne sera oeut-étre 
pas le cas en 19(14, décla­
ré le chef du gouverne lent 
progressiste-conservateur.

U aurait pu reporter l'élec­
tion jusiiu'a l'expiration de 
son mandat de cinq ans en 
1965. H est au pouvoir depuis 
novembre 1956 II fut réélu 
par une majorité un peu plus 
élevée en juin 1960

Ainsi toutes les provinces, 
à l'exception de la Saskatche­
wan, auront fait appel au peu­
ple en moins d'un an. Ontario 
et Colombie en eeptemnee res­
pectivement.

Position dot partis
1* position des partis a la dis­

solution jeudi était la sui­
vante : conservateurs, 26; libé­
raux, 15; néo-démocrate, 1. Un 
siège, celui d’Annapolis-Est, 
était vacant. Une élection 
partielle devait avoir lieu le 
8 octobre pour élire un suc­
cesseur au conservateur qui 
détenait antérieurement ce 
siège.

Le premier ministre Stan­
field est âgé de 49 ans II a 
fait part de la tenue de l'é- 
leeiion à une conférence de 
presse à laquelle il s’est con­
tenté de dire que le gouver­
nement sollicitait un vote de 
confiance et qu’il exposerait 
son programme au cours de la 
campagne.

M Karl Urquhart, 42 ans, 
avocat et célibataire du Cap 
Breton, dirigera le parti libé­
ral pour la première fois. Il 
fut choisi à un congrès du 
parti en novembre. Il a décla­
ré que le vent était au libéra­
lisme l es libéraux reprochent 
au gouvernement de n’avoir 
pas réduit le chrtmage ni dé­
grever les municipalités de 
lourds impAts, et d'avoir fa­
vorisé certaines régions su 
détriment d'autre*.

I,e programme conservateur 
portera surtout sur le déve­
loppement de l’indirstri* secon­
daire déjà amorcé pnr Indus- 
tri»! Estâtes Limited, une socié­
té de la couronne; l'améliora­
tion des plans de snnté et de 
bvn être; la construction rou­
tière la majoration des crédits 
è l'éducation et aux municipa­
lités.

Mois* rnnivoriairo
ETH1ER — A Montréal, same 
di le 31 août â 8 heures, en 
l'église St-Jacques, sera chanté 
«ne messe 2t> anniversaire, pour 
le repos de l'âme de Mme Al- 
dège Ethier, née Béatrice 
Champagne

He la part de Mlle Mireille 
Fi hier et de Mlle Anita Cham­
pagne.

AVIS DE DÉCÈS
GAROURY. â Montréal, le 29 

août 1963, k l'âge de 80 ans, 
est decéde, lean tamis Frédéric 
Gaboon, époux de feu Marie 
Eu mo Beauchamp et père de 
J M Gabonry. prêtre de la Con­
grégation Ste Croix La dépouille 
mortelle est exposce au salon 
J ‘s Vallee t.tée, no 5310, ave 
du Parc Avis des funérailles 
plus tard.

aant leura vues sur cette ques­
tion d’intégration raciale, cela 
ne me surprend pas qu’ils 
aient décidé de >• joindre aux 
marcheurs.’’

Selon Michel, qui sera étu­
diant à Polytechnique en sep­
tembre, les deux jeunes gens 
sont tous deux sympathiques 
à la cause séparatiste du Qué­
bec. Cependant, “leurs études 
les ont toujours empêché de 
participer aux manifestations 
publiques en faveur du sépa­
ratisme,” dit Michel dans une 
entrevue téléphonique.

Les deux participants cana­
diens à la marche de Washing­
ton ont terminé leurs études 
secondaires en juin dernier 
au College de Rigaud.

Fêta du travail
Suivant la politique établi» 

l'an dernier, la célébration 
religieuse de la fête du tra­
vail à l’Oratoire Saint-Joseph 
aura lieu le mercredi soir 4 
septembre prochain. Elle se­
ra présidée par Son Eminen­
ce le cardinal Paul-Emile Ijé- 
ger, archevêque de Montréal, 
qui profitera de cette occa­
sion pour adresser son messa­
ge annuel aux travailleurs 
chrétiens,

La fête de saint Joseph ar­
tisan a été instituée en 1955 
par le Pape Pie XII. La litur­
gie de cette fête sera suivie 
mercredi soir prochain i l’O­
ratoire.

Le tout débutera k 8h,15 
du soir par la procession aux 
flambeaux de la crypte à la 
basilique. A 8h 45, ce sera 
l’impressionnante cérémonie 
de l'Offrande et de la béné­
diction des outils. A 9 heu­
res, le Cardinal prononcera le 
sermon et célébrera ensuite 
une messe dialoguée.

Ia maire de Montréal, M. 
Jean Drapeau, présentera les 
clef» symboliques de la ville. 
Le nouveau ministre provin­
cial du Travail, M. Carrier 
Fortin, lira la prière compo­
sée spécialement par Jean 
XXIII.

On prévoit une assistance 
de plusieurs milliers de tra­
vailleurs à l’Oratoire mercredi 
aoir prochain.

Franco-Ontariens
OTTAWA, — L’Association 

canadienne française d’éduca 
tion d’Ontario tiendra son 16e 
congrès général dans la capi 
taie nationale les 4, 5 et 6 
octobre prochain. Siégeant en 
trois commissions d’étude, l’u­
ne pour chaque palier scolaire, 
les congressistes étudieront le 
thème : "L’Impasse de notre 
enseignement secondaire : ars 
répercussions au primaire et 
â l’universitaire” M. Maurice 
Lamontagne, président du Con­
seil prive du Canada, s'adres­
sera aux congressistes lors du 
banquet qui aura lieu le 5 oc­
tobre. Il traitera de l’enquête 
aur le biculturalisme et de la 
commission formée a cette fin.

VOL ET TUERIE
BUENOS AIRES. — Quatre 

gangstars ont perpétré un vol 
da $100,000 hier dans un hépi- 
tal du cantra da Buanos-Airat 
après avoir tué doux personnes 
at an avoir blessé trois autres. 
La coup, remarquablement 
monté, a été mené avec une 
précision comparable è colle 
qui a préaidé au sensationnel 
hold-up contre un train postal 
britannique récemment. Las vo­
leurs sa sont introduits dans 
l’hôpital grâce à une ambulan­
ce où trois comparses jouaient 
la rôle d’infirmiers et la qua­
trième celui d’un patient ame­
né d’urgence. Les assassins sa 
sont emparé da l’argent de la 
paie.

DEUX AVIONS 
DISPARAISSENT

MIAMI — Des dizaines d'ap­
pareils de l'aviation ainsi que 
des navires ont vainement cher­
ché hier des traces de deux 
avions de ravitaillement qui ont 
curieusement disparu, tous les 
deux à la fois, dans la journée 
de mercredi Les appareils KC- 
135S sont des avions citernes 
qui revenaient d'une mission de 
ravitaillement. A un moment 
donné, la tour de contrôle de 
Homestead a perdu le contact 
radio avec les avions. Il y a 11 
hommes À bord de chaque ap­
pareil. Les autorités de LUS Air 
Force ont refusé d’émettre des 
commentaires sur les causes de 
cette disparition.

HAITI-ST DOMINCUE
SAINT-DOMINGUE - La Ré­

publique dominicaine aurait ac­
cepté, an principe, un# formula 
ayant pour but d’ataurer des re­
lations pacifiques avec Haïti. 
On rapporta qu’une commission 
da l’Organisation des Etats 
américains a obtenu cette se­
maine l’approbation de cet ac­
cord par Haiti. Catta formula 
demanda qu’Haiti accorde des 
sauf-conduits à 44 Haitians ré­
fugiés dans dot ambassades da 
Port-au-Prince.

PAKISTAN-CHINE
KARACHI — La Chine popu­

laire et le Pakistan ont signé 
hier un accord “aérien” aux 
termes duquel des appareils 
pakistanais seront autorisés à 
survoler la Chine pour assurer 
la liaison entre Karachi et le 
Japon C'est la première fois 
que Pékin passe un accord avec 
un pays qui est lié à l’Occident 
par des engagements en matiè­
re de défense.

BONS POUR LE SERVICE!
NOUVELLE-DELHI. — Près 

d’un million do jeunot Indiens 
s’engagent présentement dans 
une période de service mili­
taire obligatoire. Il s’agit là 
d’une mesure prise dans le ca­
dre de le politique du gouver­
nement de ce pays qui veut 
faire de l’Inde une grande 
puissance militaire. A moins de 
recevoir une permission spécia­
le, tout étudient de collège et 
d’université est tenu de partici­
per au programme d’entraine­
ment.

Les protestants ont...
(suite de la première page)

Les autorités du Sanctuaire de Notre Dame du Cap 
de la Madeleine viennent d'ajouter aux pèlerinages un 
autre champs d'apostolat.

En effet, si vous écrivez au révérend père Directeur 
des Annales de Notre Dame du Cap, il vous fera parvenir 
pour la modigue somme de quinze cents une brochure 
de trente-deux pages ayant pour titre : "Aurons-nous des 
écoles neutres ?" publiée "cum perm issu ordinarii”, la 
brochure contient des articles de Mgr Ferdinand Vandry, 
ex recteur de l’université Laval; le père Armand Trem­
blay, o m i., Me Yves Prévost, de commune renommée; 
et de l'abbé Ernest Lemieux.

Et pour poursuitire jusqu'au bout cette publicité gra­
tuite, ajoutons que les libraires jouissent d'une remise de 
40 p.c. sur le prix de l'unité quelle que soit la quantité 
commandée.

Lesage réaffirme son...
(suite de la première page)

tement de notre système, d'accéder à une ouverture 
nouvelle, de profiter d'un souffle neuf et puissant qui 
va rafraichir tout le système.

“Professeurs du primaire et du secondaire, profes­
seurs des écoles spécialisées, professeurs de collèges 
classiques, professeur d'universités, tous font partie 
d'une même continuité, a souligné M. Lesage. Notre 
système d'enseignement n'est pas fait pour être divisé 
en secteurs étanches et autonomes : il est fait pour que 
nos entants, nos élèves, puissent le parcourir à leur aise 
et librement, selon leurs aptitudes, depuis le premier 
degré jusqu'au niveau le plus élevé.'*

Le premier ministre a invité la CIC à collaborer 
avec le gouvernement à l'édification d'une oeuvre “dont 
les jeunes Québécois d'aujourd'hui et de demain tireront 
les plus grands avantages.'*

MAGNUS POIRIER Inc.
Dlr*cttur d* funérrnillM

MAS, boni. HT-I At'RFNf
CR. 7-5700

«&20, ftt-Donlt . IftSM. üt-t anretit 
AIR CLIMAT!SB

Deschatelets annonce...
(suite de la première page)

me de voirie qui devrait s'échelonner sur une période d'au moins 
dix ans. Voici la nomenclature de ces travaux de voirie. 

Tronçon nord-sud Cavendish-Deearie
Raccordement de la route No 2 au pont Champlain Les étu­

des sont en cours et Is construction eonimeneera l'an prochain.
Construction en cours de la route 401, autoroute a quatre 

voies divisées, depuis Horion jusqu'à la frontière de l'Ontario 
Jumelage de la mute No 9 pour en faire une autoroute à 

quatre voies divisées jusqu'à la frontière américaine, pour v re­
joindre la route américaine Intersate No 87

Reconstruction en cours k six voies divisées, avec accès 
contrôlées, de ia route No 3 en bordure de la rive sud du St- 
Laurent, avec liaison aux tètes de ponts.

Construction l’an prochain d'une route de contournement 
SA. reliant une autre fois la tète des ponts Boucherville. Jac­
ques^ artier, Victoria. Champlain, entre la route transcanadien­
ne et 1 autoroute Montreal Sherbrooke

Prolongement du boulevard Métropolitain en direction est. 
Réfection du boulevard Taschereau en cour», pour en faire 

une artère rapide à six voies
Refection projetée de la Côte d* Lies** à huit voies, dont 

quatre rapides et quatre de service
Reconstruction du pont Pie IX à six voies 
Refection projetée de la 55e Avenue reliant la route No 2 à la ( ote de Liesse (route No 2B).
Réfection des montées StJean. Des Sources et St-Charles, 

Ste-Anne-dc-Bellevue, reliant la route transeanadienne à ia rou­
te No 2.

Reconatrurtion en cours de. ponta Galipeault et Taschereau 
et des approches de ces ponts

Accélération de tout notre programme d* voirie dans la ré­
gion de Montréal.

exprimé la sympathie frater­
nelle du peuple français pour 
le peuple vietnamien, affirme 
que le Vietnam peut jouer un 
grand rôle dans l’Asie du sud- 
est pourvu que soient réunies 
les conditions suivantes : éman­
cipation de toute ingérence et 
influence étrangères; unité, sta­
bilité et paix à l’intérieur; re­
lations pacifiques et cordiale* 
avec les voisina immédiats.

Les cercles diplomatiques ont 
accueilli avec un vif intérêt la 
déclaration du chef de l’Etat 
français et s'interrogent sur le 
sens réel de cette initiative, 
ix-s uns y voient un camouflet 
administré aux Etats-Unis, les 
autres y voient plutôt le souci 
de renforcer l'influence inter­
nationale de la France dans 
une région du monde où elle 
a joué jadis un rôle considéra­
ble et où elle a encore des in­
térêts culturels et économiques 
non négligeables.

San* de l'intervention
Selon des observateurs pro­

ches du gouvernement fran­
çais, le général de Gaulle es­
timerait que la meilleure so­
lution au drame du Vietnam 
et à l’instabilité de l’ancienne 
Indochine française résiderait 
dans la formation à Saigon 
d'un gouvernement libéral et 
dans la "neutralisation” pro­
gressive du Vietnam du Sud, 
ce qui à terme pourrait ren­
dre possible la réunification 
du Vietnam. Pareille évolu­
tion consoliderait la neutralité 
du Cambodge et faciliterait le 
retour du calme dans un Laos 
également neutre officielle­
ment. Bref, de Gaulle estime­
rait que, dans les circonstan­
ces présentes, la France peut 
jouer un rôle décisif dans la 
formation d’un “bloc neutre,” 
d'une neutralité bienveillante 
envers l'Occident, dans le Sud- 
Est asiatique et. par là. ap­
porter une contribution heu­
reuse à la détente internatio­
nale. Rien ne permet encore 
de prévoir comment le gouver 
nement de Saigon réagira à 
cette déclaration.

SAIGON — Cependant que 
l'ancien ministre des affaires 
étrangères, finalement autori­
sé à partir pour l'Inde, prenait 
l'avion à destination de ce pays, 
le gouvernement annonçait la 
tenue prochaine de vastes ma­
nifestations populaires de “sou­
tien au régime”.

Ces ralliements seront précé­
dés d'une vaste campagne d'in­
formation et de “désintoxica­
tion" de l'opinion publique, par 
la presse et la radio. Il appert 
que les manifestations serviront 
aussi à consacrer publiquement 
le rôle de Ngo Dinh Nhu comme 
“homme fort" du régime, dé­
sormais étroitement associé à 
son frère le président dans 
l'exercice du pouvoir Le gou­
verneur militaire de Saigon a 
annoncé que ia première de ces 
“manifestations spontanées" au­
rait lieu prochainement “à ia 
demande des citoyens".

Saigon retrouve progressive­
ment son aspect normal Les 
barricades de barbelés dispa­
raissent. les écoles primaires 
rouvriront leurs portes aujour­
d'hui mais l'université reste 
close jusqu'à nouvel ordre.

Quatre cents des 1500 boudd­
histes arrêtés seraient libérés 
d'ici deux jours de même que 
la majorité des 2.000 étudiants 
arrêtés. Enfin, le gouverneur 
militaire a annoncé que le cou­
vre-feu serait adouci et la loi 
martiale levée "peut-être bien­
tôt" si le calme persiste.

Cependant, la censure reste 
extrêmement rigoureuse et la 
plupart des correspondants 
etrangers confient leurs dépê­
ché» à des amis quittant le pays 
ou les font transiter par Tokio.

AVIS

NETTOYAGE AU 
KATANGA

ELISABETH VILLE — Des 
“casques bleus”, appuyés par 
des soldats de l’armée natio­
nale congolaise, se sont empa­
rés hier de la localité de Mit- 
waba, dans le centre du Ka­
tanga, où l'on croyait savoir 
que d’anriens gendarmes ka- 
tangais trouvent refuge Les 
autorités de la FNUC ont fait 
savoir qu’aucune arrestation 
n’avait été opérée, mais que la 
ville était désormais occupée 
par les troupes de l’ONU et 
celles du gouvernement cen­
tral de Léo. C’est un officier 
indonésien qui commandait l'o­
pération. fl conduisait deux 
compagnies de “casque» bleus" 
et une de soldats congolais.

Paris offre..,
(suite de la premiere page)

sions ou tente de trouver une 
raison pour justifier le main­
tien de l’assistance militaire 
et de la confiance d*s E.-U. 
envers l'armée du Vietnam du 
Sud).
De Gaulle offre son concours

PARIS. — Dans une décla­
ration lourde de signification 
politique et diplomatique, le 
président Charles de Gaulle a 
proposé hier au Vietnam du 
Sud "la coopération la plus cor­
diale et la plus entière de la 
France” pour aider ce pays à 
se "libérer des influences 
étrangères” et à jouer pleine­
ment "le grand rôle qui peut 
être le sien dans l’Asie du 
sud-est”.

Le président de la Républi­
que a lait cette déclaration 
au cours d’une réunion du ca­
binet qui a entendu un long 
rapport du ministre des af­
faires étrangères Couve de 
Murville sur l’ensemble de la 
situation au Vietnam. Agis­
sant évidemment selon les 
instructions du chef de l’Etat, 
le ministre de l’Information, 
M. Peyrefitte, a remis aux 
journalistes, à l’issue de la réu­
nion du cabinet, le texte de la 
déclaration du général De 
Gaulle.

I* chef de l’Etat français, 
après avoir rappelé les liens 
de la France et du Vietnam et

eu lieu). Par cette résolution,
“le congrès demande la revi­
sion des amendements suggé­
rés par la C.I.C. de façon à re­
donner l’autorité véritable au 
ministre de l’Education, par­
ticulièrement en faisant dis­
paraître les mots “sur l’avis 
favorable de celui-ci” — il s’a­
git du Conseil Supérieur — à 
l’article 25, (article) qui ac­
corderait un droit de veto au 
Conseil Supérieur de l’éduca­
tion.

3) Un très long débat a tour­
né autour du mot “particuliè­
rement”. Par ce mot, M.
Nault entendait reviser tous 
les amendements qui restrei­
gnaient l’autorité du ministère 
de l’Education (sauf en matiè­
re de religion et de morale).
Deux dirigeantes de la C.I.C.,
Mlles Stéphanette Potvin et 
Thérèse Baron voulaient que 
seul l’article 25 soit touché 
par la résolution. Dans un 
premier vote, leur amende­
ment a été défait par 294 vo­
tes au regard de 281. Toute­
fois, il est apparu que des ir­
régularités s’étaient commises 
en ce sens que quelques per­
sonnes qui n’étaient pas délé­
guées avaient voté. Le prési­
dent de la C.I.C., qui présidait 
alors le débat, a décrété une 
nouvelle votation. Cette fois, 
l’amendement a été défait par 
204 votes au regard de 202.

La décision du congrès de 
rejeter le principal amende­
ment suggéré par la C.I.C. ne 
constitue manifestement pas 
un vote de blâme à l’intention 
des dirigeants de la Corpora­
tion: hier après-midi, les prin­
cipaux dirigeants ont été réé­
lus (presque tous par accla­
mation d’ailleurs) au conseil 
d’administration; seulement 
trois des onze membres du 
conseil d'administration ont 
été changés, soit la secrétaire 
élue et deux conseillers.

A la lumière des discussions, 
il semble que plusieurs mem­
bres du conseil d’administra­
tion ne se sont pas aperçus de 
la présence des mots “sur l’a­
vis favorable” dans l’article 25 
tel qu’amendé ou n’ont pas 
saisi la portée de ces mots.

(A une première lecture ra­
pide des amendements suggé­
rés, ces mots ont échappé au 
représentant du “Devoir”.)

C’est que cette addition au 
texte du bill 60 n’est pas venue 
de la C.I.C., mai.’: de l’un des 
autres organismes qui ont ré­
digé la déclaration conjointe.
D’ailleurs, hier soir, quelques 
membres du conseil d’adminis­
tration ont fait la lutte à ce 
“droit de veto” accordé au 
Conseil supérieur de l’éduca-* 
tion.

Si les discussions ont été très 
longues au sujet du bill 60, 
c’est que le texte du bill lui- 
mème ne semblait pas familier 
à un bon nombre de congres­
sistes : sa distribution au sein 
de la population québécoise se­
rait de date récente. De plus, 
les congressistes n’ont pris con­
naissance des amendements 
qu’au début du congrès; com­
me les assises — auxquelles un 
très fort taux d'assiduité et 
un très grand intérêt ont été 
remarqués — les ont accaparés 
.presque continuellement de 9h. 
du matin à minuit, le soir, 
un grand nombre d’entre eux 
n'ont pu étudier sérieusement 
les amendements avant que la 
discussion ne commence.

Celle-ci a donc principale­
ment porté, à compter de mer­
credi soir, sur ce point ; est- 
ce que les instituteurs veulent 
vraiment un ministère de 
l’Education qui soit responsa­
ble ou s’ils veulent, au con­
traire, qu’en certains domai­
nes le Conseil supérieur ait une 
autorité supérieure à celle du 
ministre ?

Il semble qu'une fois le dé­
bat lancé dans cette optique, 
un revirement jusque-là im­
pensable s'est effectué et a 
abouti au résultat que l’on 
sait. Avec un appui sérieux de 
la part de M. G.-Raymond La- 
liberté, conseiller technique 
de la C.I.C. (mais non mem­
bre du Conseil d’administra­
tion), et de M. Mercier, direc­
teur des études à Ste-Foy, M.
Nault a dirigé l'attaque.

M. Laliberté a affirmé que 
“lorsqu’on enlève purement et 
simplement au ministre la pos- ( 
sibilité d’être responsable, on 
ne croit pas en la démocratie. ’
Référant à toutes les entraves _____
que les amendements suggérés j Aï)s par p«s,nt„. dnnr,* ! 
apportent a 1 autorité imniste* que le contrat signé le 19 août 1963.

transportant à LA BANQUE MER- I 
C ANTILE DU CANADA toutes les

Pi • dettes et comptes à recevoir dus
impure * Bernal Laboratories Ltd., a étf en-

• mjivmij bri registre au Bureau dVnregistrement
du district de Montréal, le août i 
1963 sous le numéro 1.692.184,

rielle, U a soutenu : “Sou* le 
couvert de mots différents, 
c’est le statu quo.”

De son côté. M. Mercier a 
affirme que les amendements 
visent à changer seulement les 
costumes et l’apparence exté­
rieure, mais pas la réalité pro­
fonde. 11 a signalé que le co­
mité catholique tente depuis 
1937 de coordonner l’enseigne­
ment au Québec et qu’à cette 
fin il a créé une multitude de 
comités et d’organes divers. 
Mais, rien ne s’est fait sur ce 
plan ; et cela vient des struc­
tures mêmes du système sco­
laire qui est “le système mê­
me de l’irresponsabilité ? Car 
ce qui est arrivé, c'est que les 
divers organismes en cause se 
sont rejetées les responsabili­
tés les uns sur les autres de 
iaçon permanente. Réclamer 
l’approbation du Conseil supé 
rieur, a-t-il conçu, c’est don­
ner un autre nom, mais laisser 
les structures à peu près iden­
tiques.

Pour sa part, M. Nault a 
soutenu qu'il est “inadmissi 
ble que la C.I.C. propose cela 
( l’approbation du Conseil su 
périeur) quand les instituteurs 
veulent un système démocra­
tique et qu’il y a un défi au 
sens démocratique de la popu- 
’’tion québécoise,” comme 
l’affirme M. Léopold Garant 
dans son rapport présidentiel

Notant que le Conseil su­
périeur, par ce droit de veto, 
devient l’autorité supérieure 
dans une foule de questions 
d’ordres acamémiques, M. 
Nault a souligné que, dans cer­
tains domaines, ce sont les 
comités confessionnels qui 
constituent l'autorité supérieu­
re dans les sphères soumises 
à leur juridiction. Et ces sphè­
res comprennent l’enseigne­
ment, primaire, l’enseigne­
ment secondaire et les écoles 
normales. C’est dire que le 
Conseil lui-même sera paraly­
sé par cela, si les comités ne 
parviennent pas à s'entendre 
sur une question donnée. “U 
faut rétablir le principe que 
c'est le ministère qui doit 
prévaloir,” a ajouté M. Nault.

Le président de l’Alliance 
des professeurs catholiques Je 
Montréal a révélé qu’en accep­
tant ces amendements, le Con­
seil d’administration de la 
C.I.C. a suivi les directives 
que lui a données le congrès 
de l’an dernier, lorsque les 
congressistes ont adopté le 
mémoire de la C.I.C. à la com­
mission Parent, Mais, entre­
temps, des événements se sont 
produits, et notamment la pu­
blication du rapport Parent : 
le congrès doit changer d'at'i- 
tude.

Mlle Thérèse Baron, direc­
trice d’école à Montréal et 
l’une des dirigeantes de la 
C.I.C. a encore défendu avec 
ardeur les amendements sug­
gérés. M. Richard Joly, com­
missaire d’école à North Al­
ley et conseiller académique 
de la C.I.C. a cependant fait 
quelques interventions qui ont 
été très remarquées.

Notant que tous les élec­
teurs ne sont pas égaux et 
que toutes les sociétés ne sont 
pas égales (se référant alors 
à l'Eglise), il a comparé le mi­
nistère de l’éducation et le 
Conseil supérieur à deux pa­
chydermes de force égale qui 
s'affrontent sans cesse. C'est 
cela et le caractère représen­
tatif du Conseil qui assurent 
la démocratie du système que 
préconisent les amendements 
de la C.I.C. (un congressiste: 
“Si le conseil supérieur est si 
puissant, pourquoi lui donner 
tant de pouvoirs?)

M Joly a également invo­
qué le magistère de l’Eglise 
et sa primauté sur l’autorité 
civile pour justifier les amen­
dements. Il a insisté sur la 
primauté des droits des pa­
rents et de l'Eglise sur ceux 
de l’Etat en éducation.

De son côté, Mlle Baron a si­
gnalé que les mots “Avis fa­
vorable” enlèvent au minis­
tre “la tentation de la dicta­
ture”. Elle a soutenu que la i 
présence des corps intermé- ' 
diaires au sein du Conseil su­
périeur préserve efficacement , 
la démocratie du système.

Avis est par les présentes donné, 
conformément à l'article 1571(d) du 
code civil, que PROGRESS CAP 
COMPANY dont le siège principal 
des affaires dans la province de 
Québec e«t sttvé dans la ville de 
Montréal, a transporté toutes ses 
créances et comptes aux livres ac­
tuels et futurs a LA BANQUE TO­
RONTO-DOMINION, à titre de ga­
rantie, par acte portant la date du 
31ème Jour de Juillet, 1963. et en­
registré au Bureau d'Enregistrement 
de la Division d'Enregistrement de 
Montréal, le 27ème Jour de août, 
1963, sous le numéro 1693715.

Ce 27ème jour d'août. 1963.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS
Avis est. par le* présentes, donné 

que le contrat signé le 19 août 1963g 
transportant à LA BANQUE MER- 

; CANTILE DU CANADA toutes lef 
dettes et comptes i recevoir du* 

1 à Fashion Agencies, a été enregistré 
1 au Bureau d’enregistrement du dis­
trict de Montréal, le 20 août 196J 
sous le numéro 1,692.183.

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 614 203

DONAT LEBLANC, employé 
de bureau, des cité et dis­
trict de Montréal,

demandeur,
vs

ANDRE B AILETTE, des cité 
et district de Montréal.

défendeur.
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

ANDRE BAILETTE. de compa­
raître d'ici un mois.
Montréal, le 28 août 1963.

André NOEL, 
député-protonotaire 

Me R E. FUSEY,
2226 est, rue Sherbrooke, 
Montréal 24, P. Q.
Procureur du demandeur.

MlfilîTOfS DES TRANSPORTS
Ottawa (Ontario)

SOUMISSIONS
DES SOUMISSIONS CACHE­

TEES, adressées au soussigné et 
partant la mention “Soumission 
pour aménagement — île Dor- 
villiers”, seront reçues jusqu à 
3 heures de l’après-midi, heure 
avancée de l'est, le 12 septembre 
1963, pour la construction d’un 
barrage en aile et d'un perré à 
l'île Dorvilliers. entre Sorel et 

| Berthierville (P.Q.).
On pourra examiner les plans, 

devis et autres documents de 
! soumissions au bureau de l'ingé* 
nieur en chef. Division du che­
nal maritime du Saint-Laurent, 

I 305 ouest, rue Dorchester, Mont­
réal. et en obtenir un exemplai­
re sur dépôt d'un chèque visé 
de $25 établi à l'ordre du Rece­
veur général du Canada Le» 
plans et devis seront également 
en montre au Builders’ Exchan­
ge, de Montréal.

Le secrétaire 
F. T. COLLINS.

27 août 1963.

MINISTERE DE IA VOIRIE
PROVINCE de QUEBEC

SOUMISSIONS 
Projet 17-63

Le ministère de la Voirie de­
mande des soumissions pour la 
construction de la nouvelle route 
2 dans les municipalités du vil­
lage de La Station du Coteau, 
St-Ignace du Côteau-du-Lac et pa­
roisse St-Joseph de Soulanges, 
comté de Soulanges. Longueur 
9,3 milles.

L'enveloppe de soumission de­
vra porter les mots “Soumission 
pour contrat 17-63”.

Un exemplaire des pians, devis 
et formule de soumission pourra 
être obtenu en s'adressant au 
ministère de la Voirie, Bureau 
E-5, Hôtel du Gouvernement, 
Québec, en nous faisant parvenir 
un chèque visé ou un mandat de 
poste au montant de $25 non 
remboursable.

Seuls ont droit de soumission­
ner les entrepreneurs ayant leur 
principale place d’affaires dans 
la province de Québec.

Les soumissions devront être 
accompagnées d’un chèque visé 
à Tordre du ministre des Fi­
nances ou d’une police de ga­
rantie d’une compagnie autori­
sée à se porter caution judiciai­
re (bid bond) équivalant à 10% 
du montant total de la soumis­
sion.

Les soumissions devront être 
adressées au ministère de la 
Voirie, service des Contrats, Bu­
reau E-5, Hôtel du Gouverne­
ment, Québec, et seront reçues 
jusqu’à 2h. 30 p.m. heure avan­
cée de l’est le 11 septembre 
1963, pour être ouvertes publi­
quement au même endroit et à 
la même heure.

Le ministre ne s’engage à ac­
cepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

Roger LaBrèque, 
Sous-ministre de la Voirie.

MINISTERE DE LA VOIRIE
PROVINCE de QUEBEC

SOUMISSIONS
PROJET 64-63

Le Ministère de la Voirie de­
mande des soumissions pour la 
construction d’une section de 
la nouvelle route 18 et de che­
mins de raccordement dans le* 
limites des villes de St-Vincent 
de Paul, Duvernay et St-Fran- 
çois, comté de Laval, Longueur 
8.07 miles.

L’enveloppe de soumission 
devra porter les mots ’’Soumis- 
sion pour contrat 64-63”.

Un exemplaire des plans, de­
vis et formule de soumission 
pourra être obtenu en s’adres­
sant au Ministère de la Voirie, 
Bureau E-5, Hôtel du Gouver­
nement, Québec, en nous fai­
sant parvenir un chèque visé 
ou un mandat de poste au 
montant de $25 non rembour­
sable.

Seuls ont droit de soumis­
sionner les entrepreneurs ayant 
leur principale place d’affaire 
dans la Province de Québec.

Les soumissions devront être 
accompagnées d’un chèque visé 
à l’ordre du ministre de* fi- 
nances ou d’une police de ga­
rantie d’une compagnie autori­
sée à se porter caution judi­
ciaire (bid bond) équivalant à 
10% du montant total de la 
soumission.

Les soumissions devront être 
adressées au Ministère de la 
Voirie, Service des Contrats, 
Bureau E-5, Hôtel du Gouver­
nement, Québec, et seront re­
çues jusqu’à 2h.30 P.M. heure 
avancée de Test le 11 septem­
bre 1963, pour être ouvertes 
publiquement au même endroit 
et à la même heure.

Le Ministre ne s’engage à ac­
cepter ni la plus basse ni au­
cune des soumissions.

Roger LaBREQUE.
Sous-ministre de la Voirie

AVIS

Transmissions automatiques
Nous réparons ou remplaçons 

votre TRANSMISSION
Travail fait par des experts 

Jusqu'à 24 MOIS pour payer 
GARANTIE 100% — Estimation et remorquage gratuit* 

SERVICE DE TELEPHONE 24 HEURES PAR JOUR

TRANSMISSION SPECIALTY Ltd.
A ! ’OITFST 527-3641A L Ol EST - -p-.*—A L’EST

6320, Chemin Upper lachine 5529, rue Papineai
1 1 .Montréal 34. P.Q.Montréal 29

(Usieurs...
(Suite de la page 3)

Métropolitain et le boni Mont- 
Royal.

Cetle amélioration sera par­
ticulièrement avantageuse pour 
la population d’Outremont, de 
Ville Mont-Royal et celle de­
meurant au nord du boulevard 
Métropolitain qui doit se diri­
ger vers le secteur de l’univer­
sité de Montréal et des nom­
breuses institutions qui l’entou­
rent.

AVIS

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
ASSURANCr

4vi« esl par If* présente* donné 
que le contrat en date du 5 août 
1963, par lequel Milano Fashion* 
Inc. a transporté et cédé toutes ses 
dettes de livre présentes et futures 
à la Banque de Montréal, à titre 
de garantie, a été enregistré au bu­
reau de la Division d’Enregistre- 
ment de Montréal le cinquième jour 
d'août. 19^3, sou* le numéro 1689432.

, BANQUE DE MONTREAL
Le nouveau parcours permet L# 6 août, 1963.

une correspondance commode 
avec 10 autres lignes du réseau r A », A ^ . 
de la Commission de transport I L^N A DA 
Par la même occasion, la fré- PROVINCE de QUEBEC 
quence du service dans Ville \ District de Montreal 
Mont-Roval est augmentée.

LIGNÉ 38 ST-LEONARD —
A la demande des autorités mu­
nicipales, le service de la ligne 
no 38 de St-Léonard est modifié 
et les lignes 138 et 141 sont abo­
lies. Une meilleure fréquence 
est ainsi obtenue aux heures 
d'affluence A noter particuliè­
rement le renversement du par­
cours après 4 h de l'après- 
midi.

COUR SUPÉRIEURE
No 611373

DAME JOSEPHINE TATARJ- 
CO. ménagère, de la Cité de 
LaSalle. District de Montréal, 
épousé commune en biens de 
Antonio Coppola, journalier, 
du meme lieu et ledit Anto­
nio Coppola partie aux pré­
sentes pour autoriser et assis­
ter son épouse aux fins des 
présentes.

demandeurs,
vs

LEO GUERIN, de Caughna- 
waga, Québec,

defendeur,
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur

BREVETS DTNVENTION

Etablie en 1929 
276 ouest, nie Salnt-Jacquee

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS DTNVENTION

en tout paya

Marion, Marion, Robic 6 Bastion
2100, rut DRUMMOND 

MONTREAL 25

DACTYLOGRAPHES

Encouragez nos 

annonceurs

ATTENTION
nos bureaux, magasins, atelier* et 
salles de r entre sont deménagOt à 
♦14 ST ALEXANDRE. PRES CRAIG
Vous y trouverez dactylographes, 
machines è calculer, è photocopier 
à additionner, è dicter, duplicateurs, 
horloges de temps, salles de montre 
spacieuses de meubles de bureau, 
etc,, etc , en somme
TOUT POUR LE BUREAU
CARiDA DACTYIOGRAPHI INC.
»T4tlONN6MgNT 

Nntai notr. nnuvaau l«l«phana i
861-5771

Le Sénat...
(suite de la première page)

à reprendre i leur compte.
C’est l’ennonce, par les autori­
tés, quo les Etats-Unis n’en or- 
rêtent pas pour autant leur fa- LEO GUERIN de comparaître 
brication d’engins balistiques et d’ici un mois, 
leurs recherches nucléaires. Le Montréal, 26 août 1963 
traéé de Moscou, en effet, n’in- André NOEL,
tard-,, les expériences thermo- deputé-protonotaire.
nucléaires que si elles sont mo- SHENKER & TEITELBAUM. 
nees à l'air libr», dans l'atmos- Avocats, 
phéra ou los espacts sidéraux 2015 rue Drummond 
ainsi qua sous los mors. Los Suite 400 
estais souterrains restent per- Montreal, P Q. 
mis. ! Procureur* dea demandeurs.

Compagnie 
4 Assurance sur UVie

MONTREAL,
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Influence du hockey sur 
la société canadienne

Suite de la conférence de 
M. Robert Pépin au stage 
de perfectionnement pour 
instructeurs, à l'université 
de Montréal.

Peut-être que l'un des 
domaines les plus impor­
tants de l'expression socia­
le caractérisant la manière 
de vivre canadienne, réside 
dans l'intérêt et l’enthou­
siasme grandissant mani­
festés par la population à 
l’égard d’un groupe de 
sports ordinairement con­
nus sous le nom de sports 
d’équipe ...

Le sport qui, au Canada, 
capte le plut l’attention du

Extraits 
du cours 
de Pépin
Aptitude physique

Le hockey sert i l’améliora­
tion de la condition physique 
des individus et à ce titre, 
(lorsqu’on le joue avec mesure, 
sans exagération), il exerce une 
heureuse influence sur la santé 
des participants. De façon plus 
définie, ce sport vigoureux aide 
au développement physiologi­
que du corps, contribue à as­
sainir et à fortifier les systè­
mes neuro-musculaire, cardio- 
vasculaire et respiratoire des 
adolescents qui, incidemment, 
attachent une grande impor­
tance à l’état de santé et à 
l’apparence extérieure de leur 
corps. L’étude et la mise en 
pratique des techniqeus de ba­
se du hockey (patinage, lancer, 
maniement du bâton, etc...) 
permettent au joueur de per­
fectionner son jeu tandis que 
les nombreux efforts corporels 
qu’il fournit sur la patinoire 
ont pour heureux résultat l’ac­
quisition de qualités physiques 
essentielles à tout individu ac­
tif : endurance, force, agilité, 
soupiesse et coordination.

Vie en société
Dr. deuxième objectif du 

hockey se fixe sur l’aspect so­
cial de la personnalité du jeu­
ne joueur. Socialement, l’ado­
lescent a besoin de se faire 
connaître et apprécier, de réus­
sir quelque chose. Le hockey 
lui en fournira l'occasion. Mais 
là, tout comme dans la vie 
d’ailleurs, il apprendra que 
l’on ne peut pas etre toujours 
en première place, toujours re 
eevoir des acclamations, tou­
jours être un héros.

Il est important que dans 
ses contacts avec le monde du 
hockey l’adolescent développe 
chez lui les qualités sociales si 
importantes à une vie active et 
heureuse parmi ses sembla­
bles : sens de la collaboration, 
respect des autres, acceptation 
de l’autorité, esprit sportif, 
sens de la courtoisie et des 
bonnes manières, adaptation à 
son entourage.
Soupape aux tensions 

émotives
Tout homme et surtout Ta 

dolescent a besoin, à l’occa­
sion, de se vider d’un surplus 
d’émotivité accumulé chez lui 
par les événements de sa vie 
journalière. Il est prouvé que 
les émotions sont étroitement 
liées au système neuro-muscu­
laire et qu’il n’existe pas de 
meilleur moyen qu’un exerci­
ce vigoureux tel que le hoc­
key, pour faire diminuer, pour 
servir de soupape aux tensions 
émotives. Une fois ces tensions 
disparues, le corps reprend 
son équilibre normal.

A ce titre, on peut dire que 
le hockey a un rôle important 
à jouer dans la prévention de 
la délinquence juvénile.

Se connaître
Au cours d’une joute de hoc­

key avec ses Hauts et ses bat,
le caractère de l’individu s’ex­
hibe dans toute sa nudité. 
C’est là que l’instructeur aver­
ti. aidé de la bonne volonté du 
joueur, peut exercei un rôle 
de grande importance dans le 
développement des qualités 
morales de ses jeunes proté­
gés. Je pense que c’est sur le 
caractère de l’adolescent que 
le hockey a (selon les buts 

ue l’on se propose d’attein- 
re) sa plus heureuse ou plus 

néfaste influence.

i;

3’

public depui* nombre d'an- 
néest est certainement le 
hockey. Le fait de regarder 
eu de participer à une jou­
te de hockey joue un rôle 
significatif dans l’expérien­
ce sociale d'une multitude 
d’adultes et d'enfants ré­
partis dans tous les coins 
du pays.

Il est donc logique d’affir­
mer que les effets de ce sport 
sur la société canadienne sont 
nombreux et variés. J'ai déjà 
dit que le hockey était une 
sorte d’arme à deux tran­
chants en ce qui a trait à l'é­
panouissement de la personna­
lité de nos jeunes canadiens; 
la même chose pourrait être 
dite quant aux effets de ce 
sport sur la société canadien­
ne. Ses répercussions sur le 
comportement de la masse 
sont à la fois bonnes et mau­
vaises. Notre pays ne jouit 
certainement pas de toutes les 
bonnes influences que devrait 
normalement faire sentir dans 
la population la pratique de ce 
sport sain et vigoureux. Ce­
pendant, U ne faut pas voir 
tout en noir, et s’il est vrai 
de dire que le hockey n’a pas 
toujours joué le rôle qu’il au­
rait dû, il n’est pas du tout 
contraire à la vérité d’affir­
mer que sur un nombre in­
calculable de Canadiens, il a 
toujours exercé une heureuse 
influence.

Il serait beaucoup trop long 
d’entreprendre ici une analyse 
approfondie de tous les bons 
et mauvais effets du hockey 
sur la société canadienne. Je 
me bornerai à vous soumet­
tre, sous forme d'énumération, 
ceux d’entre eux qui me frap­
pent le plus

Eons effets
1) Contribution du hockey a 

l’amélioration de la san­
té physique et mentale de 
milliers de jeunes Cana-
dlCZtô.

2) Le spectacle d’une jou­
te de hockey, aussi bien à 
la T.V. qu’à la patinoire, 
constitue une saine déten­
te qui remplit bien le dé­
sir légitime qu'a la popu­
lation de se récréer.

3) Plusieurs jeunes Cana­
diens se taillent une car­
rière dans le hockey pro­
fessionnel et ce sport leur 
assure un moyen de subsis­
tance des plus rémunéra­
teurs.

4) Le hockey a développé 
chez plusieurs jeunes le 
sens de l’esprit sportif et 
de la coopération, ce qui 
est tout à l’avantage de 
la société.

8) Le hockey a joué un rô­
le important dans le rap­
prochement des deux 
groupes ethniques de no­
tre pays. Par le hockey, 
plusieurs Canadiens fran­
çais et Canadiens anglais 
ont appris à se connaître 
et à s’apprécier.

6) Le hockey comme sport 
a aussi contribué à faire 
connaître les Canadiens 
d’autres pays. Nos équi­
pes professionnelles se 
rendent régulièrement 
dans les villes de l’oncle 
Sam; le hockey fait partie 
des jeux olympiques; qui 
n’est pas au courant des 
tournois et tournées euro­
péens de certaines de 
nos équipes “amateur”; 
voyage de M. Richard en 
Tchécoslovaquie, etc ...

7) En plusieurs occasions, le

hockey a contribué à fôrti- 
fier notre fierté patrioti­
que devant les exploits 
sportifs presque surhu­
mains des Richard, Béli­
veau, Bouchard, Geoffrion, 
Plante et autres.

Mauvais effets
1) Trop d’accentuation sur 

l’idée de gagner "à tout prix”. 
Cause principale de cette atti­
tude: le spectateur refuse son 
appui à une équipe perdante.
Si l’équipe perd, ses joueurs 
ne sont pas estimes.

2) Trop grande importance 
attachée à ce sport par la po­
pulation en général: sublima­
tion des exploits sportifs. Ré­
sultats: renversement de l’é­
chelle des valeurs: les exploits 
du corps deviennent plus im­
portants que ceux de l’intelii- 
gence. Le jeune joueur n'est 
plus intéressé à ses études et 
“l’intellectuel”, dans bien des | 
cas. passe pour un anormal.

3) Les dirigeants du sport 
commercialisé allongent sans 
cesse le calendrier des joutes, 
taxant à l’extrême les forces 
des participants et causant des 
effets désastreux au dévelop­
pement et à la formaton intel­
lectuelle des jeunes joueurs 
encore aux études.

4) Vie brisée de nombreux 
athlètes, aux rêves frustrés, 
qui n'ont rien devant eux une 
fois leur courte carrière dans 
le hockey terminée, il y en a 
plus qu’on pense.

5) Spectacle et atmosphère 
de cirque que l’on trouve à 
certaines joutes de hockey; 
les spectateurs et les partici­
pants donnant libre cours à 
leur haine et à leurs tendan­
ces agressives.

6) Trop souvent le hockey 
devient aussi une école de 
déformation.

7) Si le hockey tend a for­
mes l’esprit sportif, il est à 
remarquer que chez certains 
joueurs et spectateurs il y a 
un effet tout à fait contraire.

8) Iæ sport commercialisé a 
fait des Canadiens un peuple 
de spectateurs et non une 
population de participants. U 
est tout de même drôle de 
voir l’individu “bedonnant” et 
régulièrement assis dans les 
estrades se qualifier du ter­
me “sportif”.

9) Le hockey est témoin an­
nuellement des critiques injus­
tes adressées aux joueurs et 
aux arbitres dont elles détrui­
sent l’autorité. Certains spec 
tateurs exigent constamment 
des efforts surhumains et la 
perfection des joueurs, tout en 
étant eux-mêmes des exemples 
parfaits de “petitesse” et de 
mauvais esprit sportif.

10) Trop souvent les spec­
tateurs manquent au devoir 
de la bonne hospitalité envers 
les équipes venant de l’exté­
rieur; en d’autres occasions, 
certains instructeur* et direc­
teurs donnent au public un 
spectacle de mauvais goût.

11) Un chauvinisme exagéré 
règne dans quelques villes ca­
nadiennes. Cet esprit de clo­
cher fait en sorte qu’une fou­
le de spectateurs ne veulent 
pas ou ne savent pas appré­
cier le beau jeu des équipes 
visiteuses.

Conclusions
A quelques-uns d'entre vous, 

le tableau que je viens de 
peindre sur les buts et les _ 
objectifs du hockey peut sem-' 
hier utopique, trop idéaliste. 
Peut-être ... Mais, puisque 
nous avons un si merveilleux 
instrument de formation en­
tre les mains, pourquoi ne pas 
tenter de nous en servir à des 
fins utiles ? Pourquoi s’avouer 
vaincus avant d’entreprendre 
le combat?

i ■ ■

A Stockholm, en Suède, 20.000 spectateurs sont venus voir le champion du monde à la boxe. Sonny Liston, danser 
à la corde, la semaine dernière. Et ils ont payé pour cela !

À Forest Hills
Ralston et Emerson favoris 
pour gagner la 1ère ronde

Chicago
Phillies

21

FOREST RILLS, N.Y. — Den­
nis Ralston, le nouveau-né au 
firmament des étoiles du ten­
nis américain et Roy Emerson, 
le toujours dangereux Austra­
lien. affrontent deux jeunes 
espoirs chez les juniors amé­
ricains lors de leurs rencon­
tres de première ronde au­
jourd’hui aux championnats 
américains disputés sur gazon.

Ralston. 21 ans. de Bakers­
field, Cal., étoile des récentes 
séries de la Coupe Davis con­
tre le Mexique, rencontre Wal­
ter Johnson classé au lie rang 
des juniors aux Etats-Unis tan 
dis que Roy Emerson affronte 
Chauncey Steele Ri de Cam­
bridge, Mass. Johnson et Stee­

le sont tous deux âges de 19 
ans. Les deux chain piuns de 
Wimbledon, Chuck McKinley 
et Margaret Smith d’Australie 
sont tous deux inactifs au 
cours de cette première ron­
de ayant bénéficié d’un bye.

Aux matches de qualifica 
tion qui se sont déroulés au 
West Side Tennis Club soixan­
te-quatre joueurs se sont dis­
puté les 16 dernières places 
qui leur permettent de se join­
dre aux 128 inscriptions accep­
tées déjà.

Un premier duel de classe
Aujourd’hui dans l’enceinte 

du stadium même débutera le 
premier duel de calibre inter­
national lorsque Ken Fletcher

d'Australie croisera le fer avec 
Premjit Lai, i'Hindoue au sty 
le classique. On sait que Lal 
est le premier joueur de Hn- 
de depuis plusieurs années 
Un autre match qui suscite 
énormément d'intérêt est ce­
lui qui opposera, au stadium 
également, deux jeunes amé 
ricains, Allen Fox de Los An­
geles et Charles Pasarell de 
Porto-Rico. Fox est classé 
quatrième aux Etats-Unis tan­
dis que Pasarel! est au 10e 
rang. Chuck McKinley, qui a 
remporté les honneurs de 
Wimbledon sans seulement 
perdre un set, fera ses débuts 
samedi alors qu’il fera face à 
Eduardo Zulueta de l’Equa 
leur.

Les lanceurs de Ralph Houk ne le 
cèdent en rien à ceux des Dodgers

CHICAGO. — Un double 
de Ken Huhbs à la huitième 
manche a fait croiser le mar­
bre à Ellis Burton avec le 
point vainqueur et les Cubs 
de Chicago ont défait hier les 
Phillies de Philadelphie au 
compte de 2-1. Dick Ellsworth, 
lanceur gagnant., a enregistré 
sa 19eme victoire de la sai­
son.

Ellsworth devient le lan 
ceur qui a remporté le plus 
de gains depuis 1920 alors que 
Jim Vaugh avait mérité ce 
total de triomphes. Le gérant 
Gene Mauch a été expulse d» 
la partie par l’arbitre Augie 
Donatelli à la cinquième man 
che et il a été remplacé par 
Vincent.
Philadelphie ooo iioi on»—i t * 
Chicago 000 010 Olx—2 10 0

Boozer et Oldls; Ellsworth *t 
Bertell. Lanceur gagnant: Ells­
worth ( 19-7). Lanceur perdant 
Boozer (2-3).

Remise forcée
CALAIS. — Le nageur ta- 

nadien-français Yvan Cliche a 
remis sa tentative de traversée 
de la Manche, en raison des 
mauvaises conditions annon 
nées par la météorologie

ONZE

iim ïrimble 
se prépare
MONTREAL PC - Mainte­

nant qu’il a remporté la batail­
le de la ceinture, le pilote Jim 
Trimble, des Alouettes d* Mont­
réal, concentre soi attention a 
preoarer ron équ;pe à la ve­
nue du Ottawa à la Fête du 
travail.

Trimhle a évi'é les questions 
au sujet du qusrt-srrié-e sus­
pendu, Sandy Stephens, parce 
que, selon lui, il se devait 
d’aller observer les films das 
Riders d’Ottawa.

On sait que Stephens a été 
remercié hier en ra’son de son 
excès de pcîds et son refus, 
selon la direction de l’équipe, 
de le réduire à 210 livres.

Stephens a ajouté à la ron­
deur de sa ceinture colle de ses 
poches car les Alouettes l’ont 
assuré qu’ils rempliraient les 
obligations de son contrat.

On évalue la montant a $115, 
000 pour une période de trois 
ans, y comprit les bonis, mémo 
si la direction do l’équipe no 
divulgue pot las solaires.

Entre-temps, Bubbo Marriott 
est devenu It premier quart-ar­
rière des Alt et sera an charge 
contre Ottawa.

On tait qu’il a dirigé laa 
Alouettes lors de leur seule vic­
toire contre les Argos do To­
ronto vendredi dernier.

De plus, Warren Rabb, obte­
nu des Bills de Buffalo, do la 
ligue Américaine de football, 
tente de prendra la poste do 
Marriott.

Enfin, Trimble a précisé qua 
les Alouettes n’étaient plus à la 
rochtrche d’autre quart-arriè­
re.

AVEC LES AS

L'entrainement 
débute le 12

QUEBEC PC - U pilot# 
Floyd Curry a révélé que le# 
As de Québec, de la ligue Amé­
ricaine de hockey, ouvriront 
leur camp d'entrainament, 1# 
12 septembre, avec 39 joueurs.

Le gardien régulier Charli# 
Hodge, qui pratiquera avec le# 
Canadiens de Montréal, sera ab­
sent. mais on remarquera qua­
tre autres cerbères, soit Jocelyn 
Cardinal. Georges Holmes, Ge­
rald Randall et Donald Monette.

Les As disputeront des partie# 
hors concours ici, le 22 septem­
bre. contre Toronto, et le 2» 
septembre, contre les Cana­
diens.

NEW-YORK (PA) — Le» lan­
ceurs étaient supposés être 1# 
faille dans l’armure des Yan­
kees de New-York cette saison. 
Par contre. Al Campants, dé- 
pisteur spécial des Dodgers de 
Los Angeles, qui est arrivé sa­
medi dernier dans le but d'ob­
server les meneurs de la ligue 
Américaine, est convaincu que 
les lanceurs sont la principale 
force des Yankees.

“Holà”, se serait-il exclamé 
mardi soir après avoir vu Jim 
Bouton et Ralph Terry enregis­
trer deux blanchissages consé­
cutifs aux dépens du Boston. 
“Et je pensais que nous avions 
de bons lanceurs”.

Même Ralph Houk, qui n'ai­
me pas louanger son équipe, a 
reconnu qu’il n'avait jamais eu 
un meilleur personnel de lan­
ceurs depuis qu’il a succédé à 
Casey Stangel aux rênes des 
champions en 1960.

Lorsqu’on lui a rappelé que 
ses lanceurs avaient réussi qua­

tre blanchissage* ou «ours de* 
cinq dernières parties, pendant 
lesquelles U# n’ont aüoué que 
deux point# en 51 manches, le 
gérant des Yankees n’a pas ca­
ché sa surprise.

“Je n’avais pas réalisé le 
fait”, a-t-il admis. “Mais je ne 
devrais pas être surpris, car je 
n’ai jamais été témoin de per­
formances aussi régulières 
avant le semaine dernière.

"H n’y a pas tellement long­
temps, Stan Williams m’a de­
mandé s’il était encore un lan­
ceur débutant”.

Soûls point*
Williams qui a vu sa sérié 

de cinq gains consécutifs brisée 
par un revers de 2-1 en 11 man­
ches contre Chicago, dimanche 
dernier, est le seul lanceur des 
Yankees à avoir permis des 
points à ses rivaux depuis ven­
dredi dernier.

Whitey Ford a réussi un blan­
chissage de six coups sûrs con­
tre Chicago samedi. Pour se

part. AJ Downing avait une pet 
tie parfaite à sa portée dans la 
première joute d un double di 
manche lorsqu’une erreur a mis 
fin à sa tentative après deux 
retraits à la 7ème manche. Les 
Sox ont réussi le premier de 
leurs deux coupe sûrs à la re­
prise suivante.

Bouton a fait encore mieux 
mardi soir. En effet, Russ 
Nixon a réussi le premier coup 
sûr du Boston au début de la 9e 
manche. Finalement. Bouton a 
dû se contenter d’une partie de 
deux- coups sûrs.

Enfin. Terry, le seul lanceur 
des Yankees qui n'a pas connu 
de succès dernièrement, a réus­
si un blanchissage de cinq coups 
sûrs dans la deuxième joute du 
double, permettant aux Yan­
kees d'enregistrer leur 18e blan­
chissage de la saison. Le re 
cord de l’équipe est 24, établi 
en 1951 avec des étoiles telles 
Allie Reynolds, Vie Rashi et 
Ed Lopat.

Moins d'accidents de chasse en 1962
.Alors qu’en 1961, on dénom­

brait 44 accidents de chasse, 
dont 26 mortels et 18 non mor 
tels, on enregistrait en 1962. 
19 accidents, dont 11 mortels 
et 8 non mortels.

Même si le nombre d’acci­
dents de chasse rapportés a 
diminué, il ne faut pas croire 
pour autant qu'ils n’auraient 
pu être évités. Trop de chas 
seurs demeurent imprudents 
et ne se soucient guère du 
bien-fondé des 10 commande­
ments de sécurité que les au­
torités du ministère du touris­
me. de la chasse et de la pê 
che ont pris soin de faire insé­
rer dans le résumé des Lois 
de la chasse, tiré à plus d'un 
demi-million d'exemplaires et 
distribué gratis à qui en fait 
la demande aux gardes-chasse 
et aux dépositaires de permis 
de chasse.

Le ministre, l'honorable 
Lionel Bertrand, désire rappe­

ler au public les conseils de la 
plus élémentaire prudence. H 
insiste en outre sur l’interdic­
tion formelle qui est faite à 
toute personne de moins de 16 
ans de chasser à moins d'étr# 
munie d'un permis de chass# 
et d’etre, en plus, accompa­
gnée d’une personne responsa­
ble, âgée d'au moins 21 ans et 
muie elle-même de son permis.

A la suite de la récente no­
mination de l'armurier Mauri­
ce Lavigueur. les autorités du 
ministère espèrent voir dimi­
nuer le nombre de ces déplo­
rables accidents de chasse. On 
sait que M. Lavigueur ensei* 
gnera le maniement des ar­
mes aux élèves de l'Ecole des 
gardes-chasse et qu’il se tien­
dra a la disposition des asso­
ciations et des clubs sportifs 
qui voudront bien faire appel 
à ses sendees. Il sera égale­
ment responsable d'une vast# 
campagne de sécurité.

II n’y a aucun doute que de 
multiples occasions se présen­
tent au cours d’une partie de 
hockey, toutes désignées pour 
établir au sein de l’équipe la 
pratique des vertus morales 
les plus recommandables tel­
les que: le sens de la discipli­
ne, de la justice, de la loyauté, 
de la ténacité, du courage, de 
la tempérance, de la charité, 
de la modestie dans la victoi­
re et de l’humilité dans la dé­
faite. Aucune autre activité 
humaine n'offre autant d’occa­
sions pour aider à la forma­
tion du caractère et de la vo­
lonté de jeunes individu*.

Sport chrétien
Existe-t-il un enseignement 

chrétien sur le sport? Comment 
un sport d’équipe tel que le 
hockey peut-il contribuer au dé­
veloppement spirituel de l’indi­
vidu? Je laisserai une autorité 
en la matière répondre à cette 
question. Voici ce qu'en pensait 
le défunt pape Pie XII.

Son enseignement constitue 
en quelque sorte un résumé des 
choses que je vous ai dites de­
puis le aébut de cette conféren­
ce:

“9uel est le premier office et 
la fin du sport sainement et 
chrétiennement compris? Culti­
ver la dignité et l'harmonie du 
corps humain en développer la 
santé, la vigueur, l’agilite et la 
grâce. — Quand on a respecté

(Suite à la pape 12)

I

O qu’y fait bon se la couler douce !
Le* sports nautiques—au pays du Quebec! Activités de plus «n plus populaires-..Iss randonnées 

en bateau...le ski aquatique...la natation...et la rencontre d'amis sur la ptage» où l'on déguste une 
bonne bière O'Keefe, brassée avec le houblon sans graines qui lui assure une douceur naturelle.

buvez O Keefe... la bière DOUCC !
AS *7*

tS
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Au gré du SPORT

AU RICHELIEU

Choir Boy, dans le trot Provident
Choir Boy. le ioime trolteur 

des frères Veilleux qui s'est 
emparé mercredi du quatrième 
"argent" das la classique de 
l ilambletoman, prendra proba­
blement le depart lundi soir, au 
parc Hichelieu, dans le Trot 
"Provident" Ce poulain sera 
conduit par Keilh VVaples

Entre-temps, les amateurs de 
trot et amble se préparent a 
assister ce soir à un duel exci­
tant entre llarry s Laura et 
Ruby Duhy Poo, dans le cadre 
de l'Amble "Dollies Tick" de 
$(*.800.

Harry's I.aur 
deuxieme plan

qui a pris la 
dans l'Amble

Inscrits au Richelieu
FRtMlMU C Ol R sk — TKOT P Caldwell, $1,.V>0 8-1

C oMHTinw Moo 8 Luckv Bvmbol
1 Prudene* » Bov J. Jodoin 5-2 L Bourgon. $1.800 8-1
4 SpUta.1 Mtlk R Babbin .1-1 7 Titan Bong C
3 Ornerfui Duka R Hnvdar 9-2 W Htckd. $1.800 10-1
7 t J Collin* R OaldweU d-i AumI eligible
a Spark v Bon a W Hlcka H -1 sucker M CVingraa, $2.000

Mi VA 1Poka Bout O P'ford R-1 l l\QI IK.MK COf'RSK — AMRt.lt
Or» nd ni»/* N Hardier 8-1 CONDITIONS — $1.100

6 Petty P Pgua W Habktrk 10-1 8 Collector A Hanna S-t
Au**i eligible .1 Marv Hanover R O maison 4-1
Nativi» Pick 8 Béguin 1 Speedway Flash y R Cwell 

Indian Prince C Pelletier
4-1

1>Kl \ Il Ml C OI R SK. — % MRI.K 2 6-1
K O MUTIONS — SH00 8 Duckv'» Breeze P C well 6-1

1 Luckv Majorette■ Y Ddln» 5-2 4 White Flame O Raymond 8-1
a Hmio Bov 1P Roblllard 4-1 Pale» Bov A Winger 8-1
4 Direct C R ('aldwell 4-1 5 Bennv Schue M Turcotte 10-1
2 Mis ht v lrl*h C B Hughes 8-1 AuaaI eligible:

Adlo» T odd Savlgnar 8-1 Bullet* C Moreau
5 Parada nni Lachance 8-1 SIMI Mt COI RSt — 4MRI.R
7 New fl: k R Bouthlliler 8-1 CONDITIONS — $1 .'*00
R H al S W Habklrk KM 4 Pat h On N Hardier 5-1

AUMt anubif 2 F»v * Beat A Hanna 3-1
Sucre. i Brook R Rare! ter 3 Mo» Fl rat p Caldwell 4-1Twmirim i oihm — \v

\ KM I \M» K 
< OM)| riONS MOO

\ Bm Bttlo
A HAnnii «l w

4 - *•!'

1 Fkldier’a Orof 
o Solitude 
5 Tho Inqulmr 
7 WâvfcO 
9 Nnvae Scott

R Snyder a- 
M OlngraA 
r KllUm 

R «Anvignâc
t Bourgon

Jusqu'ici 
ont fait

es Riders d'Ottawa 
mentir les experts

, Pir JEAN PlUl (OfSNY

Ça fait savant ... ça renseigne 
tout de même !

Je me suis toujours méfié de ceux qui vous posent une 
question en la formulant ainsi: "Dites, monsieur, vous qui 
savez tout...” et depuis longtemps j’ai adopté et choisi la 
réponse qu’il faut a ces fureteux d’emberlificotteurs: je 
fais comme eux, JE CONSULTE LES DICTIONNAIRES 
ET LES ENCYCLOPEDIES! ce sera toujours plus difficile 
de blâmer le GROS LIVRE que de s’attaquer à mes lacunes 
nombreuses et profondes. Pas mal comme préambule, hein? 
Je n’ai pas eu a me torturer les méningés ce matin pour 
trouver un sujet de chronique, je n’ai eu qu’a jeter un 
regard curieux sur le "Dictionnaire illustré des Sports, 
édité par la maison Seghers”. Merci pour la publicité, 
monsieur Seghers! et pour le livre en question... et j’y 
apprends un tas de choses, que vous aviez oubliées (!), 
comme moi d’ailleurs. Si on se les rappelaient ensemble ça 
ferait de nous des gens bien renseignées, n’est-ce pas? 
allnns-y donc avec toute l’ardeur que nous inspire ce bou­
quin qui est une vraie mine d’informations. Commençons, 
premiere leçon, par nous souvenir (?) des origines de 
certains sports. Mon Dieu, faites que je n’égare jamais ce 
livre de chevet!

En toute déférence aux 
ceintures noires !

Et je pige au hasard. Le judo. Qu’est-ce que c’est au 
juste et d’où vient-il? voilà; "Le judo est issu du jiu-jitsu, 
art d’attaque et de défense développé par les gens du 
commun a qui le port d’armes était interdit à Page féodal. 
Pratiqué sous differentes formes plusieurs siècles avant 
l’ere chrétienne, le jiu-jitsu fut modifié à la fin du XVIe 
siècle. Le judo, qui naquit plus tard, soit au XIXe siècle, 
est un dérivé du jiu-jitsu et fut propagé a travers le mon­
de par snn initiateur Jignrn Kann des I8R2 après qu’il eut 
fondé la premiere salle de Kodoltan (kodokan: école pour 
etudier la voie...dixit le dictionnaire). Et voilà, mes amis 
comment nn joue les savants...pas plu» difficile que ça. Si 
ces ligne» tombent sons les yeux de mon ami Louis Arpm 
de Radio-Canada, ceinture noire qu’il e*t, qu’il se rappelle 
bien que mes connaissance en la matière ne sont que théo­
riques et qu’il n’y .oit surtout pa» dans l’étalage de mes 
connaissance acquises subrepticement une vaine vantar­
dise à vouloir le dépouiller de son titre. Qu’il garde pour 
lui seul ce qu’il a si bien su gagner...par la pratique! 
Maintenant que nous avons disposé du judo étudions un 
peu le football.

Des surprises pour tous !
Et là je suis vraiment surpris d’apprendre que le foot­

ball n’a pas commencé avec Sam Etcheverry à Montréal, 
sous l’èr* de l’eahead Walker. Ecoutez bien ceci: "Le 
football: jeu naturel dont on trouve des traces en Chine 
— c’est probablement de là que viennent la "chinoiserie de 
certains jeux compliqués! • au moins 2,^00 ans avant J.C, 
où il faisait partie de l’entrainement militaire à la cour de 
l'empereur Huang-Ti. On retrouve le jeu de football 
chez les Grecs (Episkirns) puis chez les Romains au début 
de l’ère chrétienne (harpaatum ). Plus prêt de nous la 
•ouïe bretonne et le calcio florentin donneront naissance 
ait XVIIème siècle au football anglais. Pratiqué essentiel­
lement dans les collèges, il sera codifié à partir de 1840.” 
Quand je vous le disait que j’étais savant! Je continuerai 
de NOUS éclairer en vous confiant d’une façon désinvolte 
que le golf est né en Angleterre au XHIème siècle, que le 
hockey sur gazon a vu le jour en Perse quelque deux mil­
les ans avant notre ère, que l’ancètre de la bicyclette 
s’appelait "le célerifère, inventé en 1790 par M. de Sivrac, 
que l’equitatinn remonte au XXlème siècle... avant notre 
ère et nous vient d’Egypte et que la nage, finalement 
retrace ces origines jusqu'à notre ancêtre à tous: ADAM! 
Si apres cela vous n’étes pas convaincu de l'utilité d'un 
dictionnaire...c'est que vous is’aimer pas le sport...

TORONTO — Les Rough Ri- 
ders d'Ottawa continuent leur 
jeu favori dans la Conférence 
de Football de l’Est, soit prou­
ver que tout le monde a tort.

L’équipe a perdu 14 réguliers 
cette saison et son .seul espoir, 
selon les experts, résidant dans 
le fait qu'elle possédait un bon 
pilote en Frank Clair. Ce der­
nier ne porte pas le ballon, 
mais il n'a jamais fini au der­
nier rang

En somme, en raison de son 
surplus de recrues, les P.ough 
Riders devaient - commencer 
lentement et s’améliorer avec 
le temps au cours d» la saison

Toutefois, la saison est enco­
re jeune et voici quelques .suc­
cès obtenus déjà par les Ri- 
deis:

1 Ils occupent la deuxieme 
position avec une fiche d'une 
vicloire contre deux défaites.

2. Ils possèdent le meilleur 
record défensif, soit seulement

42 points alloués en trois par­
ties.

3 Le quart-arriere Russ 
Jackson est le meilleur passeur 
du circuit avec des gains totaux 
de 861 verges et une moyenne 
de 12 verges par passe. De 
plus, il a complété 33 de ses 55 
tentatives, soit la meilleure mo­
yenne de la ligue.

4 Whit Tucker affiche une 
moyenne de 30 1 verges comme 
receveur de passes, soit la 
meilleure dans la CFE.

5. La recrue Rick Black est 
deuxieme chez les botteurs 
avec un total de 942 verges en 
60 bottés, soit une moyenne de 
41 0 verges.

6 Dave Thelcn est également 
deuxieme chez les porteurs de 
ballon avec une moyenne de 6 9 
verges et un total de 159 ver­
ges en 23 essais.

Si vous n'étes pa.- encore im­
pressionnés, ajoutez le fait que

Jackson est le .seul quart-arriè­
re qui n'a permis aucune inter­
ception.

Voila les Riders qui étaient 
supposes finir au dernier rang.

Autre' meneurs
Par ailleurs. Clare Exelby, 

du Toronto, est le meilleur dans 
les retours de bottés avec un 
total de 91 verges en 12 essais.

Willie Bethea, du Hamilton, 
est le meilleur porteur de bal­
lon avec un total de 193 verges 
en 29 tentatives. Dick Shatto, 
du Toronto, le meilleur comp­
teur avec 4 touchés en autant 
de joutes, est également le 
meilleur receveur de passes 
avec un total de 20 pour des 
gains de 250 verges, y compris 
trois passes de touchés.

Enfin. Jackson possède la 
meilleure moyenne chez les 
porteurs de Dation avec une 
moyenne de 7.7 verges et un 
total de 108 verges.

Un échappé du receveur E. Howard 
aide les Red Sox à l'emporter

Les Argos pourraient perdre 
les services de Billy Shipp

Castor de $14,300 (gagné par 
Country Don en 2:00.0 a été 
installé favorite a 2 contre t. 
Elle sera eomluite pur le célèbre 
Clint Hridgias. le formidable 
Canadien qui s'est mérité une 
formidable réputalion dans le 
Grand Circuit américain.

Ruby Duby Doo. qui vient 
d'etre vendue $43.000 à Gerry 
Champagne par François Le- 
hneuf, apparaît à 5 contre 2 
sur le tableau de la cole mati­
nale

Elle * été chronométrée en 
2 03 mais les experts croient 
qu elle peut trotter encore plus 
rapidement Elle sera conduite 
par Marcel Dostir

TORONTO PC — Les Argos 
de Toronto, de la Conférence rie 
football de l'Est, perdront peut- 
être les services de Billy Shipp 
a la fin de la saison 1963.

Shipp, qui n a pas opposé sa 
signature au bas d'un contrai 
I9fi3, jouit de .son option de 1962 
afin d'etre libre de rejoindre 
les Oilers de Houston, de la li­
gue Américaine de football, l'an 
prochain

Toutefois, Shipp adinel qu'il 
ne tient pas à quitter le Cana­
da. si bien que si les démarches 
actuellement en cours en vue 
d'un poste .s’avèrent fructueu­
ses, il signera un contrat avec 
les Argos.

Shipp en est à sa Ifle saison 
das le football professionnel et

Extra;!;...
(i '«te de La page 11)

soigneusement le contenu reli­
gieux et moral du sport, celui- 
ci est appelé a prendre sa pla­
ce dans la vie de l'homme com­
me un élément d'équilibre, 
d'harmonie et de perfection, et 
comme une aide efficace dans 
l'accomplissement de ses autres 
devoirs ",..

... Il y a plus encore le 
sport, convenablement dirigé, 
développe le caractère, rend 
l'homme courageux, le fait gé­
néreux dans la défaite et aima­
ble dans la vietoire; il affine 
les sens, donne plus de pénétra­
tion intellectuelle, arme la vo­
lonté d'endurance. Alors, ce 
n'est pas uniquement un déve 
loppement physique. le sport, 
bien compris, est une occupa­
tion de l'homme tout entier et 
bien que perfectionnant le corps 
comme instrument de l'esprit, 
il rend l'esprit lui-mème ins­
trument plus affiné pour la re­
cherche el la transmission de 
la vérité II aide ainsi l'homme 
a remplir celte fin a laquelle 
Imites les autres sont subordon­
nées. le service et la gloire de 
son Créateur. . .

Le pape terminait son exposé 
en Risanl que si certaines ma­
nifestations sportives telles què 
la boxe et la lutte peuvent être 
légitime.s et recréatives, il ar-1 
rive cependant que dans la fa j 
çon dont ils sont parfois orga- ! 
nisés ou pratiqués, ils devien­
nent deformateurs pour les 
participants et pour les assis­
tants Il ne faudrait pas 
qu'un jour, le hockey se mérite 
une telle condamnation. Voyons 
tous a ce que la chose ne se 
produise jamais.

Notre choix 
au Richelieu

| Prudence's Boy 
i Spilled Milk 
Graceful Duke

Lucky Majorette 
Hugo Boy

est également un citoyen cana­
dien. Il s’est rapporté aux Ar­
gos en 1955 après une saison 
avec les Giants de New York, 
rie la ligue Nationale de foot­
ball Après deux saisons à To­
ronto. il fut envoyé aux Alouet­
tes de Montréal et est revenu 
ici anrès une transaction au dé­
but de 1961.

A Edmonton, les Eskimos ont 
annoncé hier qu'ils avaient ren­
voyé Hugh Smith après un sta­
ge de deux semaines. Smith 
avait été remercié antérieure­
ment par les Broncos de Den­
ver, de la LAF. I) a déjà évo­
lué pendant une saison avec les 
Redskins de Washington, de la 
LNF.

Championnats des parcs
Les jeunes sont parvenus 

aux finales des différentes ca­
tégories pour les champion­
nats des parcs qui se déroule­
ront au Parc Lafontaine sa­
medi après-midi à 1.30 alors 
que Lise Talbot affrontera Su­
zanne Gélinas, que Serge Des­
coteaux opposera Christopher 
Fogarly; que Pierre Dagenals 
fera face Guy Lalonde et que 
Ross Emdlater el Robert 
Campbell se feront la lutte. 
Suzanne Gélinas jouera égale­
ment contre Suzanne Ally. Ré- 
suilast des semi-finales:

Garçons de 16 ans: Serge 
Descoteaux Lafontaine, Clau­
de Salvetti. Lafontaine: 6-3,
7- 5: Christopher Fogarty, So- 
mcrled b. Gilles Desautels, La­
fontaine: 6-0. 8-6:

Garçons dp 14 ans: Pierre 
Dagenais, Lafontaine, b. Gilles 
Gosselin, Lafontaine: 0-6, 6-3,
8- 6; Guy Lalonde, de la Veren- 
drye. b. René Paquette, Mai­
sonneuve, 6-0. 6-3.

Garçons de 12 ans: Ross 
Findlater, S'omerled b. Mark 
Levine. Somerled: 6-1. 6-4; Ro­
bert Campbell. Somcned b. 
Pierre Simard. Lafontaine: 6-1, 
6-0.

Filles de 16 ans: Lise Tal­
bot, Somerled bat Marielle 
Choquette. Lafontaine: 6-0, 
6-0; Suzanne Gélinas. Jarry, 
bat Agathe Bousquet, Maison­
neuve: 6-1, 6-2.

NEW-YORK. — Une balle 
passée, débitée au receveur 
Elston Howard, a permis à Ed­
die Bressoud de croiser le mar­
bre avec le point décisif hier 
alors que les Red Sox de Bos­
ton ont vaincu les Yankees de 
New York au compte de 4-3 Ce 
point non mérité a mis fin à un 
duel de lanceurs entre Bill 
Monbouquette. des Sox, et Stan 
Williams. C’était le 18ième 
gain de Monbouquette.

L!n des points accordés par 
Williams fut le 35ème circuit 
de Dick Stuart. Monhouquet- 
te n'a accordé que six coups 
surs aux Yankees. C'était la 
quatrième fois qu'il battait 
New-York cette saison. Il est 
le seul du circuit à avoir réus-
si cet exploit. 
BOSTON (4) ah P CS PP
G«. dner. 2e-but 4 0 0 0
a-R. Williams 1 0 0 0
Schilling. 2e-but a 0 0 0
Gel «ter. ch. cent-e 4 0 1 0
Mej.as, ch. gauche 5 0 0 0
Madone. 3e-but 4 1 3 0
Clinton, ch. droit 3 1 2 0
Stuart, ler-but 4 1 2 2
B’cssoud. ar.-court 4 1 1 0
Nixon, receveur 4 0 2 0
Monbouquette. lanceur 3 0 0 0

TOTAUX 36 4 11 2
NEW-YORK (3) ah P es PP
KuoeK. ar.-court 4 1 i
Richardson. 2e-but 4 0 0 0
Trejsh, ch. centre 3 1 0 0
Pepltone. ler-but 4 0 2 1
Howard, receveur 4 0 0 0

Filles de 14 ans: Suzanne 
Ally, Lafontaine bat Ghislaine 
Motivier, de La Verendrye: 6-0. 
6-2; Suzanne Gélinas, .larry 
bat Lise Talbot. Somarjed: 6-2, 
6 4

Filles de 12 ans: Danielle 
Phaneuf, Lafontaine bal Joce­
lyn Phaneuf: 6-3, 6-4: Claire 
O’Reilly, Maisonneuve bat Gi­
nette Kelly. Jarry par dé sut.
Championnats nationaux des

Blanchard, ch droll 3 0 1 •
Lopcr. ch gauche 3110
Boyer. 3e-but 3 0 10
Williams, lanceur 3 0 0 0

TOTAUX 31 3 A 3
a-Fut re'l: * au béton pour O... i- 

ner à la 9e.
BD' ( D,. 010 100 001—t
NEW-YORK 110 001 000—3

SOMMAIRE — Erreurs: Clinton. 
Richardson Retraits et assistance: 
Boston 27-10, New-York 27-10, 
Doubles-jeux: Monbouquette à
Bressoud à Stuart (2); Kubek à 
Richardson â Pepltone. Laissés sur 
les buts: Boston 8. New-York 2. 
Deux-buts: Malzone. Troie-buts: 
Pepltone. Circuits: Stuart. Kubek. 
Sacrifice. Monbouquette.

LES LANCEURS
ml rs p pm hb ta

Monbouquette
i. 18-81 9 8 3 2 1 1

Williams
(p. 7-5) 9 11 4 2 2 3

Mauvais lancer: Williama. Balle 
passée: Howard. Arbitres: Napp, 
Honochlck. Rice. Salerno. Assis­
tance: 10.948. Temps: 2:13.

Tournoi de 
tir à l'arc

Le grand tournoi de tir k 
l'arc du service des parcs au­
ra lieu vendredi, le 30 août, 
au parc Jarry, annonce M. An­
dré Champagne, directeur du 
service.

Les archers du parc Maison­
neuve rencontreront ceux du 
parc Jarry; ce sonl là les deux 
centres de tir de Montréal. 
Les compétitions qui débute­
ront dès dix heures le matin, 
verront concourir des jeune» 
garçons et des jeunes tilles da 
14 à 18 ans. Les moniteurs Mo­
nique Gauthier, Marc Long- 
pré et Gilles Poulin sont le» 
responsables de cette activité 
des terrains de jeux de Mont­
réal.

8-1
8-1
0-1

DU! I1..VWI 4-1
SEPTIEME COURSE - TROT 

\ RM 1 \MFR 
CONDITIONS _ Méfl

Lady Direct C
i----------------- —---------—

Bay State Pa» 
Brewer’s Vonian 
Royal Pat

41 Nobleman 
Lady S. D. 

_ | Chargallon

I Collector 
Marv Hanover 
Speedway Fleshy

Patch On 
j Fay's Best 
Mc's First

10

Settlor
Brandywine Kid 
Legal Prince

Rhythm Man 
Bucky North 

, Captain Bob

j Harry'» taure 
Ruby Duby Doo 
South Shore

Mighty lllch 
Mile» Hal 
Irene'» Royale

t * »•> tarhance $1 v>o 4-V a Settlor
2 R'O Alt M Donne $2 000 3-1

t. Pelletier $1 ^ 6-1 1 Brandvwine Kul
4 Rlskv t.aa* P lAcoate 11 Son 7-2

(» Bouvrette $> ooo 6-1 legal Prince
3 .?err\ Patch8U P Caldwell. 62.000 4-1 NEUVIEME COIRSF

Pu* rftolii »: V\n 8-1 2 Star take M.ckev CM RLE UOÏTIE S PICK
6 ijockevale Otnny OU Lachance $1 soo 6-1 SH.Wii) — Poullchés dn 3 ans

P Roblllard. $1 VN> 8-1 4 Roae C Lee 7 Ha r n'a Laura c* Hodgln» 2-1
7 No. man » Cl in T Horton, Si ,V>0 6-î 2 Rubv Dubv Doo M Doatle 5-2

M Turcotte si 500 10-1 3 Don Cheater 1 South Shore B Côte 4-1
Aussi éilglMe Pm chou: s : vy> 8-1 5 Sally Abe R Rlvard 6-1
Misa Lorene Scott 5 Maktover 4 Irene Mtr Pna choisi 7-1

J Wiener $1 500 Pa* chou; $1 400 8-1 6 Alexandra R SUUphant 8-î
Ql trim Ml COI R n K — TROT 8 l/Otta Luck R Steadv Flash Y Plouffe 10-1

\ RMT.AMIR P Csldwcll. S1.O00 10-1 3 N wood Barbara H O ger 15-1
CONDITIONS — IW0 Aussi eu*Me DIMKMV COURSE — \MBl.K

3 Nob t inan Queen Ronald CONDITIONS — S 800
A Redard $1500 3-4 v\ Bourgon $2 000 6 Mightv Rich F, Smith 3-1

5 Lad y S D HI 1 1 II Ml COI R SK — IMBIJC s Mlle* H.U » Roblllard 7-2
C Belanger. $1 500 7-2 1 ONDITIONS — $1 800 7 Irene Rovale R Berard 4-1

* Chargallon 1 Buckv North R Snvder 3-1 l Dawn * K l.ight 8 seguin 6-1
O Hev* $? noo 9-2 2 Rhvthm Man R Hardier 5-2 4 Roval Brook p Caldwell 6-1

1 Out the C*reat 3 Captain Boh R Snvder 4-1 2 General Wvl H t .amarre 8-1
OU lAchanre, $1.500 6-1 6 Fascination Time H C0t» 6-1 3 Chief Kave R Gagne 8-1

4 Mightv Rodney Mlgbtv Dudlev M Waplae 7-1 R Vellevfield Star P Saur» 10-;
\ Roger». 11.500 6-1 5 Peter Gunn J Kopa* 8-1 Auaai eligible

*****m

Appelez
V

fournisseur et commandez
«iune caisse de votre mere 

M oison préférée.
Car la bière M oison met de la vie 
et de ta joie en toute occasion! 
Bonne fin de semaine!

SEUL MOLSON SATISFAIT TOUS LES GOUTS

MOLSON

. J
MOLSON

LA BtfcRf LA GET? 
RAFRAICHISSANTE

LA BONNE BIÈRE 
DE CHEZ NOUS

LA SAVOUREUSE 
BIÈRE DOUCE
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Gérord'Gerry'
Gosselin

Alors que les Noirs des Etats-Unis viennent d'organi­
ser une marche monstre et bien disciplinée sur Washing­
ton, pour l'obtention d'une reconnaissance plus juste et 
plus générale de leurs dtoits comme citoyens américains, 
voyons un peu les services que le sport a rendus à ces 20 
millions de gens, dont ceux du sud reçoivent encore la 
brimade officielle de l’autorité en place. Celle-ci enrégi­
mente dans son antipathie hostile des gouverneurs qui 
n’hésitent pas à résister à l’autorité cent, ale et aux décrets 
de la plus haute cour du pays pour jeter de l’huile sur le 
feu, comme ce fut le cas à l'université du Mississippi, avec 
l’étudiant Meredith.

• • •
A l'automne 1945, le domaine du baseball permuta 

des pages sportives des journaux américains à la page édi­
toriale, quand Branch Rickey décida de faire signer un 
contrat professionnel à Jack Robinson, dans l’organisation 
des Dodgers, et sous les couleurs des Royaux de Montréal. 
Les journaux du nord des Etats-Unis et ceux de l’Ouest 
furent moins provocateurs, tout en redoutant des consé­
quences désastreuses. Mais tout le sud sportif, soutenu par 
les pages éditoriales, cria à la honte, au scandale, à la me­
nace, au danger.

• • •
J’étais alors secrétaire de route des Royaux qu’ac- 

eompagnait Robinson à l’entrainement à Daytona Beach 
et aux différentes villes de la ligue Internationale d’alors: 
Newwark, Jersey City, Syracuse, Buffalo, Toronto, Ro­
chester et Baltimore. Robinson était bien le premier joueur 
de couleur à s’infiltrer dans le baseball organisé, victime, 
plus par la coutume que par des textes législatifs, de 
la grande loi de la ségrégation américaine qui, partout ou 
presque aux Etats-Unis, interdit à un Noir de faire par­
tie d’un club de Blancs, même de paraître sur un terrain 
d’épreuve sportive là où il y avait des Blancs.

• • •
Certains Etats du sud ne permettaient pas à un Noir 

de se battre contre un BUnc. Jack Robinson encaissa tout 
avec une patience digne d’éloges. Bien stylé et bien aguer­
ri par ses chefs et par Rickey, Robinson savait qu’il était 
un symbole. Il n’y avait pour lui qu’un moyen de se faire 
accepter. C’était de prouver sa compétence irréfutable. 
Il fut isolé dans une résidence de particulier à Dayton» 
Beach. Il fut conspué à Baltimore. Il fut insulté dans la 
presse de Newark. Une couple de ses co-équipiers ne vou­
laient même pas lui adresser la parole. Son gérant même, 
Clay Hopper, lui-même de Greenwood, Mississippi, le te­
nait à distance. Dans les trains, il devait manger à part.

• • •
Malt vers la fin de !a saison, alors qu’il remporta le 

championnat des frappeurs avec une moyenne de .349, set 
deux 'o-équipiers de Gallas, Texas, et son instructeur du 
Missis.ippi, avaient oublié la couleur de sa peau. Pour te 
faire admettre, il lui avait fallu déployer des talents ex­
traordinaires. Mais il avait réussi tout de même. Le prin­
temps suivant, tout était à recommencer, alors qu’il prit 
l’uniforme des Dodgers. Trois joueurs de ce club, Dixit 
Walker, Ed Stevens et Carl Furillo partirent en guère con- 
tre lui avec une pétition hostile déposée dans les mains de 
Rickey.

a • •
Celui-ci sortit de ses gonds, se débarrassa de Walker, 

expédia Stevens dant les mineures et garda Furillo qui fit 
amende honorable. Ce dernier, de filiation italienne, pou­
vait-il faire remonter la lignée des Furillo en terre améri­
caine à plus d’une couple de générations? Mais les brimades 
continuèrent, à St-Louis, à Cincinnati et contre les joueurs 
de tous les clubs venus du sud. Il tint le coup. Il ne perdit 
jamais la tête, se borna à jouer au baseball comme seul il 
savait le faire. Les antipathies devinrent de plus en plus 
voilées. Il avait gagné son point et avait ouvert les portes 
du baseball à ses congénères.

• • •
Longtemps, deux clubs fiers et intransigeants refusè­

rent l’apport des noirs. Mais devant la pression de la clien­
tèle et le piquetage devant leurs stades de baseball, ils 
capitulèrent, si bien qu’aujourd’hui les Yankees alignent 
un Elston Howard et les Cardinaux de St-Louis un Bill 
White. Robinson, précurseur miritoire, avait ouvert la 
voie. Vers la même époque, Joe Louis avait établi sa su­
périorité incontesté à la boxe et Althéa Gibson, au tennis, 
avait été acceptée.

• • •
Et ici, à Montreal, que penser de la segregation? Il 

parait officiellement que cela n’existe pas. Mais je me suis 
laissé dire que certains hôtels de la métropole, devant un 
Noir qui veut s’y inscrire, s’empressent de décliner en di­
sant: "Nous sommes au grand regret, nous sommes au 
grand complet”. Le départ de Sandy Stephens a provoqué 
certaines critiques. Certains ont dit qu’il y avait une sour­
de guerre raciale chez les Alouettes, mais dans l’autre sens, 
car on reprochait à Stephens de ne pas vouloir passer le 
ballon aux co-équipiers de race blanche. C’est peut-être 
exagéré. Il n’y a peut-être là qu’une réaction bien humaine 
d’une race longtemps brimée et qui, à un moment donné, 
trouve l’occasion de favoriser un des siens au détriment de 
la race dite supérieure, pas plus authentiquement améri­
caine.

Les Tigers de Détroit sont 
ressuscités par C. Dressen

DETROIT PA—Charlie Dres­
sen a ressuscité les Tigers de 
Détroit.

"Charlie a dû déménager des 
montagnes", a déclaré le gé­
rant général Jim Campbell, qui 
semble avoir été justifié de son 
grand ménage de la mi-saison.

“Tout le monde était d’avis 
que noups devions afficher une 
meilleure tenue. Dressen a ac­
compli un travail colossal en 
nous faisant reprendre vie”.

Campbell a congédié le gérant 
Rob Scheffing et son personnel 
complet d'instructeurs le 18 
juin. Détroit, considéré comme 
un sérieux aspirant au titre, oc­
cupait alors la neuvième posi­
tion avec une fiche de 24-36

Depuis ce temps, les Tigers 
présentent un record de 39-39, 
sous Dressén. gérant des Leafs 
de Toronto, de la ligue Interna­
tionale de baseball. Tan dernier.

Toutefois, il y a moins de 
trois semaines' les Tigers 
étaient toujours en 9e position. 
Ils ont pris leur élan depuis et 
leur essor les a fait passer en 
première division.

Avec une fiche de 20-7 au 
cours des 27 première parties 
d’août et une série de sept gains 
consécutifs, les Tigers sont pas­
sés au cinquième rang alors que 
Dressen vise toujours plus 
haut.

Pour leur part, les joueurs, 
qui aimaient le débonnaire 
Scheffing et qui lui demeurèrent 
loyaux après son départ, ont 
cessé de lever le nez devant 
Dressen. Ils ont réalisé qu'il 
liait un connaisseur de base­

ball qui pouvait les aider.
“Il semble que, à chaque foie 

où je me réchauffe entre mes 
départs. Dressen est là avec des 
suggestions”, a révélé Phil Re­
gan. qui a enregistré un record 
de 8-1 depuis l’arrivée de Dres­
sen en comparaison d'une fiche 
de 2-6 avant le changement de 
gérance.

Dressen a rebâti le champ in­
térieur des Tigers, leur procu­
rant leur meilleur défensive de­
puis des années. Dick McAu- 
liffe. intérieur erratique aupa­
ravant. est devenu un arrêt- 
court fiable.

A la demande de Dressen, 
les Tigers ont fait graduer la 
recrue George Smith au deuxiè­
me but. Il leur fournit leur meil­
leur jeu à cette position depuis 
le depart de Frank Bolling en 
196 t.

De plus. Dressen a connu des 
succès formidables au troisième 
coussin en faisant alterner Don 
Wert et Bubba Phillips. Lors 
de la série de sept gains suc­
cessifs des Tigers. Wert a par­
ticipé à quatre parties et Phil­
lips, à trois, cognant, ensemble, 
un total de 14 coups sûrs en 
27 présences au bâton.

BOXE
SACRAMENTO, Cal. - Eddie 

Perkins. 144 3-4. a défait aux 
points Irish Bobby Scanlon, 142 
1-4, de Sacramento, en 10 ron­
des. Sonny Miles, 171, de San 
Francisco, a défait par h.c. 
technique Fred Roots. 161, d» 
Sacramento, en S rondes.

À RIVIÈRE-LU-LOUP

Atteindre un développement humain, 
but des centres communautaires

RIVIERE-DU-LOUP. — Si un 
individu qui fréquente un cen­
tre récréatif parvient à un

Sonny Liston a 
changé d'avis
MYSEN, Norvège. — Le 

champion poids lourd Sonny 
Liston, revenant sur sa déci­
sion d’il y a deux semaines, 
a déclaré qu’il espérait livrer 
un combat titulaire à Cassius 
Clay d’ici février et a égale­
ment laissé entendre qu’il 
pourrait s’engager à affronter 
le Suédois Ingemar Johans­
son.

Liston a fait cette déclara­
tions à la suite d’une série de 
combats hors concours dans 
les pays Scandinaves. Toute­
fois, lui et son conseiller, Jack 
Nilon, ont ajouté que les né­
gociations avec les lêvréscr. 
tants de Clay sont présente­
ment tombées à l’eau.

Selon Nilon, Clay tire de 
l’arrière. “Nous lui avons of: 
fert 22 1-2 pour cent, ce qui 
est plus que tout aspirant s’est 
jamais vu offrir”, a précisé 
Nilon.

Liston et Nilon avaient an­
noncé antérieurement aux 
Etats-Unis que le champion 
affronterait quelqu’un d'autre 
avant de faire face à l’aspi­
rant No 1.

Liston a attiré une foule de 
30X00 personnes, ici, à un 
combat hors concours contre 
un de ses partenaires d'en­
trainement.

Pour sa part, Nilon a admis 
qu’on avait parlé d’un corn 
bat titulaire avec l’ancien 
champion Johansson, mainte­
nant a sa retraite, sans en ve-

certain développement hu. 
main, alors le but du centre 
communautaire est atteint. M. 
Morris M. Bruker, du bureau 
des gouverneurs de la Young 
Men’s Hebrew Association. «. 
fait cette assertion lors d’une 
conférence prononcée dans le 
cadre de la Clinique nationale 
sur la promotion et l’adminis­
tration des centres de loisirs. 
Le conférencier, a soutenu par 
la suite que chacun devait 
avoir l’opportunité de dévelop­
per au total son propre indivi­
du. Toute l’organisation d’un 
centre de loisirs doit être fonc­
tionnelle et précisément sa 
fonction est tout orientée vers 
les gens. M. Bruker qui est 
maintenant au service de com­
pagnies comme analyste et di­
recteur de programmes, lan­
çait ces paroles lors de cette 
conférence qui traitait de l’ad­
ministration

Le centre communautaire 
doit être le point de mire des 
gens de tous âges des deux 
sexes. Le centre doit permet­
tre à chacun de mettre à pro­
fit sa propre personnalité. Le 
centre doit apprendre à cha­
cun de ses membres la co-exis­
tence avec son prochain. C'est 
pourquoi le spécialiste doit ef­
fectuer de fréquentes rencon­
tres avec chacun de ses mem­
bres. Le spécialiste doit trou­
ver en chacun ce qu’il y a de 
valable et de productif.

Dans le même optique la 
conception du plan ou pro. 
gramme du centre doit concré­
tiser les buts déjà fixés. Ce 
programme doit être réaliste 
et pratique et doit trouver 
pour chacun des problèmes 
une solution appropriée. De là

l'importance d'une connaissan­
ce approfondie du milieu et 
d’une collaboration étroite 
dans la rédaction de ce pro­
gramme.

Evantail d'activité*

Si le programme est rédigé 
en fonction de ses participants, 
il reflète donc la culture d’une 
certaine communauté. Or le 
monde moderne est entré dans 
une évolution profonde et ra 
pide. Il est donc de première 
importance que le centre com­
munautaire puisse changer ses 
vues, ses horizons, ses con­
cepts, afin de permettre à cha­
cun une évolution rapide qui 
lui permette non seulement de 
suivre le monde dans lequel il 
évolue mais bien de lui per­
mettre une action sociale effi 
race au sein de son milieu. Il 
faut donc assurer par une pro­
grammation adéquate une par­
ticipation entière de chacun 
des membres. Ce membre doit 
sentir qu’il y a a j centre quel­
que chose pour lui.

Cependant le centre doit 
présenter aux jeunes en par­
ticulier un éventail compiet 
d’activités qui permettra à cha­
cun d’élever son niveau sur le 
plan culturel. La programma­
tion doit donc être dynamique.

M. Bruker termine sa confé­
rence en insistant sur l’évolu­
tion constante qui doit s’ef. 
fectuer dans le concept de 
centre communautaire. Un 
changement continuel de notre 
culture marque toute notre vie 
quotidienne : ainsi notre con­
cept du centre communautaire 
doit-il être changé. Le nôtre 
est dynamique.

BASEBALL Hank Aguirre (ait gagner Détroit
MERCREDI 

Usue Nationale :
Philadelphie ». Chicago 7 
San FrancUco 5. St-Louis a 
Pittsburgh 7, New-York 2 
Milwaukee 9. Houston 1 
Cincinnati 9. Los Angeles 5 

Ligue Américaine:
New-York 4. Boston 1 
Détroit 2. Los Angeles 1 
Chicago 8-3, Cleveland 3-1 
Baltimore 3, Kansas City 1

HIER
I igue Nationale :

Philadelphie 1. Chicago 2 
New-Ylrk à Pittsburgh 
S. Francisco à Los Angeles (s)

Ligue Américaine :
M nesota 14-10. Wash’ton 2-1 
Boston 4. New-York 3 
Los Angeles 1, Détroit 6 
Chicago à Cleveland <•)

AUJOURD'HUI 
Ligue Nationale :

Houston à Chicago 
Cincinnati A Pittsburgh 'sj 
Milwaukee à New-York is) 
St-Loui* à Philadelphie (•)
S. P'ranctsco à Los Angeles le)

Ligue Américaine :
Los Angeles à Kansas City (8) 
Chicago à Minnesota is) 
Detroit à Cleveland is-

DETROIT. — Les Tigers de 
Détroit, avec Hank Aguirre au 
monticule, ont remporté un 
huitième gain d’affilée, en 
triomphant hier des Angels de 
Los Angeles, au compte de 6-1. 
Il a tenu ses adversaires en 
respect complet pendant sept 
manches avant que son ancien 
coéquipiers Frank Kostro ne 
brise le chat be. Il a fini avec 
une partie de deux coups sûrs. 
C'était sa troisième partie de 
deux coups sûrs en 25 jours.

Al Kaline, avec un circuit, 
a maintenant frappé en lieu 
sûr en 16 parties consécutives.
LOS AN’titXES (1) ab p et PP 
Pearbon. ch. centre 3 0 0 0
Pregosl. ar.-court 3 0 0 0
Wagner, ch. gauche 4 0 0 0
Torret». ler-but 4 0 0 0
Moran. 2e-but 4 0 0 0
Rodger». rece\eur 2 0 0 0
Folles, receveur 10 0 0
Ko.nro. 3e-but 3 110
Piersall. ch. droit 3 0 11
b-McBrlde 0 0 0 0
Spring, lanceui 0 0 0 0
Newman, la - ;eur 0 0 0 0
D. Lee. lanceur 10 0 0

New-York a Baltimore (s> Foytack. lanceur 0 0 0 0
Washington à Boston t. i a-Koppe 1 0 0 0

G&lnskl. lanceur 0 0 0 0

CLASSEMENT
c-Hunt, ch. droit

TOTAUX

1

30

0

1

0

2

0

1
LIGUE NATIONALE DETROIT (6) sb p es PP

G. P. Moy. Diff. Bruton, ch. centre 3 î 0 0
xLot Angeles 78 53 .595 McAulUfe. ar.-court 5 2 0

Francisco 73 59 .553 3‘2 Kaline. ch. droit 5 1 2 2
St-Louls 72 60 .545 «t . Colavlto. ch f.auche 5 1 2 1
Philadelphie 7 CR::h, lcr-but 9 O 1 0
Milwaukee 71 62 .534 8 ‘ Wert. 3e-but 4 0 0 0
Cincinnati 7 ‘ g Triandos, receveur 4 1 2 2
^Pittsburgh 67 63 .515 10‘.2 Smith, 2e-but 4 0 0 0
Chicago 68 64 .511 10‘2 Aguirre, lanceur 4 1 1 0
Houston 49 84 .368 30 — — —

xNew-York 41 90 .313 37 TOTAUX 34 6 10 6

x-Jouten du aoir non incluses

LIGUE AMERICAINE

Newman
r* , p- * 1*4)D. Lee 
Foytack 
Oelnski 
Spring 
Aguir . e

(g. 13-11

LES LANCEURS

ml es p pp bb rb

3
l1»
2

1 1 0 0 
0 0

1

1 O2 Z
1 O
2 0 
0 0
2 3

Arbitrer: Hurley. Flaherty. Umout, 
Valentine. Temps: 2:22. Assistan­
ce: 4.738.

a-Fut retire sur un roulant pour 
Foytack à la ée. 

b-Courut pour Piersall à la 8e. 
c-Fut retiré au bâton pour Osin-

Minnesota trappe 
huit circuits

WASHINGTON. — Les 
Twins de Minnesota ont éga­
lé un record des ligues ma­
jeures avec huit circuits au 
cours d'une partie et ils l’ont 
emporté au compte de 142 
sur les Sénateurs de Wa­
shington, dans la première 
partie d’un double.

Harmon Killebrew et Vie 
Power en ont cogne chacun 
deux.' Les autres ont été réus­
sis par Bob Allison, Jimmie 
Hall, Bernie Allen et Rich 
Rollins.

Lee Stange a remporté sa 
huitième victoire de la saison.

PREMIERE PARTIE 
Minnesota SOI Ois 01Z—14 ZO » 
«•««binrton 000 000 200— 2 9 0

Stange et Battey. Sin.mermen. 
i7>; Rudolph. BurnMde (4), Moel­
ler (6). Roebuck i9» et Retzer, 
Lanceur gagnant: Stange (8-4). 
Lanceur perdant: Rudolph (7-16».

Circuits — Minnesota: Power 
(7e et 8e), Allison <29e). KUle- 
brew 130e et 31e t. Hall i26e>. Al* 
len tfle). Rollins Washing­
ton: Retzer (4e>.

Pj AB P Cs Moy. ski à la 8c. — — —
New-York 86 47 .647 DEUXIEME PARTIE
xChlcago 74 58 .561 Il1* LOS ANGEI.ES 000 090 010—1 Minnesota 115 210 000—10 15 0
Minnesota 74 58 .561 11 .. DETROIT 300 210 OOx—6 Washington 0OO 001 000— 1 3 1
Baltimore 73 61 .545 13! 2 Slebler et Battey. Zimmerman
Détroit 64 66 492 201 u SOMMAIRE — Erreurs. Torres. »8>; Duckworth. Burnside (3). Ru­
xCleveland 64 71 474 23 Rodgers. Cash. Retraits et assis- dolph <6». Kline (9) et Retzer*
Boston 63 70 474 23 tances: Los Angeles 24-9. Détroit Lanceur gagnant: Slebler (1-0).
Los Angeles 60 75 444 27 27-7. Double-Jeu: Fregosl à Mo- Lanceur perdant : Duckwo
Kansas City 58 73 443 27 ran à Torres. Laissés sur les buts: 11).
Washington 48 85 361 38 Los Angeles 4. Détroit 10. Trois- Circuits — Minnesota. Alien

buts: Kostro. Circuits: Kaline. l7e>. Hall f27e). Killebrew t32e)
x-Joutes du soir non incluses Triandos. But Tolé. Wert. et Versalles (10e).

nir à un plan définitif.
Liston a déclaré qu’un 

match entre lui et Johansson 
pouvait aussi bien avoir lieu 
aux Etats-Unis qu’en Suède. Il 
est d’avis que Johansson aura 
besoin d’une période de qua­
tre mois d’entraînement avant 
d’ètre en état de combattre.

À L'OCCASION DE LA FÊTE DU TRAVAIL
Les leafs à Québec

QUEBEC. — On a officielle­
ment annoncé que les As de 
Québec, qui font partie de la 
ligue américaine de hockey, 
joueront une seule partie d’ex­
hibition à Québec. Elle aura 
lieu le 22 septembre et elle 
opposera les As aux Maple 
Leafs de Toronto, champions 
de la ligue Nationale de hoc­
key. _____

Les Hellcats 
vs Rosemont

Aujourd’hui, les Helcats 
d’Hochelaga, les champions de 
la coupe Sauvé entretiendront 
le club de football national de 
Rosemont à 9h. p.m. au Parc 
LaFontaine. Plusieurs membres 
de l’an dernier y participeront.

Bob Vokey, figure-étoile de 
l’an dernier, viendra prêter 
main-forte aux Helcats d’Ho­
chelaga' avec ses bottés de dé­
gagement. Winston “Archie” 
Arkinson sera de nouveau capi­
taine de la force défensive. P. 
E. Renaud, un des meilleurs 
champ arrière de l'an dernier 
y sera encore cette année. Re­
naud avait été invité à l’entrai­
nement au camp des Alouettes 
cette année et, à cause d’une 
malheureuse blessure durant 
une pratique, il a été forcé de 
manquer la partie “inter- 
squad” et toute chance possi­
ble d’aller à Joliette. Mainte­
nant bien rétablie de sa bles­
sure, il tourne maintenant les 
yeux sur le championnat de 
points de la ligue, présente­
ment détenu par un ancien 
joueur. Roger Ryan, mainte­
nant assistant-coach du club. 
Bob Murdoch sera encore cet­
te année le chef coach des 
Helcats d’Hochelaga et espère 
remporter une deuxième coupe 
Sauvé pour son club.

Cette année a apporté plu­
sieurs jeunes recrues er plu­
sieurs d’entre eux joueront. 
Nous sommes heureux d’annon­
cer que Billy Avis, le joueur 
par excellence de la L. F. M. 
pour 1962 et George Springate 
ont signé leurs contrats avec 
les Helcats pour 1963.

Les meilleurs 
des majeures

'■mr*

LIGUE NATIONALE
Pj AB P Ce Moy. 

o&t, St-L. 132 530 
Davis, L.A. 116 439 

emente, Pl. 120 470 
133 544

eziiciiw, x i
nson, Oin. 
,ron. Mil. 
zalez. Ph 
,nto, Chl. 
iys, S.F. 
jeen, S.F. 
hlte, St-L. 
ipeda, S.F.

68 175 .330 
54 144 .328 
66 151 .321

______  79 174 .320
131 513 100 164 .320 
131 482 71 153 .317 

68 159 .309 
96 151 .305 
51 102 .305 
90 163 .303 
74 141 .303

131 515
131 495 
95 334

132 538
. 127 465
CIRCUITS

on. Milwaukee V
Covey. San Francisco 34
ys, San Francisco
i to Chicago
ward, Los Angeles 22
>eda. San Francise® 
lit®, St-Louis 22

POINTS PRODUITS 
‘cm. Milwaukee 116
ills, St-Louis 22
rer. St-Louis 89
ys. San Francisco 86
d Inson, Cincinnati 66

w mwrw extro tr btww

PJ AB P Cs Moy. 
Y Vemskl. Bo. 125 477 30 154 .323
Kaline, Dét. 123 480 81 154 .31’*
Pearson, L.A. 127 472 71 146 .309
Rollins, Min. 113 432 68 131 .303
Wegner, L.A. 128 473 68 141 .298
Malzone. Bo. 126 490 58 144 .294
Howard. N.Y. 111 401 65 117 .292
Ward. Chi. 130 510 65 147 .288
Causey, K.C. 120 485 62 137 .282
Fregosl. L.A 127 483 67 136 .282

CIRCUITS
Stuart. Boston 34
Killebrew. Minnesota 29
Allison, Minnesota 28
Howard. New-York 3ü
Hall, Minnesota 25

POINTS PRODUITS 
Stuart. Boston 94
Kaline, Détroit 90
Wagner. Los Angeles Si
Powell. Baltimore 78
Howard. New-York 7»

OFFRE SES MEILLEURS VOEUX À 
TOUS LES TRAVAILLEURS DU QUÉBEC
NOUS APPOSONS L'ÉTIQUETTE "FABRICATION SYNDICALE" SUR TOUS NOS PRODUITS
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L'abbé O'Neil et le bill 60: l'opération "blocage” 
menace de saboter une mesure sociale progressive

LEVIS, 'Par Marcel Thivier- 
gei — L'opërati</n '‘blocage", 
entreprise par certains orga­
nismes contre le bHl fin. com­
porte de* risques très graves.

Dans une causerie, hier soir, 
devant le Club Richelieu de 
Lévis, M l'abbé Louis O'Neill 
a déclaré que cette opération

Le mémoire du comité 

protestant “n'est pas 

un rapport minoritaire 
de la eomm. Parent”

M. David Munroa, prési­
dent du comité protestant 
qui a soumit morcredi cinq 
projets d'amendements au 
bill 60. a tenu i tetra sa­
voir, hier, que ce rapport 
ne peut être considéré com­
me un rapport minoritairo 
de la Commission Parent 
dont il était membre. Voici 
le texte de la déclaration do 
M Munroo :

"Je nie catégoriquement 
que les termes du mémoire 
que le eemité protestant a 
• dressé au premier minis­
tre soient en contradiction 
evee l'eeprlt du rapport Pa­
rent.

"Nous avons admit quo le 
bill 60 est une mesure pro­
gressive et avantagouea. 
Nous avons dit aussi qua 
noua tommoa fortement d'a­
vis que la ministère do l'é­
ducation et le Conseil supé­
rieur do l'éducation doivent 
agir comma entité et no pas 
ta diviaor aur toutes lot 
questions suivant leur con- 
fossionnallté, comme dans 
la passé.

"Ca quo noua avons sug­
géré on amondomonts cons­
titua dat préciaiona pour as­
surer uno administration 
plut efficace et pour aatis- 
tor le gouvernement do 
mieux adapter lot recom­
mandations du rapport Pa­
rent".

risquait de saboter une mesu­
re sociale progressive. Les vic­
time* de ce sabotage seraient 
une ou deux générât ions de 
jeun» Québécoi*

De plus, cette opération, si 
elle réussissait, aurait comme 
résultat d’éloigner des hommes 
compétent* et efficaces de la 
fonction publique, "ces hom­
mes acquérant le sentimenit 
que l’Etat est inapte chez nous 
a créer des voies d’avenir et 
qu’en fait le vrai pouvoir est 
ailleurs”.

I>es alarmistes risquent de 
mettre l’Etat en tentation de 
bâtir un système d’éducation 
public non-confessionnel, "puis­
qu’on trouve si compliqué de 
tenta- l’expérience d’un ays- 
tème qui soit à la fois vrai­
ment public et vraiment con­
fessionnel'’.

L'opération "blocage” favo­
rise l’opinion laissant croire 
que les gens timoré» et de 
mentalité conservatrice sont les 
porte-parole attitrés des valeurs 
religieuses et comme par vo­
cation les défenseurs des points 
de vue chrétiens "On sait, a 
ajouté l'abbé O'Neill, comment 
dans le passé, cette conclusion 
réelle ou apparente entre des 
éléments conservateur* et réac­
tionnaires et des porte-parole 
reconnus de groupes chrétien* 
fut, dan* plusieurs pays, désas­
treuses pou: l'Eghse”.

Le conférencier ne nie i per­
sonne le droit de proposer des 
correctif* au bill 60 ni même 
de s'y opposer carrément; mais 
s’en prend au genre d’argu­
ment* qu’on invoque qui sont 
de nature a semer la confu­
sion dans l'esprit Hes gens On 
brandi!, par exe le, l’épou­
vantail de l’Etat-monstre. ”i. 
plus curieux: cette peur da 
l'Etal, elle se manifeste par­
fois chez certains qui, dans le 
passé, se révélaient des ex­
perts en agréables accomode- 
ments avec les politiciens. De 
quand datent leurs craintes ?”

les uns disent que la reli­
gion est en danger “C’est un 
point, dit le conférencier, ou 
les uns croient discerner des 
dangers là où d’autres se .sen­
tent rassurés. Mais des garan­

tie* juridique* absolument adé­
quates, cela peut-ü exister? Si. 
avec les garanties contenues 
dans le bill 60, no* gens per­
dent la foi, ce sera pour bien 
d’autres raisons que l’insuffi­
sance des garanties elles-mê­
mes”.

L'abbé O'Neill a déclaré qu’il 
fallait, certes, tenir compte des 
corps intermédiaires; mais 
qu'on ne devait pas leur attri­
buer le rôle de decision gouver­
nementale
“En matière d’éducation, a-t- 

il ajouté, il y a lieu de noter 
que les corps intermédiaires 
sont parfois dirigés par des gens 
sans doute remplis de dévoue­
ment pour l'éducation mais han­
dicapes par une pensée sociale 
dépassée et une mentalité con­
servatrice stérilisante”.

Quelques-uns soutiennent qu'il 
ne faut pas donner trop de 
pouvoir a un seul homme. 
"Donc, a enchaîné le conféren­
cier, des sous-ministres plus 
puissants que le ministre lui- 
méme! Voilà le bouquet! C'est 
pourtant ce que proposent en 
fait la Fédération des collèges 
classiques, la Corporation des

instituteurs catholiques et la 
Fédération des commissions 
scolaires. Si le gouvernement du 
Québec acceptait une telle pro­
position. nous mériterioas un 
premier prix d'originalité en 
matière de démocratie. Etrange 
notion de l’état et de la démo­
cratie que celle qui transparaît 
à travers les prises de position 
de la Fédération des collèges 
classiques! Souhaitons que la 
pensée sociale que l’on répand 
dans ces institutions est plus 
valable et plus progressive que 
celle qui se manifeste au dehors 
par ces prises de position offi­
cielles!”

L’abbé O’Neill a déclaré que 
les opposants au bill 60 de­
vraient clairement dire ce qu'ils 
veulent et en quoi ce qu'ils pro- 
posent se distingue du statut 
quo et du désordre actuel.

"Ceux qui pensent, a-t-il dit, 
que le projet d'un ministère de 
l’éducation met en danger la 
confessionnalité devraient ex­
pliquer leur pensée, car il est 
assez difficile, en maints cas. 
de savoir sur quoi se fonde leur 
argumentation En un milieu 
comme le nôtré, où les gens

sont attachés aux valeurs reli­
gieuses, c'est nécessairement 
inquiéter beaucoup d’esprits que 
d'exprimer des craintes sur l’a­
venir de l’école confessionnel­
le. Si on le fait, on se doit de 
fournir des arguments bien 
étayés et probants”.

Parlant des garanties pour 
l’avenir, le conférencier a sou­
tenu que des facteurs tels que 
l'opinion publique, le respect 
des valeurs démocratiques et 
les convictions religieuses de la 
population joueront un rôle im­
portant. Nous nous posons la 
question: “Les opposants au 
bill 60 croient-ils a ces va­
leurs?”

L'abbé O’Neill a terminé en 
souhaitant que l'on règle le plus 
tôt possible ces problèmes de 
réformes administratives afin 
que tous ceux qui veulent le 
bien de l’éducation puissent 
donner leurs soins à des aspects 
souvent négligés: le contenu des 
programmes, la formation du 
personnel enseignant, la démo­
cratisation de l'ensemble du 
système, l’esprit et la mystique 
qui doivent animer les éduca­
teurs.

Trois autres organismes 
accordent leur appui au 
ministère de l'éducation

Trois nouveaux organismes ont manifesté au 
gouvernement provincial leur approbation du rapport da 
la Commission Parent et du projet de loi visant à créer 

ministère de l’éducation.

Les collèges classiques 
urgent de bibliothécai

ont un besoin 
compétents

Petites annonces du "Devoir
A VRNDRI

AVE LACOMBE 
PRÉS DE L'UNIVERSITÉ 

DE MONTRÉAL
lituA ft quHqati mlnutPB de la CAtt* 
4*«*N*l|ea «t du Collèi» Marle d*» 
Franre, r* rottaga offre : alenlr, aalle 
à manger, ralalne ever £20, 3 cham­
bre» à coucher. Joli boudoir, aalle de 
baia moderniaée. (tarage, hrau 
Jardin, terrain 2ft a LIO. Cette pro­
priété est en parfait état l,lbre le 
1er novembre. Prix 927,250.00. Photo

AVE RIDGEWOOD
SYSTÈME COOPÉRATIF

f>ev*n*x propriétaire d'un magnlfl-

aue appartement de SV* pièce», attué 
an» un quartier exrhmf *ur la 
montagne, (irand vlvolr trè* éclairé 

avec balcon, vue »plendlde Â»ren- 
aeur, concierge. MetnualUé 9*7.00 
tout Indu», léger capital requit. Li­
bre le 1er novembre. Prix $10,000 00.

Jacqueline Lallemand
GUARDIAN TRUST COMPANY

*1* ouest, rue Ht-Jacque»
VI. 2-**.M — Hoir: WE. 1-9281 

31-1-93

BATEAUX À VENDRE

ENSEIGNEMENT

Profeaaeur rt angle!» disponible (ni­
veau secondaire) ft Montreal ou le» 
environ». OR 1-5221. 4-9>«3

HOMMES - FEMMES

Lee Renie» Rerlttx du Canada deman­
dent personne» de langue français* 
en tue de le» former comme profes­
seur à temps complet. He présenter 
au bureau de Montréal vendredi 30 
■oAt de 2h à S..10 p.m. et samedi 
31 an At de lOh. à 3h. — 2055 rue 
Peel. Huit* 300. 31-9-83

FEMMES DEMANDÉES

Opérâtrieeg expérimentée» pour cnn. 
feetton de pantalon» et de Itipea 
pour dame» 1*59 DeLorlvnfer, 2e 
étage, Madame Anna (*agnon 3-9-8.1

Par Evelyn GAGNON
QUEBEC. 1^> principal obstacle au développement des 

bibliothèques dans les collèges classiques est le manque de per­
sonnel compétent qui pourrait voir à l’organisation de ces bi­
bliothèques. C’est la conclusion qui ressort de la première seance 
d’éludes de la nouvelle “Commission dé» bibliothécaires” de la 
Fédération des collèges classiques, qui tient depuis mecredi 
soir une session à la Maison Montmorency.

Au cours de la séance de mercredi soir, le frère Hector 
Deshaies, de l’Académie de Québec, a affirme en outre que la 
faculté des arts de l’université Laval bloque l’expansion des bi­
bliothèques et le développement des méthodes de travail person­
nel chez les élèves dans les institutions classiques qui relèvent 
d’elle.

Le frère Hector a affirmé qu'en maintenant un examen com­
mun au baccalauréat, notamment, la faculté des arts de Lavai 
empêche à toutes fins pratiques l’introduction de méthodes 
actives dans l’enseignement collégial. Malgré les commissions 
d’enquête que la faculté des arts a instituées, malgré les réfor­
mes de programme mise à exécution, il n’y a eu aucun progrès 
de ce coté selon lui depuis six ans, alors qu’à la faculté des 
arts de l’université de Montréal, où l'on a procédé d’une ma­
nière beaucoup plus empirique, des progrès considérables ont 
été faits.

Au début de la séance, le secrétaire général de la Fédéra­
tion des collèges classiques, J. Jean Marie Beauchemin, a tenu 
à souligner que, depuis quelques années, les collèges classiques 
ont fait preuve d’esprit d'initiative dans l’organisation des bi­
bliothèques tout comme en d’autres domaines.

Autrefois, a-t-il dit. les bibliothèques de collège consis­
taient en quelques rayons dans chaque classe, avec une petite 
réserve à laquelle les élèves avaient accès surtout pour partici-

roc 
li

per au classement. Il n’en est plus ainsi, a-t-il souligné. La majo. 
rité des collèges ont maintenant des bibliothèques centrales qui 
servent à la fois aux professeurs et aux étudiants.

M. Beauchemin a ajouté qu'il croyait nécessaire d’attirer 
l’attention sur les progrès accomplis, car ils ont été faits sans 
tambours ni trompettes, et sont trop souvent ignorés par le 
public. Il a loué ce travail discret et de longue haleine, qu’il 
a opposé aux activités des "thérapeutes de choc” du système 
d’éducation au Québec, qui veulent tout refaire à partir de 
zéro, et aux yeux de qui même les organismes les plus pondé­
rés font figure de réactionnaires. Ces "thérapeutes de choc” 
selon lui. soulèveront à la fin des problèmes plus graves que 
ceux qu’ils veulent résoudre.

L’abbé Raymond Boucher, président de la Commission des 
bibliothécaires, a rappelé que d’après une enquête menée en 
19M, seulement 6 collèges classiques avaient des salles de lec­
ture pour les étudiants, alors que déjà, en 1960, 42 en avaient.

Le R. P. Lucien Gagné, de la faculté des arts de Laval, 
et l’abbé Léo Sansoucy, de la faculté des arts de Montréal, ont 
expliqué les relations entre les nouveaux programmes d’études 
à ces deux facultés et l’usage des bibliothèques. Le père Gagné 
a affirmé qu'une bonne bibliothèque de collège doit comporter 
quelque 100,000 volumes et qùe 50,000 est un minimum. (D’a­
près le botin de la Fédération des collèges classiques pour 
1962-63. les deux collèges, Ste-Marie de Montréal et le séminaire 
de St-Hyacinthe, avec chacun 85,000 volumes. Deux collèges ont 
moins de 3,000 volumes).

L'abbé Sansoucy « expliqué qu'à l'université de Montréal, 
c’est la réforme des programmes, avec l’introduction des métho­
des actives qui a rendu indispensable l’expansion des biblio­
thèques. La session d'études de la Commission des bibliothécai­
res. à laquelle participent des représentants de 70 institutions 
d’enseignement classique, prendra fin vendredi midi.

un
La Commission scolaire ré­

gionale des Milie-Isles, dans 
une lettre au premier Lesage 
et au ministre de la jeunesse, 
M. Gérin-Lajoie. déclare qu’elle 
juge le biil 60 “conforme aux 
principales recommandati o n s 
de la Commission Parent, plus 
particulièrement en ce qui re­
garde la création d'un Conseil 
supérieur de l’éducation dont 
la fonction sera d'agir auprès 
du ministre à titre consultatif 
et de façon unifiée, assurant 
ainsi une saine représentation 
démocratique des parents en 
matière d'éducation”.

La Chambre de commerce de 
la province de Québec fait sa­
voir, pour sa part, qu'elle a 
expédié au premier ministre 
Jean Lesage et au ministre de 
la jeunesse, un télégramme 
signé par sept organismes 
d’intérêts et de caractère re­
présentatif, dont la Chambre 
elle-même ; la Confédération 
des syndicats nationaux; la 
Fédération des travailleurs du 
Québec; l’Association profes­
sionnelle des industriels; la 
Fédération des Unions de fa­
milles; l’Association des pro­
fesseurs de l’enseignement spé­
cialisé et l’Association des pro­
fesseurs de l’Université de 
Montréal.

Dans son télégramme, la 
Chambre se dit convaincue 
qu’il "est urgent d’établir un 
ministère de l'éducation dans 
la province de Québec afin de 
coordonner tout ce qui a trait 
à l’enseignement.” Elle est d’a­
vis que le bill 60 manifeste un 
souci évident de respecter la 
situation particulière du Qué­
bec et se dit très heureuse 
que les corps intermédiaires 
puissent prendre une part ac­
tive à l’orientation de l’éduca­
tion au Québec en contribuant 
à la formation du Conseil su­
périeur de l’éducation.

Le troisième organisme qui 
a manifesté son approbation 
du rapport de la Commission 
Parent est la Fédération des 
Jeunes Chambres du Québec. .

Elle souligne que dans une 
lettre remise au ministre de 
la jeunesse. M. Paul Gérin-La- 
joie, le secrétaire général, au 
nom de l’exécutif de la Fédé­
ration, prie le gouvernement 
du Québec de procéder, le plus 
rapidement possible, à l’adop­
tion du Bill 60 visant à insti­
tuer un ministère de l'éduca­

tion et un Conseil supérieur dé 
l’éducation.

La Fédération des Jeune* 
Chambres du Québec groupe 
quelque 10,000 membres de 18 
à 40 ans. répartis dans 122 
chambres à travers la provin* 
ce. ______ ____________

Le jeune Commerce 
du Québec songe à 
devenir autonome

ST-JEROME — La Chambré 
de Commerce des jeunes du 
Québec sera invitée à rompra 
ses liens avec son organisa* 
tion fédérale, lors de son con* 
grès au début de septembre.

Une des résolutions soumi­
ses à la Fédération des jeune* 
Chambres du Québec prévoit 
l’annulation de l’affiliation da 
cet organisme avec la Cham* 
bre de Commerce de* jeune* 
du Canada.

Quelque 1,200 délégués d* 
toutes les parties de la pro­
vince doivent assister eu 27a 
congrès annuel de la Cham­
bre de Commerce du Québes 
à St-Jérôme, du 6 au 8 sep­
tembre.

Les autres sujets qui seront 
débattus à ses assises concer­
nent l’établissement d’une lo­
terie provinciale, le rapatrie­
ment de la Constitution cana­
dienne. “l'émancipation" des 
Canadiens français ainsi qu’un 
référendum sur l'indépendan­
ce du Québec.

Le ministre de la Jeunesse, 
M. Paul Gérin-Lajoie, est invi­
té à prononcer une causeria 
devant les délégués à cette 
réunion.
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HYPOTHÈQUES

Nout pouvons obtenir l'argent pour 
la première et deuxième hypothè­
que», balances de vente, b prix, 
service rapide, Montréal et les en­
virons. 9 a m ft 9 p m. — F*uat 
Realties, courtier», RR. 1-1101

J.N O.

LOGEMENT CHAUFFÉ 
A LOUER

garçonnets, garçons, adolescents, jeunes gens...fillettes, adolescentes, jeunes filles sans exception
. ! J—wii""'»1 ''«a»,. r...:v ; F <■' 1

le nouveau f Dupuis lest prêt pour le retour aux études
1 Heures d'affaires : 9h.30 à 5K.30 — ouvert ce soir jusqu’à 9h — samedi: 9H.30 à 5k.S0

rJ^a renâcle un nom synonyme de haute fabrication
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VOUS VOULEZ 
FAIRE DE LA VOILE?
AI HF.Ti:/. VOTRE BATr.4ü% 

D>;s maintenant grâce à
UN PRÎT PKI! COÛTEUX* 

AMM RK M R I A VIE, DE LA

XXX XXXX X XXX XXX XXX
X XXX X X X
X XXXX X XXX XXX XXX
X XXX X X X
XXX XXX XXX XXX XXX
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XXXX XXXX

A
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XXXX X X X
XXXX XXXX XXX X XXX
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X XX XXX X XXX

Ba». neuf, 5'a pièces, salles d* Jeu, 
2 toilette», garage chauffé, pre» hA- 
pltaux. Idéal pour professionnel. 254- 
44*1 de *h.30 à lOh. p.m. 3-9-63

MAISON À VENDRE

Luxueux triplex détaché, un 7 pieces, 
deux 4. Monsieur Bergrron, 59*0 - 
3*e avenue Rosemont, CL. 4-6036 - 
CL. 5-777*. 3-9-63

sim it LBVXL 7 plècM, MM—.» — 
prix à discuter. OR. 4-064* 3-9-63

NAPOLEON - maison 3 étage», 25 
de largeur par 54 de profondeur, 
pas d'agent. LA. 4-9004. 31-R-63

PROPRIÉTÉ À VENDRE

Elégante maison de 8 pièces, à St- 
llllalre Pièce* principale» lambris­
sée» Hollve» au plafond. Fover na­
turel en pierre. Grand garage chauf­
fe. avec établi 12 arbres. 926,500. 
Comptant : 14.000 Tél.: 112-367-3907 
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REVUES SCIENTIFIQUES
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pour les adolescentes (5 à 9)
Nouveaux soulier* d'automne LA GRE­
NADE en cuir noir. Forme don! l'em­
peigne est amincie et couvrant le cou 
de pied. Courroie qui s'allonge et talons 
“Cow-Boy”. Pointures 5 à 9 — largeurs 
AA et B.,

LA 13e PAIRE EST GRATUITE 
ti vous achetez 12 paires de souliers 

chez DUPUIS le paire

pour les écoliers - pointures 8V2 à 4
Formes très en vogue dans un souple 
cuir brun si pratique l’automne. Em­
peigne montante sur le cou de pied. 
S’ajustent d'une large courroie. Piqûres 
type mocassin. Pointures 8V* à 4, lar­
geur B et C,

J98
la pair*

BNE
IA BANQUE DE 

^ NOUVELLE-ÉCOSSE
CHAMBRE ET PENSION

Situé sur le boulevard Gouln à Bor­
deaux, endroit ideal pour couple qui 
desire passer l'hiver à Montréal. Kx- 
rellente nourriture, bonne surveillan­
ce. 9M0 par mol». 331-2231 rési­
dence. 1-9-61

CHAMBRE A LOUER

Chambre prè» 4 hdpttaux, Côte-de»- 
Netgea, pour Infirmier*, privilège 
cuisine, tél.: aprè» 6h. 733-6197

3-9-63

DACTYLO
Jeun* fille parfaite bilingue deman­
dée pour faire travail de dactvlo et 
prendre charge d'un nettt standard 
téléphonique. Qualité» requises: mi­
nimum Ile année et quelques an­
née» d'expérience. Téléphoner à Mlle 
Huot. RR. 3-5394 11-*-63

DEMANDE D'EMPLOI

Professeur d anglais expérimenté dé­
sire enseigner niveau secondaire 
dans région métropolitaine. Tél.: 
625-635* 6-9-63

DEMANDE D'EMPLOI

Professeur 2 ans 4‘expétienre, dispo­
nible en septembre, banlieue de 
Montréal S'adresser à Pierre Ville- 
neuve, 7244. 1ère avenue. Ville Ht- 
Mtchel. 729-3494. 1-9-63

ÉDUCATION

La vitesse par la sténotypie Cour» 
du Jour et du soir, secrétariat, pris# 
de discours, etc Inscription imme­
diate Ecrire ft : Institut K Qultard 
de sténotypie, IMS 51-luc, .Montreal. 
Tél.; 9J7-I3II. 3-9-63

I a Presse Médicale, Chemical Abs­
tract avec Index. Analytical Che­
mistry, Journal American Pharma­
ceutical Association, etc. Léo Houle, 
MO 9-9613. 4-9-63

REPENTIGHY

Rungalosv de I pièces à vende#, 
paysagé. Construction de 2 ans. 
Fenêtres panoramiques. Particulier. 
Pots vendre. — 661 Maurir#. Tél.: 
5*1-4334. JNO

TERRAINS A VENDRE

CONSTRUCTEURS
l.ots subdivisés pour projets, famille 
simple, rangée de maisons, “maison­
nettes", et appartements. CMMC ap­
prouvé. avec servie# de construction 
pour automne et prlntempa. Situé 
sur la dynamique rive sud de Mont­
réal à 2 milles du métro et du stt# 
de l’exposition universelle. Télépho­
ner : Montqui Investment Ltd RK. 
9-6366 soir: Ml'. 9-7360 3-9-63

TRANSPORT CAMIONNAGE

ROV’HSILI.B Transport. Déménage­
ment tille, campagne et longue dis 
tance 9péclaltté pianos, poêles, ré- 
frlgerateura RA. 3-3421 J N O

TAILLEUR
Patte# transformer votr# habit A de­
vint croise en un Joli complet à 
devant aimp'.e. dans le dernier style 

— SPECIALITE —
Habit» #t costumes réajusté#

DROLET TAILLEUR
»1 Ml. TW Gl tZO* — DI' s-2*51

J.N.O.

VENDEURS
REPRÉSENTANTS

Temps plein ou partiel, travail inté­
ressant #t rémunérateur. Pour ren- 
der-vous appeler ; Mm# Latorrara 
DL. 1-7721* 31-9-63

[Packard une marque digne de l’élève moderne

i m. SI

Obtenez une 13e paire gratuitement obtenez votre carte de prime"
•i vous schetsz 12 p*ir*s d* souliers d’élèves th*z dupuis su Rayon des Chaussures pour Enfants

souliers des adolescentes (4,/2 à 10)
Tout cuir brun dans une forme chic, 
empeigne lacée, semelles à trépointe 
“Goodyear" et ornés de piqûres sur l’em­
peigne. Souliers de fabrication soignée, 
solide. Pointures 5 à 10 — largeur A AA.
Pointures 4H à 10 — largeurs AA B,

pour rillettes - pointures (B1/* à 4)
Les semelles de cuir, les talons de ca­
outchouc font ces souliers aussi dura­
bles que confortables. Empeigne mo­
cassin à deux courroies s'ajustant par­
faitement. Cuir brun très souple. Poin­
tures : 8^i à 4. Largeurs B et C,

garçons et filles - pointures B’/i à 4
Le* jeune* élève* seront mieux chaussé* 
pour l’école, le collège, le couvent. Em­
peigne lacée au contour mocassin très 
en demande chez les jeunes. Pointures 
8Vi à 4 largeurs B et C,

Dl'PUI* — TROISIEME. RAYON 4U

y 98
la pair*

898
la pair»

1098
la pair»

SATISFACTION GARANTIE OU ARGENT REMIS865 EST, RUE STE-CATHERINE MONTREAlj


